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En attendant la réponse...
Une nouvelle poignée de chiffres — Ce cju’aurait, 

d’après le système appliqué à la chute des Galets, 
rapporté à la province la location de la Grande Dé­
charge et de la Chute-à-Caron—Où l’on comprend 
que la rumeur fixe entre $5,000,000 et $6,000- 
000 la somme tirée par les Price de la Chute-à-Ca- 
ron — Qu’a, en définitive, touché la province? — 
Une question qui mérite réponse.
Pas plus de nouvelles aujourd’hui qu’hier, dans la presse 

ministérielle, de la Grande Décharge ou de la Chute-à-Caron. 
En attendant que se rompe cet extraordinaire silence et

nous allons verser au dossier quelques pièces nouvelles,
Nous allons essayer de montrer, en prenant pour base de 

calcul les chiffres mêmes fournis par ce Tableau, quelle est la 
valeur approximative de ces chutes, ce que le gouvernement, en 
Utilisant des méthodes qui n’ont rien d’extraordinaire, en aurait 
vraisemblablement pu tirer.

La chose ne sera pas très compliquée, et le plus modeste 
écolier pourra facilement suivre notre démonstration.

* * *
Ouvrez en effet ce Tableau des Forces hydrauliques concé­

dées par la province de Québec du 1er juillet 1867 au 30 juin 
1923 (publication no 10 du Service Hydraulique de la province). 
Vous y venez, page 85, sous le numéro 128, que, le 5 avril 1923, 
le gouvernement, de gré à gré, a loué par bail emphytéotique 
pour soixante-quinze ans, à la maison Price Bros. & Co., Ltd., 
“le lit et 1rs forces hydrauliques de la rivière Shipshaw à la 
chute des Galets”. La “puissance brute approximative” de cette 
chute, d’après le même document officiel, est de 3,000 chevaux- 
vapeur. Or, la chute a été louée pour $1,000 par année, avec 
une stipulation ainsi résumée dans le tableau: “Redevance sup­
plémentaire: 25 cents par cheval-vapeur (H.P.), sur un aména­
gement de 5,000 (H.P.). La redevance supplémentaire est paya­
ble le 1er août de chaque année.” Ceci veut donc dire que, pour 
cette chute dès Galets, le gouvernement recevra, pendant soixan­
te-quinze ans, $1,000 de loyer, plus $1,250 de redevance supplé­
mentaire, tout en en conservant la propriété. (Et l’on a eu le 
juste soin de spécifier que le défaut d'accomplissement des con­
ditions du bail en entraînerait la résiliation).

Appliquons maintenant aux deux concessioas de la Grande 
Déchargé et de la Chutc-à-Garon la base de calcul fournie par 
la location de la chute des Galets.

* A *
Page 20 du Tableau officiel, nous voyons que la “puissance 

approximative mentionnée lors de la concession” des “forces 
hydrauliques de la Grande Décharge” était de 200,000 chevaux- 
vapeur. On peut, ce semble, comparer celte “puissance ap­
proximative” à la “puissance brute approximative” dont il est 
question à la chute des Galets. Si 3,000 chevaux-vapeur valaient 
ici un loyer annuel de $1,000, est-il excessif de conclure que les 
200,000 die vaux-vapeur de la Grande Décharge valaient propor- 
tionneilement de $65,000 à $70,000? (L’exacte proportion serait 
de $66,666). Voici pour le loyer. Pour compléter la compa­
raison, il y faudrait ajouter une “redevance supplémentaire” 
sur le nombre de chevaux-vapeur réellement développé. D’après

Galets), cela ferait annuellement un revenu de $90,000. $90,000 
et, mettons, $65,000, cela forait chaque année le joli total de 
$155,000.

A la Chute-à-Caron, d'après le Soleil (correspondance de 
Jonquière) de samedi dernier, on développera 700,000 chevaux- 
vapeur. Ce chiffre est inférieur à ceux de la Gazette, qui 
narle de 10 unités de 80,000 chacune, soit 800,000, mais prenons- 
le quand même comme base de calcul. Il en résulterait qu’au 
tarif de la chute des Galets, le gouvernement pourrait, sur cette 
exploitation, prélever une “redevance supplémentaire” an­
nuelle de $175,000. En calculant encore sur cette base de la 
chute des Galets le loyer annuel imputable à la même Chute-è- 
Laron, on arriverait a $100,000. (La "puissance approximative 
mentionnée lors de la concession” des deux groupes de forces 
hydrauliques qui constituent, affirme-t-on, la Chute-à-Caron, fut 
de 100,000 pour la première —- lit de la rivière Saguenay depuis 
la rivière Shipshaw jusqu’en amont de la Chute-a-Garon -- et 
de 200,000 pour la deuxième à partir de la Chute-à-Caron jus­
qu’à la ligne de division entre les cantons de Taché et de De- 
hsle. Si 3,000 chevaux-vapeur, puissance brute approximative 
de la chute des Galets, valent $1,000, 300,000 à la Chute-à-Caron 
doivent bien en valoir $100,000). $100,000 et $175,000, cela fait 
donc un total de $27o,000 qu à titre de loyer et de redevance 
supplémentaire, le gouvernement, en appliquant la politique de 
la chute des Galets, aurait pu tirer, chaque année, de la Chute- 
a-Laron, tout en en gardant la propriété.

$275,000, à 5%, c'est le revenu annuel de $5,500.000, et ce 
petit calcul explique que les rumeurs de Bourse, déjà notées par 
e Star et la Gazette, fixent entre $5,000,000 et $6,000,000 le mon­

tant que la compagnie Price Brothers aurait retiré de la vente 
de ses interets dans la Chule-à-Caron.

* A *
Mais la province, elle, la province propriétaire primitive de 

ces richesses magnifiques, qu a-t-elle, directement et en défini­
tive, touché de leur abandon aux capitalistes?

D’après le Tableau officiel que nous analysons depuis deux 
semaines, notre gouvernement (ces choses datent de plus de 
vingt ans) a reçu, pour la Grande Décharge, une somme de 
$18,000 ($9,000 de prix d’achat, $9,000 pour une pénalité consé­
cutive à 1 inexécution d’une des conditions de vente) et pour le

Chu,,.^'(:nTT' un ,otnl de $22,000 ($3,000 de vente 
et $7,000 de pénalité pour la partie du Saguenay qui va de la 
rivière Shipshaw jusqu’en amont de la Chute-à-Caron; $6,000 
vie vente et $6,000 de pénalité pour la partie qui va de In Chute- 
à-Caron jusqu à la ligne de division entre les cantons de Taché 
et de Delisle).

Ces $40,000 représentent-ils tout ce qu’a rapporté à la pro­
vince la vente de la Grande Décharge et de la Chute-à-Caron? 
Dans la negative, qp y faut-il ajouter?
réponse15 Cr°y0nS avoir ^montré que cette question mérite une

Cette réponse, nous l’obtiendrons, quelque temps qu’il 
faille repeler ou multiplier nos points d’interrogation.

Orner HEROUX.

Billet du soir
Le voleur choyé

Pour h centième fois, Zoé, la ca­
dette, demanda d'une voix glapis­
sante an papa Graspattu:

—Où allons-nous en vacances, cet 
itè. son père?

Papa Grospattu ne répondit que 
par un sourd arondement révélateur

d’anaoisses profondes et se remit à 
arpenter d'un pas formidablement 
cadencé les quelques douzaines de 
planches qui formaient les bases 
pénatiales.

--Les vacances, èjacula-t-U, sou­
dain furibond, les vacances, c'est la 
pins stunide institution que je con­
naisse. K'nn appelle ça des vacan­
ces. ce temps des pires cauchemars, 
des plus grandes fatigues, des érein- 
tements, des,..

—Pierre, supplia sévèrement 
Mme Grospattu, vous calomniez la 
campagne.

—Ah oui, parlez-m’en de vos cam­
pagnes. Chaque été, quand arrivent 
tes mois de juillet et d'août, les cita­
dins sont pris de goûts de pâturage. 
Us vous parleni de bois frais, d'om­
bre séculaire des grands arbres. Et 
nous, les pauvres maris, nous som­
mes entraînés vers les places d'été, 
vers ces lieux exécrables affublés du 
nom de campagne, où il y a plus de 
bruit et de chaleur qu’à la ville : ve­
ritable traquenard où la bourse est 
sans cesse assaillie, pillée. La moin­
dre orange vous coûte le prix d'un 
rosbif de famille, et vous payez des 
prix renversants pour constater que 
vous avez détestablement mangé. 
Avec tout ça, il faut ajouter les 
moustiques et la poussière que vous 
avalez par boisseau à chaque mi­
nute.

M. Grospattu, hors d’haleine, les 
yeux soms (tes orbites, te be­
don agité de sauts convulsifs, s’é­
pongea le front et s’assit.

•—Tout de même, murmura la 
femme, si on n’y va pas cette année, 
qu’est-ce que nos amis vont dire?

—Ah! oui, les amis, les amis, c’est 
à se demander pourquoi pareille en­
geance existe. Ce sont eux nos pires 
détracteurs, eux qui dévoilent nos 
défauts, ne vantent jamais nos qua­
lités, ce sont des bêtes malfaisantes.

—Grospattu, vous devenez amer.
—Et puis, vacances, pas vacances, 

il y a. Madame Grospattu, que nous 
n’avons pas le moyen de nous payer 
des vacances, à moins que vous ne 
préfériez sacrifier lacnat de vos 
robes d’automne et de votre man­
teau d’hiver pour les soirées. A 
moi, supplice pour supplice, ça 
m’est égal. A vous à choisir!

Du coup, Mme Grospattu devint 
pâle et la conversation fut suspen­
due par enchantement.

Durant les jours qui suivirent, on 
vit M. et Mme Grospattu et la jeune 
Loê en concitiabntes. Le curieux qui 
se fût avise de suivre les allées et 
venues du sieur l’eût vu en partant 
du bureau se diriger vers les bou­
cheries, les épiceries inconnues et 
remplir de pleines bottes de conser­
ves de victuailles.

Dans les entourages, on disait : 
“La famille Grospattu part en va­
cances à La Malbaie ou à Percé."

Puis, tin matin, on vit les persien­
nes abaissées toute la journée et l’on 
conclut au départ. Les amis avaient 
été prévenus et ceux qui vinrent 
sonner durent retourner, personne 
ne répondant.

Et les journaux du soir, dans le 
carnet mondain, annoncèrent: “M. 
et Mme Grospattu ainsi que leur fille 
sont partis pour passer un mois en 
vacances en campagne.”

Quelques jours passèrent, puis une 
nuit noire, un homme rasant les 
murs s’arrêta en face de la porte de 
Grospattu. Sa main fouilla la serru­
re à l’aide d'un crochet d’acier.

—Encore des imbéciles qui an­
noncent l’occasion de les voler”, 
murmura-t-il, et il ouvrit le pêne et 
pénétra dans la maison. Tout sem­
blait déserté. Il tourna le commuta­
teur, mais soudain, une main vigou­
reuse le saisit au collet et le cloua 
au plancher.

—Je suis fichu, la police y était, 
murmura l'apache.

Il leva pourtant un oeil, et une 
stupeur immense s'y peignit.

—Hein, pas parti.
Du coup, il se redressa agressif.
—Comme ça, vous avez menti au 

public en annonçant que vous étiez 
parti et vous tendez des pièges aux 
pauvres gens comme nous, c’est in­
digne.

Il se mit à regarder autour de lui. 
Il y avait amoncelées des victuailles 
en quantités énormes, jambons mi­
rifiques, bouteilles, épices.

— Ah! ça, reprit l’apache agressif, 
comment se fatt-il que depuis qua­
tre jours qu’on surveille la maison, 
on ne vous a pas vu grouiller ni 
sortir, et que l’épicier prétend que 
vous êtes partis?

M. Grospattu était devenu pâle.
—Monsieur, vous trous êtes rendu 

coupable d'un crime impardonna­
ble en crochetant ma porte et je de­
vrais sur-le-champ appeler la po­
lice.

—Ma fol, appelez, puisque je suis 
pris.

M. Grospattu devint rouge et mar­
monna diverses paroles qui laissè­
rent l’apache rêveur.

—Non, nous préférons vous faire 
grâce, mais à une condition, c’est 
que vous ne. tenterez plus rien et 
que ... vous, qu’enfin ... sinon ... 
eh bien, vous comprenez.

—Non, je ne comprends pas.
—Eh bien, que Doits n'en parliez 

pas!
—Pas en parler, pourquoi? Mais ô 

propos, pourquoi celle mine de jam­
bons et ces chaînes de saucisses? Et 
pourquoi faire toutes ces provi­
sions?

—Ecoutez, mon cher Monsieur, 
commença Grospattu,

—Mon cher Monsieur, mon cher 
Monsieur. Ah! ça, où suis-je tombé?

—De grâce, monsieur le mleur.
—Ohl oh! Monsieur le voleur A 

prisent.
—Chaque classe a ses mérites 

professionnels.
—Ahl ça, je crois que je commen­

ce é comprendre. St vous tenez tant 
à ce que je ne parle pas, c’est que 
vous ne voulez pas que le monde et 
vos amis le sachent. Tiens, tiens, 
mais vous ne feriez pas votre voyage 
à domicile par hasard?

Zoé ouvrit une bouche lacryma- 
toire et M. Grospattu s’essuya le 
front.

—Puisque c’est comme ça, Mon­
sieur, vous me devez une répara­
tion substantielle, sans quoi je vais 
me dénoncer A la police et vous dé­
noncer au public et A vos amis,

-Monsieur, mus dépassez tes 
bornes des convenances.

—Très bien, alors je me dénonce.
—Vous n’oseriez pas, voyons,

Lettre d'Ottawa

Le gouvernement adoptera un 
moyen terme

On croit que le gouvernement maintiendra en le mo­
difiant quelque peu le bureau pour le rétablisse­
ment des soldats sur les terres — Faillite partielle 
- Quelques résultats.

Le gouvernement français travaille à 
enrayer l’agitation communiste

MM. Painlevé, Steeg, Schramek, Borel et Violette 
ont conféré aujourd'hu i à ce sujet - Ils ont adop­
té un projet que le président du conseil soumet­
tra au cabinet — Les propositions de paix d’Abd- 
el-Krim.

Ottawa,' le 23—Le bureau de ré­
tablissement des soldats sur les ter­
res a publié récemment son rap­
port annuel. Les résultats de son 
travail ne sont pas extraordinaires; 
ils ne sont pas tout à fait découra­
geants non plus, lis sont moyens. A 
côté de succès, il y eut des failli­
tes et des échecs regrettables, com­
me dans toute entreprise humaine.

Le nombre des soldats qui ont 
voulu profiter des générosités du 
gouvernement unioniste et de son 
successeur fut de 30,604, dont 24,- 
148 obtinrent des autorités des prêts 
importants. Les autres obtinrent 
des terres gratuitement et se passè­
rent de toute assistance.

Le gouvernement avança à ces 
colons militaires pour achat de ter­
res, d’instruments aratoires ou de 
bétail, la somme de $103,150,098. 
Le prêt moyen par colon fut de 
$4,266.

Jusqu’à date le gouvernement a 
dépensé pour ce plan la somme de 
$107,914,486 dont $4,764,387 d’inté­
rêts sur les sommes empruntées. 11 
a déjà reçu des remboursements 
importants s’élevant à $19,399,800. 
Quelques soldats ont commencé à 
payer le capital, d’autres paient les 
intérêts seulement, et enfin quel­
ques-uns d’entre eux furent autre­
fois en mesure de faire un paie­
ment initial plus ou moins impor­
tant. En somme, ils doivent encore 
au gouvernement $88,014,685, une 
somme importante et qui représen­
te plus que les trois quarts du mon­
tant qu’on leur a prêté. Le gouver­
nement a des hypothèques pour ce 
dernier montant sur 4,219,439] 
acres de terre dont la valeur varie 
naturellement.

Les colons qui ont aujourd’hui 
remboursé tout ce qu’ils devaient 
ne sont pas très nombreux. On n’en 
compte que sept cent vingt-sept sur 
les 24,000 qui ont emprunté. Et, sur 
ce nombre, 336 ont pu acquitter 
leur dette parce qu’ils avaient ven­
du leur terre et abandonné leur 
profession de fermier. Les autres 
occupent encore les terres qui leur 
furent concédées.

Et le nombre total des soldats 
qui ont abandonné l’agriculture 
apres avoir été séduits par les pro- 
messes ministérielles est de 5.203, 
ou 21.5 pour vent du nombre total. 
Le bureau a réussi à vendre quel­
ques-unes de ces fermes abandon­
nées, mais il lui en reste encore 
sur les bras 3,340 ou 13.8 pour cent. 
H espère en disposer bientôt, en 
les vendant à ces 3,000 familles bri­
tanniques qui viendront bientôt au 
Canada avec l’appui et l’assistance 
financière du gouvernement cana­
dien et du gouvernement anglais.

Le bureau signale plusieurs cau­
ses de eel abandon des fermes. Il y 
a naturellement la mort et les ma­
ladies, surtout celles que les sol­
dats contractèrent pendant leur ser­
vice dans les tranchées. Le sol des 
fermes concédées n’était pas tou­
jours propice à la culture, ou bien 
la sécheresse ou d’autres accidents 
atmosphériques détruisirent les ré­
coltes initiales. Mais dans la majo­
rité des cas le colon n'avaft pas la 
vocation d’agriculteur, ou bien c’é­
tait k sa femme que manquait la 
grâce d’état.

Le bureau, en vendant ces terres 
•et ces roulants abandonnés a fait 
un profit pour les premières et une 
perte pour les seconds. Ainsi, sur 
la vente de 1.521 fermes abandon­
nées, le profit s’est élevé à $569,- 
<'38. Mais la perte sur la vente du 
bétail et des instruments aratoires, 
pour un même nombre de cas, fut 
de 743,327. Enfin le bureau loue les 
terres et les roulants dont il n’a pu 
encore disposer afin d’éviter au 
pays des pertes trop considérables 
et tire de cette source un revenu de 
$175,000 par année.

Comme les soldats ont demandé 
au gouvernement d’évaluer de nou­
veau leurs terres et leur bétail, le 
bureau a donné son opinion aux au­
torités. A son avis la valeur du bé­
tail a diminué de 50 pour cent de­
puis le temps où les colons l’ont 
acheté avec l’argent du gouverne­
ment. Cette diminution laissait les 
colons en mauvaise posture. Ils 
avaient acheté à un prix élevé, avec 
l’argent du gouvernement, et de­
vaient vendre à un prix très bas 
pour rembourser cet argent. Alors

soyez raisonnable. SI quelque chose 
pouvait vous faire plaisir,

- Monsieur, vous avez A choisir, 
je me contenterai de quarante dol­
lars, en billets de banque, sinon je 
m’en vais A la minute même ameuter 
In foule contre moi et vous dénon­
cer,

- -Dicn, bien, ne vous fâchez pal. 
Mon Dieu, les honnêtes gens savent 
s’entendre. Voyons, je vous donne 
$25, car je n’ai pas plus en mon­
naie.

—C’est fort peu pour le service 
que je mus rends. En ajoutant vo­
tre monlre A ta somme, je crois que 
ce sera suffisant. Je dots vous pré­
venir d’ailleurs que l’appétit me 
vient en mangeant.

M. Grospattu considéra sa femme 
d’un air désolé, puis, en soupirant, 
exhuma des profondeurs de ses 
goussets un oignon chronométrique 
et tendit vingt-cinq dollars.

—Grand merci, cria le voleur. Je 
vous promets pour votre amicale ré­
ception de ne pas souffler mot et de 
ne plus vous ennuyer de mes visites.

Et tes vacances passèrent,
marcellüs

le cabinet a présenté, durant la der­
nière session, une loi qui rendait 
justice aux colons militaires et les 
exemptait de rembourser le pays, 
dans une certaine mesure, pour ce 
bétail acheté à des prix trop élevés.
LES TERRES ONT GARDE LEUR 

VALEUR
Le bureau est d’avis cependant 

que les terres ont gardé leur valeur 
puisqu’il a vendu à profit celles 
dont il a pu disposer. 11 avoue ce­
pendant qu’en certains cas, les co­
lons peuvent avoir payé trop cher 
pour leurs fermes. Ces derniers se­
raient plutôt l’exception. Il signale 
aussi que la Nouvelle-Zélande a di­
minué les obligations de ses soldats 
établis sur des fermes de ia même 
manière que les nôtres, et que l’An­
gleterre et l’Australie ont suivi cet 
exemple. Le plus grand nombre de 
nos soldats se «ont établis sur des 
terres alors que les fermes et Je bé­
tail commandaient des prix extra­
ordinaires, les prix de guerre. Mais 
à peine avaient-ils commencé à cul­
tiver que les prix se mirent à bais­
ser. Sans avoir profité de l’infla­
tion les colons devaient subir la 
dépression. La propriété que leur 
gouvernement leur avait vendue ne 
vaut pas aujourd’hui, dans certains 
cas, la moitié de la somme qu’ils ont 
à payer et qu’ils ont consenti de 
payer. Ainsi le bétail qu’on leur 
avait fourni et qui valait $13,501),- 
000 ne vaut pas aujourd’hui la moi­
tié ed ce montant.

La crise qui a suivi la guerre 
explique donc dans une certaine 
mesure l’échec partiel du plan gou­
vernemental. Beaucoup de soldats 
n’ont pu joindre les deux bouts. 
D'autres végètent. A chaque ses­
sion et surtout durant la dernière, 
quelques députés ont demandé au 
gouvernement d’évaluer de nou­
veau les terres des soldats afin de 
les décharger d’une partie de leur 
dette. Le gouvernement n’a pas 
consenti encore. On ne croit 
pas qu’il se rende à ces suggestions.

Comme bilan, il reste donc 25,000 
soldats sur les terres environ. Et 
ccs soldats doivent encore au gou­
vernement une somme de $88,000(-
000. La valeur des récoltes produi­
tes s’est élevée à près de quatorze 
millions en 1921. Ces colons ont 
mis en culture 557,802 acres de tei- 
re.
GROSSES SOMMES EN DANGER
Les résultats, comme on le volt, 

nt sont pas très brillants. De gros­
ses sommes dues à l’Etat restent en­
core en danger. Mais d’un autre 
côté, il faut considérer aussi que 
depuis longtemps nous dépensons 
beaucoup pour l’immigration sans 
avoir à enregistrer de résultats tan­
gibles et remarquables. Ici, au 
contraire, nous avons un résultat 
pratique et qui restera. Tout por­
te donc à croire nue lorsque ce 
pays pourra liquider cette affaire, 
ce qui prendra encore beaucoup de 
temps, le contribuable canadien 
pourra balancer son bilan sans 
éprouver trop de regrets. Il per­
dra des montants considérables, 
comme tout l’indique aujourd'hui, 
mais des fermes nouvelles ouvertes 
tin peu partout compenseront cette 
p°rte.

Ce bureau créé par le gouverne­
ment unioniste pour aider aux sol­
dats a rempli aussi d'autres em­
plois. En 1923, par exemple, de- 
nombreux Anglais vinrent au Ca­
nada pour aider les cultivateurs de 
l’Ouest à faire leurs récoltes. Iis 
s’adressèrent au bureau afin d'obte­
nir des emplois permanents sur des 
fermes, l’automne passé. Le bu­
reau réussit à trouver des posi- 
tions pour un bon nombre de ces 
nnùtistcs qui s’établirent sur des fer­
mes, le printemps suivant.

li établit en même temps sur de 
bonnes terres 350 Hébrides, qui 
s’étaient rendus en Alberta sans dt s- 
lination bien définie en 1923. Ar­
rivés là-bas, ces gens ne savaient 
plus que faire et la misère les me­
naçait. Alors le bureau leur trou­
va du travail et des terres à des 
conditions satisfaisantes. Mille de 
leur compatriotes suivirent bientôt 
à qui les agents du gouvernement 
rendirent les mêmes services dans 
l'Ouest.

Aujourd’hui, enfin, il aide les 3,-
000 ramilles britanniques qui arri­
vent au Canada à trouver des fer­
mes avantageuses. Ces familles re­
cevront un prêt de $1500 chacun 
pour s’acheter les Instruments Ls 
plus nécessaires à la culture.

Toutes ces tâches que le bureau a 
remplies ont attiré l’attention. Ses 
employés ont acquis de l'expérien­
ce. Ifs ont étudié le sol de l’Ouest 
clans plusieurs régions et dressé des 
listes des bonnes fermes. Ils ont 
Compilé enfin toutes sortes de ren­
seignements. Pour cette raison, 
quelques députés et Journaux onl 
souvent exprimé l’opinion que ce 
bureau devrait continuer à exister 
et que le gouvernement devrait lui 
confier une plus vaste tâche, eellr 
de guider et d’établir sur îles terres
1. s rolons agricoles qui nous arri 
vent d'outre-tner, relie de les diri- 
ffer en de lions endroits et de sou 
tenir leurs premiers pas. .lusqu’ici 
eiic est dangereuse tout en étant uti­
le. Les gouvernements sont sou­
vent tentés de conduire Je paterna­
lisme trop loin.

Nos dirigeants adopteront probn 
biement une solution moyenne. On 
prévoit qu’ils laisseront' subsister
1 agence sur un pied réduit.

Léo-Paul DESROSIERS. I

Le Morning Post espère que les Dominions britan­
niques approuveront le pacte de sécurité.

Paris, 24 (8.P.A.) — On rapporte 
que complètement déroulées par la 
poursuite de l'artillerie française, 
les tribu* riffains du Maroc se re- j 
tirent en toute hâte des régions 
d’Ain Aicha et d’Ain Matoufl, sur 
tout le centre de la ligne. On dit 
que üa situation s'est sensiblement 
améliorée le long du front français 
et les populations indigènes sont 
fort impressionnées par les succès 
français et par l’action énergique 
des troupes françaises, sous la di­
rection des nouveaux chefs.

Le chef riffnin, Abd-el-Krim, a 
fait des propositions de paix, que 
les Journaux de Londres et de Paris 
ont publiées: mais le ministère des 
affaires étrangères a déclaré caté­
goriquement qu’on les ignorera 
tant qu’elles n'auront pas été pré­
sentées par les voies diplomatiques 
régulières.

Le gouvernement est déterminé à 
sévir rigoureusement contre les 
communistes, qui non seulement 
ont incité à la désobéissance les 
troupes françaises, niais ont tenté 
de soulever les indigènes.

M. Painlevé a eu hier une longue 
conférence avec le ministre de la 
justice Steeg, le ministre de l'inté­
rieur Schramek, le ministre de ia 
marine Borel et M. Violette, le gou­
verneur général d'Algerie. Ils ont 
devisé des moyens à prendre pour 
enrayer l’agitation eominuniste, tant 
en France qu’en Afrique. Ils en 
sont venus à des conclusions qui se­
ront soumises au cabinet,
PLUS D’UN MILLION DE BORINS 

SE METTRONT EN GREVE
Londres, 24 (S.P.A.) — Entre un 

million et un million deux cent cin­
quante mille borins anglais feront 
la grève le 31 Juillet, si on obéit 
partout aux ordres donnés par l’ex­
ecutif de la fédération des mineurs.

La décision prise, hier soir, par 
l’exécutif des mineurs de faire la 
grève le 31 juillet arrive à lu suite 
d’une semaine de tentatives infruc­
tueuses pour amener les mineurs et 
les patrons à se rencontrer dans le 
but de dresser un nouveau contrat 
pour prendre la place rie celui qui 
expire le 31 juillet. Mais les mi­
neurs insistent pour que les pa­
trons retirent leurs propositions, 
qui comportent une réduction de 
salaire et l’addition d’une heure de 
travail par jour, sans quoi ils refu­
sent de rencontrer les propriétaL 
res de mines.

W. C. Bridgeman. le premier lord 
de l’Amirauté, vient de tenter un 
nouvel effort pour réunir les deux 
groupes, en les invitant à venir le 
voir séparément, aujourd’hui. Les 
propriétaires de mines ont accepté 
et, après hésitations, les chefs des 
mineurs ont décidé de le rencon­
trer aujourd’hui afin de discuter la 
reprise des négociations.

Jusou’ici, les avis de grève n’onl 
été affichés que dans le sud et

l’ouest du Yorkshire et le sud du 
pays de Galles, où le nombre des 
mineurs est d’environ quatre cent 
mille.

LA NOUVELLE ECHELLE DE 
SALAIRE

La nouvelle échelle de salaires et 
les conditions de travail varieront 
dans les différents districts selon 
la situation locale. Dans J’ouest du 
Yorkshire, où la grève affectera 
plus de 70.00(1 ouvriers, la réduction 
des salaires ne sera que nominal**. 
La dispute repose sur la demande 
de la fédération, à savoir qu’il n'y 
ait pas de règlement séparé, mais 
que le minimum de salaire soit éta- 
bji en rapport avec Je coût de la 
vie. En général, les réductions s’é­
lèvent à vingt pour cent et à même 
moins, en certains ras, lorsque les 
mineurs consentent au retour de la 
journée de huit heures.
LES DOMINIONS ET LE PACTE

DE GARANTIE
Londres, 24, (S.P.A.) — Parlant 

de l’attitude des Dominions vis-à-vis 
le pacte de sécurité, le Morninq 
Pasf dit que le gouvernement bri­
tannique s’est engagé à consulter 
les Dominions sur les questions de 
politiques étrangèibs qui les inté­
ressent. Cependant, ce journal es­
père que, vu eue le principal objet 
du pacte de securité est la paix du 
inonde, les Dominions approruve- 
ront la politique Impériale.

Le Post continue: “Puis un des 
Dominions n’est assez puissant 
pour protéger lui-même son com­
merce et ses frontières et pas un 
seul ne peut éviter les conséquences 
de guerre, «i la mère-patrte est atta­
quée. Ainsi la plus grande chance 
de sécurité demeure dans un pacte 
qui maintiendra la paix en Europe 
et dans le monde. Que le Canada 
considère sa position avant de res­
ter indifférent à notre politique 
étrangère. Si la Grande-Bretagne 
perdait son rang de puissance mon. 
diale le Canada pourrait-il se main­
tenir seul? S’il ne le peut pas pour­
quoi passerait-)! le coût de sa pro­
tection à un autre? En somme, con­
clut-il, la sécurité de la mère-pairie 
est la sécurité de l'Empire et toute 
politique qui assure cette sécurité 
doit intéresser ües Dominions”.
COMPARAISON DEFAVORABLE
Londres, 24, (S.P.A.) - Quand 

viendra le débat sur le programme 
naval annoncé par le premier mi- 
nkstre Baldwin, on y déclarera pro 
bablcmont que ia flotte britannique 
ne subit pas une comparaison favo­
rable avec celle des autres nations. 
La marine anglaise comprend 58 
diseurs de moins de 20 ans d’usa­
ge, 206 destroyers de moins de 16 
ans, et 67 sous-marin,s de moins de 
12 ans. Une autre considération qui 
rmlite en faveur du programme d< 

(Suite à la troisième page.)

Bloc~notes
La sainte démocratie

Un vétéran de la politique austra­
lienne, sir Arthur Robinson, avant 
de (prendre sa retraite, fait sa con­
fession sur le dos de la “démocra­
tie triomphante". Impossible, dit-il, 
de rien construire de définitif avec 
un parlement. Le régime démocrati­
que ne comporte qu’une politique: 
l’opportuniime. “11 faut nager avec 
le courant, sons peine d’étre jeté à 
la côte." C’est exactement ce qu'a­
vouait sir Wilfrid Laurier, long­
temps avant le jour où, forcé de 
choisir entre les courants qui se 
partageaient son iparti, i) fut jeté à 
la côte par les gens à qui ii avait 
sacrifié si souvent ses convictions 
intimes aussi bien que le bon droit 
et Je bon sens.

Et dire que c'est pour assurer le 
triomphe de ce beau régime que le 
Canada, sans p 
monde, a sarrîf

sans parler du reste du 
fié la vie de plus de 

cinquante mille de ses enfants, di­
lapidé se* finances et mis en péril 
son avenir national 1

FA dire aussi qu’un tas de gens 
graves et pratiques s’obstinent à 
chercher le salut en dehors de la 
seule voie sûre qui nous soit ou­
verte: nous occuper de nos affaires, 
dans notre pays et sur notre conti­
nent — tout en prêtant notre appui 
moral, dans la jusle mesure de nos 
responsabilités, à tout ce qui peut | 
aider à rétablir la paix du monde.!

Ce. umerger**
Les rois de la finance, sans par­

ler des princes, des ducs, des cham­
bellans et de toute la hiérarchie 
d’argent. Jusqu’à la valetaille de plu­
me qui façonne l’opinion “souverai­
ne", préparent une grosse opération 
dd’aifnires par l'amalgamation des 
deux grands réseaux de chemins de 
fer. Qu’il soit urgent de chercher un 
remède à l'absurde situation actuel­
le, c'est certain. Mais prenons garde 
que le remède ne soit pire que le 
mal. Dans un pays comme le Cana­
da, grand comme l'Europe, avec 
une population à peine égale à celle 
de la Belgique, et voisin de ia na­
tion la plus puissante du monde (du ! 
point de vue économique), livrer! 
tout le régime des transports à une j 
seule coterie de financiers, c'est vtr-1

tuellement abdiquer toute indépen- 
dance nationale et livrer les popu­
lations des régions les moins favo­
risées a la merci des grands centres 

! et des gros sacs d'écus.
A cela, on objecte que la Commis­

sion des chemins de fer protégera 
; tout le monde et empêchera toute 
injustice. Si la Commission est s!

! puissante, que ne lui remet-on le 
soin d’obliger les deux réseau i ac- 

| tuels à s’entendre pour diininuJr les 
frais inutiles? Si elle n’a pas l'auto­
rité nécessaire, qu’on la lui confère. 
Si elle l’a et ne sait pas l’exercer, 
en s’aidant de la rivalité des deux 
réseaux, elle sera plus impotente 
encore en face du plus formidable 
monopole de transport que le mon­
de ait encore connu.

Pont “blende”
La Commission du port demande 

à la province de payer un tiers du 
coût du nouveau pont de Montréal. 
C’est juste. L’accroissement de tra­
fic de In rive sud tient principale­
ment à l’affluence des Américains 
assoiffés d’idéal et de whiskey. Ccs 
pèlerins du sud sont les meilleurs 
clients de l’usine à "blendage” du 
l’ied-du-Cournnt, d’où le gouverm- 
ment provincial tire le pins clair de 
ses revenus. Et Justement, le pont 
doit s'abouter tout près de là, com­
me par hasard. Il est d’élémentaire 
équité que la province, qui partage 

tin'
irtage 
ts unavec le Dominion les profits 

eommerce de liqueurs, raide à en 
payer les frais.

H. B.

Notre numéro spécial

Paraîtra le 8 août, un nu- ! 
méro spécial illustré du De- j 
voir.

Nous l’enverrons, sur ré- | 
ception de trois sous, A tou­
tes les adresses qu’on voudra j 
bien nous indiquer.

SI l’on n’a pat d’adresses, 
nous ferons nous-mêmes la 
distribution dans l’Ontario 
d’autant d’exemplaires qu’on j 
voudra bien payer au prix de 
trois sous l'unftê.
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Tm mort du cardinal Bégin

Tous les magasins et établissements 
industriels de Québec ferment 

leurs portes cet après-midi

Les marchands-détaillants ont pris cette décision, à 
l’occasion de la translation des restes de Son Emi­
nence — Mgr Marois récitera l’office des morts et 
S. G. Mgr Labrecque présidera la levée du corps 
- Les noms des porteurs - Nouveau message de 
S. S. Pie XI.

“La France religieuse est très "‘attristée par la mort 
du saint archevêque”, dit S. E. le cardinal 7 ou- 
diet.

INTERESSANT POUR 
LES CHASSEURS

RESUME DE LA CONVENTION 
CANADO-AMERICAINE SUR LES 
OISEAUX MIGRATEURS — DA­
TES A RETENIR

NOUVEAU MESSAGE DE S. S. PIE 
XI
Québec, 24, (D.NwC.) — Sa Sain- 

'clé Pie XI a envoyé un nouveau 
1 a^basïlïque,*’ 1 e message de sympathie à l'occasion 

, i de ia mort de Son Eminence le çar-
j dinal Bégin. Ce message a élé adres­

sa foula qui se rend à la cha-; sé à S. E. Mgr Pietro dl Maria, dé­
pelle ardente est si considérable légué apostolique au Canada, qui

de l’ar- 
en le priant 

de le faire connaître aux membres

Québec, 23. (D.N.C.) — A 4 heu­
res, cet après-midi, un cortège fort 
imposant et très nombreux accom­
pagnera le convoi funèbre qui 
transportera do la chapelle ardente 
de l'archevêché à la basilique, le 
corps de Son Emineuw» le cardinal

que les autorités religieuses ont de- j 1 a transmis a Sa Drain 
cidé de prolonger quelque peu le Langlois, administrateur 
parcours que suivra le défilé et on chidiocèse de Quebec, erparcours que 
a pu avoir une idée, hier après-mi­
di, de la foule qui assistera au dé­
filé du cortège aujourd’hui, en 
voyant le grand nombre des visi­
teurs qui se sont rendus au palais 
cardinalice.

La foule était si grande hier que 
des centaines de personnes ont dû 
attendre longtemps aux portes avant

.^1 __ __________________' I r* I ’, 1 T. r. 1* ,1 T T , *1

du clergé et aux fidèles
Ce message est ainsi rédigé:

Rome, 24 juillet 1925 
S. Ex. Mgr Pietro di Maria, 
Ottawa,

Saint-Père a appris avec la plus 
vive douleur la mort de S. E. le car­
dinal Bégin. Fait des voeux ardents

de pouvoir pénétrer dans Parchevè- ; pour le repos éternel du lélé et vé
« l . ( 9 A S A L^l 2 .. .... i .  1 _    «.X A i «* A/^ CS IVché et qu’on fut obligé d’établir uu 

service d’ordre spécial.
nérabïe pourpré et envoie récon­
fortante bénédiction apostolique.

DECORATIONS DE DEUIL
Cardinaf Gaspard.

UN MESSAGE DE S. E. LE CARDI­
NAL TOUCHET
Québec, 24, (D.N.C.) — Son Emi­

nence le cardinal Touchet, évêque

ci-Durant la journée hier, les 
toyens de Québec ont décoré leurs 
demeures et la partie haute de la 
ville apparait aujourd’hui sous des
draperies violettes et noires. La | d'Orléans, vient de transmettre, à 
place de la basilique, surtout, pre- Québec, le message de sympathie 

de grand deuil, suivant:
“La France religieuse est très at­

tristée de la mort de saint arche­
vêque. Je partage profondément 
ses regrets’’.

Toutes les unions catholiques et 
la société Saint-Jean-Raptiste de 
Québec ont adopté des résolutions 
de sympathie. Les marchands dé­
taillants de Québec ont décidé que 
tous les magasins et établissements 
industriels seront fermés, cet après- 
midi, durant la translation des res­
tes de S. E. le cardinal Bégin.

surtout, pré­
senté un aspect de grand deuil. 
L’hôtel de ville, les magasins Holt, 
Renfrew and Co., G.-A. (irondin; E.- 
A. Anctil, Jolicoeur, les établisse­
ments Garneau et du Chronicle-Te­
legraph, sont tous recouverts de ten­
tures noires et violettes. Plus loin, 
sur le parcours du défilé, l’Acadé­
mie commerciale, l'Acffon catholi­
que, les hôtelleries Château Fronte­
nac, Ste-Ursule, Clarendon, les rési­
dences des rues St-Louis, Stc-Ursu- 
le, Ste-Anne et Desjardins dispa­
raissent sous les décorations de 
deuil.

A la basilique, les ouvriers se sont 
hâtés de faire le ménage et les RH. 
Soeurs de la Charité ont posé les 
décorations.

A l’extérieur, les portes ont été 
recouvertes de draperies noires, et 
au-dessus du portique, une inscrip­
tion, qui s'étend sur toute la lar­
geur tic la façade, porte en lettres 

. d'or sur fond noir, cette sentence: 
“Seigneur, donnez le repos éternel 
à l’Éminentissime cardinal Bégin, 
votre fidèle serviteur et le pasteur 
bien-aimé de l'Eglise de Québec.”

A l’intérieur, les arcades sont or­
nées de draperies violettes bordées 
de frange dorée, et alternant avec 
de délicates banderoles de même 
couleur, qui décorent les pilastres, 
La balustrade du jubé de l’orgue 
est recouverte d’une draperie por­
tant l’inscription suivante:

“Tl s’est distingué par sa sagesse 
et sa prudence”.

Le long des balustrades des gale­
ries, des inscriptions en lettres d’or

Ottawa, 24. -- Nous donnons
plus bas un résumé de la loi de 
la convention concernant les oi­
seaux migrateurs. Cette loi est ba­
sée sur un traité avec les Etats- 
Unis. Toutes demandes de rensei­
gnements à ce sujet peuvent être 
adressées au commissaire des parcs 
nationaux du Canada, ministère de 
l’intérieur, Ottawa, Canada.

SAISON DE CHASSE
Les deux dates Incluses dans 

chaque cas.
Province de Québec. — Canards, 

oies, bernaches et râles: du 1er sep­
tembre au 15 décembre. Bécasse, 
bécassine de Wilson ou Jack-Snipe, 
pluviers à ventre noir et pluviers 
dorés et les chevaliers h pieds Jau­
nes, grands et petits: du 1er septem- 

! bre au 15 décembre.
SAISONS DE PROHIBITION

Il y a prohibition pendant toute 
l’année dans la province de Québec 
de la chasse des pigeons à queue 
rayée, canards huppés (Brancnus), 
canards eiders, cygnes, grues, cour­
lis, maubèches seraipalmées, bar­
ges, ruaubèches â longue queue, avo- 
cettes d'Amérique, bécassines rous­
ses, maubèches à poitrine rousse, 
hultriers, phalaropes, maubèches à, 
longs pieds, oiseaux de ressac, tour-j 
ne-pierres, et tous les oiseaux de ri­
vage qui ne sont pas compris dans 
la liste de ceux que l'on peut tuer 
pendant les saisons de enasse ei-j 
dessous indiquées. I

Il y a prohibition pendant toute 
l’aunée dans la province de Québec 
de la chasse des oiseaux non gibier 
suivants: pingouins, petits alques 
ou petits pingiMins, butors, fulmars, 
fous, grèbes, guillemots, goélands, 
hérons, stercoraires (Labbes), plon­
geons (huards), murres, pétrels, 
puffins (macareux ou perroquets de 
nier), bec-scies ou becs en ciseaux 
et stornes; ainsi que des oiseaux in­
sectivores suivants: goglus, grives 
de la Caroline ou merles chats, mé­
sanges, coucous, pics, moucherolles, 
gros-becs, colibris, (oiseaux-mou­
ches), roitelets, martinets, (hiron­
delles pourprées), alouettes des prés 
(étourneaux), engoulevents d’Amé

SYMPATHIE DE LA SOCIETE
D’ADMINISTRATION GENERA­
LE
A sa réunion de mardi dernier 

21 juillet, le Conseil d’Administra- 
tion de la Société d’Administration 
Générale a adopté la résolution 
suivante à l’occasion de la mort du 
Primat du Canada.

“Le Conseil, ressentant la perte 
“que vient de subir l’Eglise cana- 
“dienne par le décès de son chef 
“Son Eminence le cardinal L.-N. 
"Bégin, prie sa Grandeur Monsei- 
“gneur P.-E. Roy, d'agréer l'ex- 
“pression de sa profonde sympa- 
“thie.”

SON EMINENCE ET S. G. MGR 
PAUL BRUCHESI

La Semaine religieuse de Mont­
réal, organe officiel de l’archevêche 
de Montréal, publie entre autres 
choses ce qui suit sur la mort de

ue, (mangeurs de maringouins),
$gorges), pies-grièches, hirondeil

riqi
sittelles, orioles, zes-

sur des draperies noires 
hommage en ces termes, au noble j 
pontife:

“Il a gouverné ses sujets avec 
fermeté et clémence; il leur a don­
né la science du salut”;

“In regnum tuum, domine, ser- 
vum tuum suscipe”;

“11 s’est acquis par ses vertus et

rendent Son'Eminence, dans sa dernière
édition :

“Les regrets qui se manifestent 
d'un bout à l’autre de notre vaste 
pays, à la mort du primat de l’E-
?lise canadienne, constituent son 

loge le plus vrai et le plus tou­
chant. Pour nous de Montréal, com­
ment ne pas nous rappeler, en ce 
moment, les longues et intimes rela-*Mr* qUi Èmi-

1 “In te Domine speravl. non con-1 "™ce et notre archevêque vénéré, 
fundar in aeternum”.

L’OFFICE DES MORTS

Us avaient été rapprochés l’un de 
| l'autre à l’Université Laval de Qué­

bec par des travaux et des soucis 
I communs. Une mutuelle confiance, 

C’est S. G. Mgr Labrecque. évè-: une sincère affection les unirent 
que de Chicoutimi, qui présidera, ; bientôt. La Providence, qui leur 
cet après-midi, la cérémonie de la ' avait dispensé sans compter, les ta- 
levée du corps. 11 aura pour assis- lents et les dons, leur fit à tous
tants, M. l’abbé Maguire, curé de Si- 
lery et le R. P. S. I^emay, S.J. Avant i 
la levée du corps, sous la présiden­
ce de Mgr C.-A. Marois. doyen du 
chapitre, aura lieu A l'archevêché 
la récitation de l’office des morts ! 
par les membres du clergé. Mgr1 
Marois sera assisté de MM. les eha- : 
noines J. Pelletier et Chs. Beaulien, 
lecteurs.

LES PORTEURS

part large dos responsabl 
lités et des suce
deux la «eès. Le 8 août 1897 
l'archevêque de Quèbeo imposait 
les mains à son ami et le sacrait ar­
chevêque de Montréal. Sur des 
champs d’action voisins ils déploy­
èrent une égale activité. Qu’il serait 
intéressant do retrouver leur fra­
ternelle correspondance! Une ami 
tié aussi solidement établie {levait I 
durer et dura toujours.

“Voilà un lien tout spécial qui: 
attache Montréal à l’auguste per­
sonne de Son Eminence. N’est-ee

merles (rqu
hirondelles, 

martinets*, tangaras, mésanges hup­
pées titmice), grives, viréos, fauvet­
tes, jaseurs, engoulevents criards, 
pics dorés (piverts), troklodytes et 
tous les autres oiseaux percheurs 
qui se nourrissent entièrement ou 
principalement d’insectes.

Il est interdit de tuer, chasser, 
capturer, blesser, prendre ou mo­
lester, tout gibier à plume migra­
teur pendant la saison de prohibi­
tion et de vendre, mettre à l'étalage, 
offrir en vente, acheter, faire com­
merce, trafic ou négoce de gibier à 
plume migrateur, toute l’année ex­
cepté les canards en saison de chas­
se.

Il est Interdit de prendre les nids 
ou les oeufs du gibier à plume mi­
grateur, des oiseaux insectivores 
migrateurs non considérés comme 
gibier.

11 est interdit de tuer, chasser, 
capturer, prendre ou molester les 
oiseaux insectivores migrateurs, les 
oiseaux migrateurs non considérés 
comme gibier, ainsi que de cueillir, 
prendre, endommager ou détruire 
leurs nids et leurs oeufs.

La possession du gibier à plume 
migrateur sera permise jusqmau 31 
mars subséquent

QUANTITE DE GIBIER
Quantité de gibier qu’il est per­

mis de tuer, en un seul jour: ca­
nards, 25; oies; 15; bernaches, 15; 
râles, 25; pluviers à ventre noir, 
plusieurs dorés, grands et petits 
chevaliers à pieds jaunes, 15 de 
toutes variétés. Bécassine de Wil­
son, 25, bécasse, 10.

FUSILS ET ENGINS DE CHASSE
Il est défendu de se servir de fu 

sils automatiques ou se chargeant 
par le recul ou à répétition, pier-j 
riers, mitrailleuses ou batteries, ou 
de tout fusil d’un calibre plus gros | 
que le no 10; d’employer aéropla­
ne, bateaux à moteur,’ A voiles. A ; 
vapeur, lumières artificielles. Il est 
aussi interdit do tirer sur les oi- 
sraiix d’une voiture quelconque (ti­
rée nar un cheval ou des chevaux) i 
ou d’une automobile.

Dans la province de Québec, il1 
est interdit de chasser le gibier A 

lume migrateur plus tôt qu’une 
eure avant le lever et plus tard 

qu’une heure après le coucher du ! 
soleil.

PENALITES

i;

porteurs de Son Eminence 
seront aîM. les curés Rosaire Moris- 
set. de S.-Ambroise de Lorette; Adj.
Faucher, de Notre-Dame de Jac­
ques-Cartier; D, Garou, de S.-Vic­
tor de Tring; T. Houle, de St-Mau- 
rice de Thetford; Napoléon Laflam- 
m», de St-Anselme et Elzénr Voyer. j Le télégramme suivant • été | 
de Lotblnière. Le public sera ad-j adressé dans le cours de la Journée1 
mis A la Basilique jusqn’A dix heu- d’hier A Sa Grandeur Monseigneur! 
res dn soir. Demain matin sera Roy, de l’archevêché de Québec:

pas une raison de «entlr plus dou­
loureusement sa perte?”

LA COMMISSION DES ECOLES 
DE MONTREAL

Toute personne qui viole l’une 
des disposition* de cette loi ou des 
réglements est passible pour chaque 
offense, sur conviction sommaire, 
d’une amende de pas plus de trois 
cents dollars, et pas moins de dix 
dollars, ou d’emprisonnement pour 
un terme n’excédant nas six mois, 
ou de l’amende et de l'emprisonne­
ment à la fols.

chanté le service funèbre, par S. Ex.rc T) a r
le Délégué apostolique, Mgr Pletro 
di Maria, qui sera assisté de Mgr C.- 
A. Marois, prêtre-assistant; M. l’ab­
bé Camille Roy, recteur de l’Uni­
versité Laval et M. l’abbé Geo. Guy, i 
vicaire forain, diacres d’honneur; 
M. l’abbé Arthur Beaudoin, diree- 

, leur du collège de Sainte-Anne de 
. la Pocatlère. diacre d’office, et M. 
l’abbé Raoul Tardif, directeur du 
collège de 1/évis, sous-diacre d’of- 

; fl ce.
Aux cinq absoutes, samedi, les 

officiants seront: S. Ex. je délégué 
apostolique, Mgr dl Maria, Sa G. 

, Mgr McNeil, archevêque de Toron­
to; S. G. Mgr Mathieu, archevêque 
de Régina: S. G. Mgr Emard, ar­
chevêque d’Ottawa et S. G. Mgr 
Georges Gauthier, de Montréal.

L’ornison funèbre sera prononcée 
iar Sa Grandeur Monseigneur F.-X. 
loss, évêque de Gaspé.K

La Société Coopérative
DE FRAIS FTTNKRATRES 

Entrepr«n*itrt d* Pomn»« Fanébrai H 
ÀMortna** FandralrM

EST 1235
*«. *VK SAINTE-CATHERINE EST

"La Commission des Ecoles ca-j 
tholiques de Montréal a appris avec! 
regret le décès de Son Eminence let 
cardinal Bégin, et délègue Mgr Don-J 
nelly, un des membres du Bureau 
central de cette Commission, pour i 
la représenter aux funérailles.

Le sec. général et trésorier, j 
Aymé Lafontaine”.

Mgr J.-E. Donnelly, membre dir 
Bureau central est parti ce matin ! 
pour assister aux funérailles.

Feu M. Arthur Adam
Ce matin, A 8 h. A l'église Saint- 

Etienne ont eu lieu les funérailles 
de M. Arthur Adam, décédé avant- 
hier à l'ftge de 31 ans après 10 
jour* de maladie, au no. 2094 de 
la rue Christophe-Colomb.

M. Adam né A Saint-Barthelénn. 
Il laisse dans le deuil, sa femme,1 
Imelda Pépin, deux frères: J. Do­
nat, Adam, secrétaire-trésorier de' 
la maison Charles Desjardins de' 
Montréal, J. Charles, de Berthler-j 
ville, et une soeur de Saint-Ignace 
de Loyola, comté de Rerthier.

L’inhumation * eu lieu nu ri- 
metière de l’Est.

Le Devoir offre A M. Donat 
Adam et sa famille l’expression tie 
ses vives condoléances.

Bambin frappé
par une auto

Québec, 24 (D.N.C.) — Robert 
Gtiay, un bambin de huit ans, a 
failli être broyé par une automobi­
le, hier après-midi, dans la route 
Québec-Montréal, A Neuville.

L’enfant qui était à Jouer dans la 
route a été frappé par une automo­
bile américaine et a dû être trans­
porté à l'HôtebDleu lie Québec 
après avoir eu les aoin* du Dr La­
vallée. C’est le propriétaire de l’au­
to qui a transporté l’enfant A l’hô­
pital où on a constaté que les bles­
sures du jeune Gîta y npj sont pas 
très graves.

M. Paul* Cardinaux 
démissionne

Québec, 24 (D.N.C.) — M. Paul 
Cardinaux, professeur A l’école de 
chimie de l’université Laval, vient 
de donner sa démission.

M. Cardinaux retourne passer 
quelques mois en France avec sa 
familie, puis ira donner des cours 
dans un collège de ï’Amériqué La­
tine A l’automne.

Le concours 

est complet. 

Il se termine 

le 31 Juillet 

Hâtez - vous !

PRES DE 1500.00 EN PRIX
Concours des bonnes marques 

et des bonnes maisons

GRAND PRIX OFFERT PAR LE DEVOIR

Un billet pour voyage en Ontario — si çnoo 
Tous frais compris, valeur.....................

Offre Spéciale
Afin de permettre à nos jeunes lecteurs de prendre part 

à notre concours tout en tenant compte de la modestie de 
leur bourse, nous leur faisons l’offre spéciale suivante :

A tous ceux qui obtiendront un nouvel abonnement de 
$1.50 au DEVOIR, nous accorderons le droit d’inscription 
au concours. Deux abonnements de $1.50 donneront droit à 
deux inscription; trois abonnements, à trois inscriptions et 
ainsi de suite. N’oubliez pas que plus nombreuses seront vos 
réponses au concours, plus grande sera votre chance de 
succès.

Les prix à gagner
Classe A - $210,50 - 

10 prix
Prix attribuables A ceux qui 

auront déchiffré UN tableau.
1er prix, offert par Versailles, Vi- 

dricaire & Boulais, une obliga­
tion de la Cie de Ciment Natio­
nale, valeur...................$100.00

2e prix, offert par l’Institut La­
roche, un cours de 3 mois, va­
leur ..................................$45.00

3e prix, offert par Edmond Ar­
chambault, un violon, va­
leur ...............................  $15.00

4e prix, offert par la Canada 
Steamship Line, réduction sur 
un billet Montréal-Chicoutimi 
et retour, valeur .... $15.00

6ème prix, comme ci-dessus $15.00 
6ème prix, offert par Ed. Michaud, 

un chapeau, valeur . . . $5.00 
7ème prix, offert par L. Chaput 

& Fils, des produits Primus, 
valeur ......... $5.00

8èm« prix, offert par S.-L. Con­
tant, des produits de la maison,
valeur . ........................... $5 00

Sème prix, offert par J.-E. Ju- 
tras, une bouteille de "Parfait 
Bonheur”, valeur ..... $3.50 

lOème prix, offert pa^è.-E. Brais, 
un disque Pathé, valeur , $2.00

Classe B - $270.75 - 
15 prix

Prix attribuables à ceux qui au­
ront déchiffré deux tableaux.
1er prix, offert par le Crédit Ca­

nadien ’une obligation, ''va­
leur ................................ $100.00

2ème prix, offert par la Montreal 
Light, Heat & Power, un poêle 
A gaz, valeur ..... $45.00

Sème prix, offert par J.-A. Lamy 
Liée, une carpette en linoléum, 
valeur.............................. $18.00

4ème prix, offert par R. de Meslé,
examen de la vue et lunettes, 
valeur.............................. $18.00

Sème prix, offert par la Canada 
Steamship Lines, réduction sur 
un voyage Montréal-Chicouti­
mi et retour, valeur . $15.00

Sème prix, comme ci-dessus $15.00 
7ème prix, comme ci-dessus $15.00
8ème prix, offert par C. Deom. 

une collection de classiques (6 
vol.), valeur.......................$9.00

9èm« prix, offert nar la Slater 
Shoe, une paire de chaussures, 
valeur................  $8.00

lOème prix, offert par Granger 
Frères, de« livres de la maison, 
valeur.....................  $5.00

llèm» prix, offert parJL. Chaput 
& Fils, de* produits Primus, va­
leur .................................... $5-00

12ème prix, offert par S.-L. Con­
tant. des produits de la maison 
valeur.................................«.00

13ème prix, offert par A. Aubry 
& Cie, des produits de la mai­
son, valeur........................ «•00

14èma prix, offert par C.-J. Gre­
nier, une paire de gants, va­
leur .................................... *4-00

15ème prix, offert par Forest Frè­
res. 2S livres de tabac, va­
leur ...............  $3,2o

Classe C - $342.30 - 
19 prix

Prix attribuables à ceux qui au­
ront déchiffré trois tableaux.
1er prix, offert par la Corpora­

tion de. Obligation municipa- 
le«, une obligation, val. $100.00

2ème prix, offert pnr le Dj* Ch oui- 
nard, un dentier complet, va­
leur ................................ «°-oo

3ème prix, offert par Scott & 
Bousquet, une corbeille plgOBje 
argent, valeur $3u.OO

4ème prix, offert par J.-A. Lamy. 
Liée, une carpette en linojfum.
valeur...........................

Sème prix, offert par la Canada 
Steamship Lines, réduction sur 
un billet Montréal-Chicoutimi, 
aller et retour, valeur . $15.00

6ème prix, comme ci-dessus $15.00 
7ème prix, comme ci-dessus $15.00 
Sème prix, comme cl-dessus $15.00 
Sème prix, comme cl-dessus $15.00
lOème prix, comme ci-de«sus, vo­

leur .................................$15.00
llème prix, offert par J.-A. Goyer, 

des produits Ctéraldy (parfum), 
valeur............................ $10.00

12ème prix, offert par Stewart & 
Dussault une paire de chaus­
sures, valeur................... $8.00

13ème prix, offert par Forest 
Frères, une pipe, valeur . $7.00

14ème prix, offert par I. Caron 
& Cie, bons de pains, va­
leur .................................. $5.00

15ème prix, offert par Casgrain 
& Charbonneau, une bouteille 
de parfum, valeur . . . $5.00

16ème prix, offert par J.-J. Jou- 
bert, bons de lait, valeur $4.80

17ème prix, offert par Forest 
Frères, 2H livres de tabac, va­
leur ..................................$3.25

18ème prix, comme ci-de«sus $3.25
ISème prix, offert par Salada Tea,

5 livres de thé, valeur . $3.00

Classe D — $652.00 —
22 prix

Prix attribuables à ceux qui au­
ront déchiffré les quatre tableaux.
1er prix, offert par le Devoir, 

voyage de six jours en Ontario, 
valeur............................. $150.00

2ème prix, offert par L.-G. Beau- 
bien & Cie, une obligation des 
Ecoles catholiques de Montréal,
valeur............................. $100.00

Sème prix, offert par J.-Donat 
Langelier, un bon applicable 
sur l’achat d’un piano, va­
leur .................................$100.00

4ème prix, offert par L.-N. Mes­
sier, une carpette Wilton, va­
leur ......................... . $75.00

Sème prix, offert par Duputs 
Frères Liée, une machine à 
coudre, valeur.................$50.00

6ème prix, offert par la Brasse­
rie Frontenac, une pièce d'or 
de ... ............................ $20.00

7ème prix, offert par Bruneau
6 Rainville, une pièce d'or
de......................................$20.00

Sème prix, offert par Radio Club 
Branly, les appareils d’un ra­
dio, valeur.......................$20.00

9ème prix, offert par Talt-Fa- 
vreau, un baromètre, va­
leur . ..............................$15-00

lOème prix, offert par Albert Du­
mas, une douzaine de photos, 
valeur ......... $12.00

llème prix, offert par Labrecque 
A Peilerin, des produits de la 
maison, valeur .... $12.00

12ème prix, offert par J.-Alfred 
Ouimet, une caisse de vichy, 
valeur...............................$12.00

13ème prix, offert par J.-A. Mar­
ceau, douze bottes de poudre, 
valeur . . . .................... $12.00

14ème prix, offert par la maison 
FlHatrault, une carpette, va­
leur ...................................$10.00

ISème prix, offert par la maison 
Bancroft, une raquette de ten­
nis, valeur ....... $8.00

ISème prix, offert par L.-E. Wa- 
terman Co. un nécessaire A 
écrire, plume et crayon, va­
leur .................................... $8.00

17ème prix, offert par Legault & 
Thompson, une boite de cigares 
La Champagne, valeur . $5.75

ISème prix, offert par P. Poulin 
& Cie, une pièce dor de $a.00

ISème prix, offert par Foreat 
Frères, une blague, valeur $5.00

20ème prix, offert par O. De- 
«erres Liée, un fer électrique,
valeur................................ $o.00

21ème prix, offert par A. Aubry, 
des produits de la maison, va­
leur .....................................«-®0

22ème prix, offert par le Comp­
toir Ville-Marie, une pièce d'or 
de.......................................«-50

En quoi consiste le 
concours

Nous avons publié quatre tableaux (les 9, 16, 23 
et 30 mai) de mirques de commerce et de noms de 
maisons d’affaires sous une forme modifiée ou mu­
tilée. Il s’agit d’identifier ces marques et ces noms 
et d’en dresser la liste la plus complète possible. Ceux 
qui réussiront le mieux recevront les prix.

Il faut dans le cas des marques donner le nom 
reconstitué avec le nom exact de la maison à laquelle 
il appartient. Exemple : Primus — L. Chaput & Fils, 
Limitée. Dans Je cas où il s’agit simplement du nom 
d’une maison, il suffira de donner ce nom dans sa 
forme exacte. Exemple : Dupuis Frères, Limitée.

Il est très important de donner le nom des 
marques et des maisons très exactement.

Ceux qui ne possèdent pas les tableaux peuvent 
«e les procurer au DEVOIR.

LES CONDITIONS
(A LIRE ATTENTIVEMENT)

1* Ont droit de prendre part au concours : tous ceux 
qui paient un abonnement au DEVOIR d'au moins $1.50 (75 
sous par mois à Montréal, 50 sous par mois partout au Canada 
et 80 sous par mois aux Etats-Unis).

2* Chaque versement de $1.50 donne droit à une réponse 
au concours. Ainsi un abonnement de $3.00 donne droit à 
deux réponses, $6.00 à quatre réponses et ainsi de suite. Les 
concurrents trouveront utile d’adresser plusieurs réponses 
car, dans le cas d’ex-aequo, il sera procédé à un tirage et 
plus nombreuses seront les réponses d’une même personne, 
plus nombreuses seront ses chances de succès.

S’ Les abonnés réguliers ( tous en dehors de Montréal) 
ourront prendre part au concours en joignant simplement 

.eur bande d’adresse à leurs réponses. Les abonnés de trois 
mois auront droit à une réponse, ceux de six mois à deux 
réponses, ceux de douze mois à quatre rénonses.

I^es abonnés en règle ont droit à une rénonse pour chaque 
montant de $1.50 qui resle au crédit de leur abonnement a 
compter du 9 mai, date de l’ouverture du concours.

4* Les lecteurs de la ville et de la banlieue, pour prendra 
part au concours, devront se procurer des carnets de cou­
pons d’abonnement (en vente au DEVOIR et chez nos dépo­
sitaires) qui leur serviront à obtenir le DEVOIR chaque 
soir chez leur dépositaire et chez les petits vendeurs des 
rues. Chaque carnet de $1.50 (abonnement de deux mois) 
porte un coupon donnant droit à une réponse au concours. 
Ce coupon devra être inclus avec la réponse. Pour ces lec­
teurs, comme pour les abonnés réguliers, chaque montant de 
$1.50 donne droit à une réponse.

5* Afin que tout le monde puisse narticiper au concours, 
les prix seront divisés en quatre classes :

Classe D — Réponses aux quatre tableaux, soit quatre

F,

réponses.
Classe C 

ponses.
Classe B 

ponses.
Classe A

■ Réponses à trois tableaux, soit trois ré- 

- Réponses à deux tableaux, soit deux ré- 

Réponse A un tableau, soit une réponse.
Ce qui veut dire que ceux qui auront pris un abonne­

ment de $1.50 pourront répondre à un tableau et gagner des 
prix affectés a leur catégorie respective; ceux qui auront 
souscrit un abonnement de $3 pourront répondre à deux 
tableaux et ainsi de suite.

Tl va de soi que plus les réponses seront nombreuses, 
plus grandes seront les chances de succès

ATTRIBUTIONS DES PRIX
1* Les prix seront décernés à ceux qui auront identifié 

toutes ou le plus grand nombre de marques de commerce ou 
de noms de maisons. A la réponse la plus complète sera 
attribué le premier prix et ainsi de suite.

2° Dans le cas d’ex-aequo, il sera procédé à un tirage et 
les prix seront attribués dans l’ordre du tirage.

3* Nul concurrent ne pourra gagner plus d’un prix.
4* La décision des juges sera finale.
6* Les employés du DEVOIR et leurs familles ne parti­

cipent pas au concours.
6* Le concours ae terminera le 31 Juillet. Toutes 1«* 

réponses déposées au DEVOIR devront être remises avant 
6 heures du soir le 31 juillet : les réponses par la poste 
ne devront pas porter une date d’oblitération postérieure au 
31 Juillet. , r .

Le bulletin qui suit doit être envoyé au DEVOIR sans retard

Bulletin d'inscription au Concours 
des Bonnes Marques

Date ............................................ .
Concours le DEVOIR,

Boite 4020, Montréal.
Veuillez m'inscrire à votre concours des Marques de Commerce. 
Inclus vous trouverez $................... en salement de................

mois d’abonnement au DEVOIR qui me donnent droit A ..............
réponses au concours.
Nom

Profession

Adresse

Ville .......................................................................................................
Pour s'inscrire, il faut payer un abonnement d’au moins $1.50 

(Montréal et banlieue, 75 «ous par mois; Canada, 50 sous par mois; 
Etats-Unis, 80 sous par mois). I^e* abonnés en dehors d« Montréal 
recevront le DEVOIR par la poste. Ceux de Montréal et de la ban­
lieue seront pourvus de coupons qui leur permettront de prendre 
le DEVOIR chez leur dépositaire.

Les abonnés en règle n'ont qu'â Joindre leur bande d'adresse à 
ce bulletin pour s’inscrire au concours.



calendrier

£>em*!n! SAMEDI, XS jain*t IMS. 
Saint Jacques le Majeur, apôtre.

JjtntiT do «dell, 4 h. XI.
Coucher du aolMl. T h. 31.
Lerer de la lane, 8 h. 80.
Coucher de la lune I h. 88.

Pleine lune, le S, à 11 h. 84 m. du aelr. 
Dernier qurt. le 12. à 4 h. 34 m. du eoir. 
Nouvelle lune, le X0, à 4 h. 40 m. du eoir. 
Premier quart, le 28, fc 3 h. 23 m. du eoir.
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DEMAIN
BEAU ET PLUS CHAUD 

MAXIMUM ET MINIMUM 
Aujourd'hui maximum 74.
Même date l'an dernier. 78.
Minimum aujourd'hui 88.
Même date l'an dernier, 78.

BAROMETRE
10 heuree a.m. 13.08. 11 heurea a.m. 21.95. 

MIDI: 29.00.

Cinq millions de présences dans les 
lieux d’amusements pour trois mois

- . . . v  

La taxe des amusements a rapporté durant les mois 
de mar^, avril et mai, la somme de $173,390.34; 
et les présences enregistrées ont été de 5,014,- 
945.

Le dernier rapport trimestriel 
•de la perception de la taxe des 
«musements signale la présence en­
registrée dans nos théâtres, ciné­
mas et autres lieux d'amusements, 
de 6,014,945 personnes, pour les 
trois mois de mars, avril et mai 
1925. La perception a rapporté la 
somme de 5173,390.34.

La comparaison s’établit par une 
forte augmentation avec le chiffre 
des présences du trimestre corres­
pondant de 1924, alors qu’on a en­
registré 507,144 présences en moins, 
et que la perception était moindre 
de 88,280.75 que le même trimestre 
de 1925.

Le rapport indique qu’il y a eu 
1,516,400 présences dans les lieux 
d'amusements où la perception est 
faite quotidiennement, soit une 
augmentation de 222. 200 présen­
ces sur l’an dernier. Les billets ont

rapporté en taxe la somme de $31,- 
273, soit une augmentation (te $1,- 
437.

Dans les théâtres, cinémas, etc. 
où la taxe est perçue une fois par 
semaine, il y a eu 3,190,042 présen­
ces, qui ont rapporté la somme de 
$125,069.41, soit une augmentation 
de 89,266 présences, et une diminu­
tion de $3,309.43. Cette diminution 
est causée par une baisse dans les 
entrées à tous les grands théâtres.

Les dernières statistiques du rap­
port portent sur la perception des 
taxes sur les terrains de jeux et les 
patinoires ainsi que sur les eu­
chres. Tl y a encore des augmenta­
tions, dans les présences et dans la 
perception. Cette augmentation se 
constate sur les terrains de balle 
au camp: l’an dernier on avait per 
çu la som emde $178.41 tandis que 
cette année on a perçu $1,003.69, 
soit une augmentation de $825.2$.

L’incident du député Âmendola
Les fascistes regrettent Faff aire mais continuent ou 

vertement leur campagne contre Fopposition.
Rome, 23, (S.P.A.) — Les mem­

bres de l’opposition Aventine sont 
outrés de l'attaque dont a été l’ob­
jet, lundi soir, leur chef le député 
Amendola. Ce ne fut que par l’in­
tervention de la police et des auto­
rités fascistes que le député fut 
sauvé d’une foule furieuse de 1,000 
fascistes qui pendant cinq heures 
assiégèrent un hôtel de Montelati- 
ni où se trouvait M, Amendola. Le 
député fut violemment frappé lors- 
qu’il sortit de J’hôtel.

L’état de santé de M. Amendola 
s'était sensiblement amélioré hier 
matin. Sa fièvre a disparu et les 
médecins déclarent qu’il n’y a au­
cun danger de complications.

| Les excuses présentées par les 
fascistes ont fait place à une atti­
tude quelque peu différente. Les 

| fascistes regrettent ostensiblement 
I l’incident mais ils continuent ou­
vertement leur campagne contre 
l’opposition.

M. Farinacci, secrétaire du par­
ti fasciste, a déclaré en partant 
pour Naples: “L’antifascisme joue 
maintenant une comédie qui ne 
peut durer. Ses provocations ne 
peuvent plus être tolérés. La réac­
tion contre le plus coupable s’est 
produite, réaction que le parti fas­
ciste ne peut déplorer.”

M. Farinacci a blâmé particuliè­
rement les provocations du député 
Amendola dirigées contre lui.

GRANDS DOMAINES DIVISES 
ENTRE LES PAYSANS POLONAIS

La Diète polonaise a résolu de vendre de grandes 
propriétés foncières — Les acquéreurs auront 40 
ans pour payer.

Varsovie, 24. CS.P.A.) — De gran­
des propriétés foncières, en Polo­
gne, vont être loties et vendues aux 
paysans, à la suite d’une mesure 
adoptée par la Diète après plu­
sieurs mois de préparation et de 
débats.

180,000 hectares seront répartis 
chaque année, pendant dix ans, le 
gouvernement en remboursant la 
valeur estimée, partie comptant et 
partie en bons à 5 p.c. remboursa­
bles en 25 ans. Les acquéreurs au­
ront 40 ans de crédit auprès du

gouvernement pour acquitter leur 
achat.

Les propriétaires fonciers sont 
autorises à conserver 60 hectars 
aux environs des villes et des cen­
tres industriels, 180 hectares dans 
les campagnes, et 300 hectares sur 
la frontière est. Treize millions de 
paysans réunissent les conditions 
voulues pour être acquéreurs.

Pendant la fin des débats les dé­
putés communistes élevèrent une si 
violente opposition qu’on leur or­
donna de quitter la salle. Sur leur 
refus, ils furent expulsés.

*-------------------------------------------------------------------------------------------------------- .....  . ..... ..

Arméniens et Assyriens et
le visa de leurs passeports

Ottawa, 24 (S. P. A.). —Deux dé­
légations d'Arméniens et d’Assy- 
riens ont rencontré aujourd'hui le 
sous-ministre, de l’immigration, à 
qui ils ont demandé des change­
ments dans les lois d’immigration, 
touchant l’admission des citoyens 
de ces deux races.

Le président de l’union armé­
nienne du Canada a réclamé un 
changement dans l’interprétation 
de la clause qui a trait aux passe­
ports. Actuelement. les passeports 
doivent être du lieu de naissance, 
tandis que les Arméniens vou­

draient faire servir le passeport 
par les agents d’immigration en 
Europe. Ils demandent aussi l’ad­
mission de 500 Arméniens par an­
née, et la suppression de la clause 
qui fixe à $250 la somme que doit 
posséder les immigrants qui dési­
rent venir s'établir au Canada.

Les Assyriens demandaient des 
concessions analogues. Us se plai­
gnent que la classification vies lois 
d immigration les place dans la ca­
tégorie des Asiatiques, parce qu’ils 
viennent de l’Asie Mineure, ce qui 
tend à créer l’impression qu’ils ap­
partiennent à la race jaune.

M. Doumergiie
est en vacances

Paris, 24, (S.P.A.) — M. Doumcr- 
gue, président de la république, a 
quitté le palais de l’Elysée, mardi, 
pour sp rendre nu château de Ram­
bouillet, à environ trois heures de 
Paris, par automobile. Il y passe­
ra les vacances parlementaires.

Pendant ses vacances, le présl- 
don! vivra une vie simple. U fera 
de longues promenades dans la fo­
rêt de Rambouillet, où Frrançois 
1er aimait à chasser, et ne viendra 
à Paris que pour les cérémonies offi­
cielles. _

Faits divers
Ernest Edwards, 30 ans. de la rue 

Valois a été arrêté hier accusé de vol 
â la Tro.rf Laundry Company. Ed­
wards était livreur, et d’après la 
plainte se serait approprié le pro­
duit de certaines perceptions. Il a 
été remis en liberté sous cautionne­
ment de 2,000.

* * ★
Edward James O’Neil, de la pro­

vince d’Ontario, a été arrêté, «ous 
l’accusation d’avoir volé un compas 
de navire, estimé â 8500. L’enquête 
préliminaire a été fixée au 31.

$)( t)(
Thomas Gibson a été condamné à 

#15. d’amende ou à 15 Jours de pri­
son pour avoir mordu sa femme au 
hrav.

Gibson a avoué qu’il s’était livré
fp ces aménités conjugales mais a

i protesté que c’était à contrecoeur et 
| ppur éviter des attaques. Il vou- 

Ijdt, disait-il, empêcher sa femme 
de 1 égratigner en lui imposant cel- 

; te sanction de la morsure.
LP juge Perrault a déclaié que les 

I attaques ex unyuibus et rostro d’une 
épouse ne justifient pas 'le mari d’u­
ser de représailles aussi carnassiè­
res.

* * *
Le juge a condamné O. Mallette, 

accuse de vitesse en auto, rue Sher. 
brooke, à $25. d’amende ou â un 
mois de prison.

% * *

L’enquête préliminaire dans le 
cas de Jules Pony, librairie, accusé 
d avoir vendu de mauvais livres, a 
été remise au 29 juillet.

L7n mandat contre
Joseph McLeod

Sydney, 24 (S.P.C.)—On a émis, 
ce matin, un mandat d’amener Jo­
seph McLeod, un policier de la 
British Empire Steel Corporation, 
accusé du meurtre de William Da­
vis, un mineur de New-Waterford. 
qui a été tué au cours de l’échauf- 
fourée du 11 juin.

McLeod est actuellement à l’hô­
pital et il souffre de deux fractures 
a la jambe, blessures qui lui ont été 
infligées au cours d’uno qucreilc 
entre les mineurs et les ooliciers de 
la compagnie.

Les activités
de la voirie

M. J.-E. BLANCHARD FOURNIT 
DES DETAILS ELABORES SUR 
LE TRAVAIL ACCOMPLI DU­
RANT L’ANNEE 1924 — 079
MILLES DE RUES A ENTRETE­
NIR

LES PILOTES ONT 
FORT A FAIRE

ILS NE SONT QUE 47 ET LES DE­
MANDES SONT NOMBREUSES 
A CAUSE DE LA GRANDE AC­
TIVITE SUR LE FLEUVE

Le rapport annuel du service de 
la voirie municipale, que M. J.-E. 
Blanchard vient de remettre aux 
autorités, renferme des renseigne­
ments utiles sur les sommes dépen­
sées pour le nettoyage, le balayage 
et l’arrosage, sur le nivellement des 
rues, sur les réparations a la chaus­
sée, sur l’enlèvement da la neige.

Le surintendant fait mention du 
nombre de 679.47 milles de_ rues, 
qui sont la propriété de ia ville, à 
savoir: 300.27 milles de rues pa­
vées; 102.20 milles de rues amélio­
rées et 277 milles de rues en terre,

Le service de la voirie a consa­
cré une somme de $598,928.10 pour 
le nettoyage, le balayage et l’arro­
sage des rues de la ville durant 
l’année 1924. Les chaussées pavées 
à entretenir ont une longueur de 
300.27 milles; en outre, il y a des 
chaussées en macadam sur une lon­
gueur de 122.20 milles, et des 
chaussées en terre sur une lon­
gueur de 277 milles.

Les chaussées pavées représen­
tent plusieurs catégories de pava­
ges utilisés à Montréal, comme suit : 
macadam asphalté, 17 milles; bé­
ton asphaltique, 5.51 milles; mor­
tier asphaltique, 223.29 milles; pa­
vés de granit, 27.77 milles; pavés 
de scorie, 19.65 milles; pavés en 
briques, 1.17 milles; pavés d’as­
phalte, 0.21 mille; paves de bois, 
0.19 mille; béton de ciment armé. 
3.23 milles; béton non armé, 2.29 
nii Iles.

La ville a dépensé pour le nivel­
lement des voies non pavées en 
1924 la somme de $2,761.58. ainsi 
répartie: division nord, 125,128 
verges carrées pour des chaussées, 
et 7,833 verges carrées pour des 
trottoirs; division est, 16,207 ver­
ges carrées pour les chaussées, et 
13,844 pieds linéaires pour les trot­
toirs; division ouest, 87,127 verges 
carrées pour les chaussées, et 4,280 
verges carrées pour les trottoirs.

Pour les réparations aux pavages 
permanents, ]a ville a dépensé $152,- 
993.54, et la nature des réparations 
est la suivante: béton, 2,315 verges 
carrées; macadam asphalté, 44,866 
verges carrées; asphalte. 66.403 
verges carrées; pavés, 12,028 verges 
carrées, ce qui forme un total de 
125,612 verges carrées.

Les trottoirs ont été réparés pour 
une somme de $107,028.05, comme 
suit: ciment, 17,906 verges carrées; 
dalles en pierre, 27,789 verges car­
rées; mastique d’asphalte, 12,743 
verges carrées; pavés, 3.484- -Total: 
61.922 verges carrées.

Les réparations au macadam ont 
coûté la somme de $102,836.26, ce 
qui représente le nombre de 350,- 
840 verges carrées réparées.

Le montant dépensé pour l’hui­
lage des rues est de $49.945.43; on 
a épandu 203,737 gallons d’huile, 
et 1.017,425 verges carrées de chaus­
sées ont été hudées.

La voirie a consacré enfin une 
somme de $1,133,539 pour l’enlève­
ment de la neige dans les rues de 
la ville, $371,060.30, pour l’enlève­
ment de la neige des trottoirs, et 
$559,343.92 pour l’enlèvement de la 
neige dans les rues où passent les 
tramways.

11 est'tombé durant la saison 
1923-24, 131 pouces de neige.

Pour ravoir un
cheval de course

Deux paquebots ont appareillé 
ici ce matin: le Montcalm, du Pa­
cifique Canadien, et l’Auranfa, de 
la compagnie Cunard. Tous deux 
se sont mis en route pour Liver­
pool, avec bon nombre de passa­
gers.

L’activité est grande sur le fleu­
ve ces jours-ci. Un officier du dé­
partement de la marine disait, ce 
matin, que les pilotes “sont sur les 
dents tant ils ont à faire". Ils ont 
d’autant plus de travail qu’ils ne 
sont, en ce moment, que quarante- 
sept en service, quand ils aevraient 
être cinquante. M. Thomas Robb, 
secrétaire de la Fédération des ar­
mateurs du Canada, en réponse à 
une question qui lui était posée sur 
ce sujet, déclarait, ce matin, que 
les compagnies de navigation n’ont 
pas encore souffert du manque de 
pilotes et que ceux qui sont en dis­
ponibilité fournissent un service 
excellent.

Au cours des trois jours pro­
chains, cinq paquebots arriveront 
à Montréal. Ces paquebots sont: le 
Montclare, du Pacifique Canadien, 
le Minnedosa, de la même compa­
gnie, VAutonia, de la compagnie 
Cunard, le Letitia, de la compagnie 
Anchor-Donaldson, et le Regina, de 
la compagnie White Star-Dominion. 
Ces navires amèneront ici plus de 
huit cents passagers.

On a signalé le Minnedosa à la 
Poinlî-au-Père, à six heures ce ma­
tin; à cinq heures on signalait le 
Regia à Pointe-Renommée, vers 
quatre heures, ÏAusonia, à Belle- 
Isle. Quant au Montclare, il est ar­
rivé à Québec, où il fait escale, ce 
matin, à huit heures et demie. Le 
Letitia, d’après le dernier rapport, 
passait à la Pointe-Amour un peu 
après onze heures hier soir.

On a signalé le “Montnairn”, du 
Pacifique Canadien, à Pointe-Re- 
nommee, â six heures ce matin. Ce 
paquebot est en route pour Québec. 
C’est la première traversée qu’il fait 
sous ce nom de “Montnairn”. Ce 
paquebot est l’ancien ‘‘Montlau- 
rier”. Il a été remis à neuf le prin­
temps dernier à la suite d’un in­
cendie qui le détruisit en partie.

Les aviateurs
cFAbd-el-Krim

Mme Maria Morris, propriétaire 
du cheval de course Tease, a pré­
senté ce mantin une requête pour 
obtenir une rtgle nisi contre E.-J. 
Dunn.

Le cheval avait été saisi le 25 
mai dernier à la suite d’un juge­
ment intérimaire du juge Coderre, 
et Dunn avait été gardien du cheval 
avec ordre de le faire courir et de 
remettre le produit des courses â 
M. L.-A. Bedard.

Le 30 juin dernier, le juge Mar­
tin. après avoir entendu la cause 
au mérite, a annulé la saisie et or­
donné A Dunn de remettre le che­
val et une bourse de $450. gagnée 
par Tease, aux courses dit parc de 
Lorimier, pendant la gérance de 
Dunn, Ce dernier n’avait pas re­
mis la bourse à M. Bédard et n’a 
pas voulu remettre le cheval à Mme 
Morris. C’est pourcpioi cette derniê-! 
re a demandé ee matin une règle' 
nisi.

Mme Morris a fait arrêter Dunn 
en cour criminelle, sous l’accusa-i 
tion d'avoir volé le cheval.

Comme il s’agit en l’ornircnce 
d’une affaire plutôt civile, les pro­
cédures criminelles ont été suspen­
dues au 30, La règle nisi sera rap- 
portable le 31 juillet. Me Crépault 
représentait Mme Morris.

Mort de M. L.-A. Bélanger
Sherbrooke, 24 (S.P.A.) — M.

L.-A. Bélanger, qui fut pendant 
plusieurs années l’éditeur du Pro- 
grès de l'Est, de Sherbrooke, est 
mort hier soir.

LE CAPITAINE FONÇK PRETEND 
QU’ILS SONT SANS VALEUR. — 
UNE OFFRE DU CHEF RI F FAIN
Marseille, 24, (S.P.A.) — Le capi­

taine René Fonck, Tas bien connu, 
a déclaré qu'il y a dix-huit mois, 
Abd-el-Krim lui a offert d’organiser, 
aux conditions qu’il voudrait, un 
service d’aviation contre les Espa­
gnols. » <4\

Le capitaine Fonck qui vient de 
rentrer du Maroc a fait la déclara­
tion précédente au cours d’une in­
terview. Il a ajouté qu’il avait re­
fusé l’offre d’Abd-cl-Krim et avait 
informé M. Poincaré, à ce moment 
président du conseil, du danger 
possible pour la France.

Au cours de sa conversation avec 
Abd-el-Krim, un personnage de la 
suite du chef riffain, lui avait dé­
claré que les Riffnins avaient un 
instructeur allemand capable de 
former de bons pilotes et que des 
maisons anglaises avaient proposé 
de livrer rapidement des avions.

Le capitaine Fonck estime que le 
le service d’aviattion d’Abd-el-Krim 
est insignifiant et sans valeur. Les 
Riffains ont capturé quelques aéro­
planes pendant la retraite espa­
gnole mais les pilotes sont absolu­
ment inférieurs.

Pas do liqueurs
alcooliques

Hamilton. 24 (S.P.C.) — M. A. H. 
Lyle, l’un des rhefs ontariens de la 
Raya! Templars of Temperance, a 
annoncé aujourd’hui que les nmhi- 
bitionnistes réclameront prochaine­
ment la prévention de la fabrica­
tion de toutes les boissons alcooli­
ques. Cette demande déclenchera 
une grosse lutte, mais les prohibi- 
tiotinistes espèrent remporter. Ils! 
craignent une augmentation du j 
pourcentage de la bière 4.4 pour 
cent, qui a été un désappointement' 
pour les gens assoiffés. M, Lyle 
croit que pour frapper A sa base le 
vice de l’ivrognerie, il faut deman­
der la suppression de ce commer­
ce.

Des voiturées
de légumes

LE MARCHE BON SECOURS RE­
GORGEAIT DE PLANTES PO­

TAGERS CET AVANT MIDI — 
QUELQUES PRIX,
Le marché des cultivateurs re­

gorgeait de légumes ce matin. Les 
concombres, surtout, abondaient et 
ce midi, il en restait d’énormes 
quantités, Iæ prix en est tombé et 
ces légumes se vendaient A raison 
de 2 pour cinq sous ce midi.

Il y a moins de laitue que la se­
maine précédente et le prix s’en 
est affermi. La laitue pommée s’est 
vendue à trois pour dix sous et la 
laitue frisée à 15 sous la douzaine 
dan» la qualité ordinaire et 25 sous 
dan» la belle qualité. I-res fèves 
abondaient aussi. Les fèves a cos­
ses rondes, qui sont les meilleures 
par suite de l'absence de filaments 
fibreux, ge vendaient A 20 sous le 
plat, et les fèves vertes à cosses 
aplaties à 15 sous le plat. Les fèves 
A beurre, jaunes, se sont vendues 
par endroits A 10 sous le plat.

Les choux-fleurs sont beaux cet 
année, et de plus belle qualité que 
Tan dernier.

A pareille époque durait l'été de 
1924, il n’y avait guère sur le mar­
ché que des choux-fleurs brunis et 
on pouvait difficilement en trouver 
des blancs dont le goût est plus dé­
licat et plus recherché. Los choux 
légèrement brunis se vendaient cct 
avant-midi, trois gros pieds pour 25 
sous et les blancs, à raison de deux 
petits pieds pour 25 sous ou à un 
gros pied pour 25 sous. Les oi­
gnons se sont vendus à raison de 10 
sous la botte dans la belle qualité. 
Il n’y a pas encore de poireaux nou­
veaux, ou très peu et qui sont en­
levés aux petites heures du ma­
tin,

I.es petits pois verts se sont ven­
dus à 10 sous le plat. Il n’y avait 
pas de petits pois mangetout. Les 
maraîchers qui en font la culture, 
les vendent d’ordinaire à gros prix 
dans les grandes épiceries et chez 
les marchands de fruits. Les bette­
raves nouvelles étaient cotées à 20 
sous la botte et elles étaient de fort 
belle apparence. Les carottes se 
sont enlevées difficilement A 5 sous 
la botte, malgré la beauté du pro­
duit. La laitue romaine, qui se dis­
tingue par ses feuilles droites, roi- 
des et écartées du coeur, se ven­
daient à 5 sous le pied. Les fèves 
de marais très recherchées par les 
Européens, qui les mangent avec 
une sauce blanche au beurre roussi, 
se vendaient à 20 sous le plat.

Le persil se vend à 5 sous le pa-
3uet, le baume et le thym se ven- 

ent au même prix ainsi que la sar­
riette. On ne voit plus de rhubar­

be qui ne trouve plus preneur de­
puis longtemps, d’ailleurs.

La presse berlinoise
et la réponse allemande

Berlin, 24, (S.P.A.) — D’une ma­
nière générale la presse berlinoise 
est satisfaite du texte de la répon­
se allemande. Cependant les jour­
naux conse-rvateurs se montrent 
sceptiques sur les résultats finals.

Le “Lokal Anzeiger” trouve que 
les différences entre les points de 
vue français et allemann sont si 
grandes qu’il approuve seulement la 
note comme une manoeuvre tacti­
que et doute qu'elle aboutisse A 
un accord.

La “Kreuz Zeitung” et la "Deut­
sche Tageszeitung” déclarent que 
les questions de désarmement, de 
navigation aérienne et d’évacua­
tion doivent être d’abord réglées 
avant qu'un pacte de sécurité puis­
se être conclu.

Les journaux de gauche tels que 
le “Tageblatt” et la “Gazette de 
Voss" estiment que la note est un 
pas de plus vers une entente inter­
nationale. Le “Vorwacrts”. socia­
liste. approuve la première partie 
•le la note mais il considère la cri­
tique des propositions françaises 
d'arbitrage comme purement néga­
tive.

Seul le journal fasciste “Deut­
sche Zeitung” déclare que la ré­
ponse est une calamité. Il deman­
de que le pacte de sécurité soit je­
té au panier.

Le Dr Arthur Vallée
Québec, 24 7ÎËNX.) — Le Con­

seil exécutif provincial a nommé 
hier le Dr Arthur Vallée, de Qué­
bec au conseil d'hygiène de la pro. 
vince. Le Dr Vallée remplace le Dr 
O. Leclerc, décédé.

Souscription de $30,000 pour
un pavillon de Vagriculture

QUEBEC, 24 (D. N. C.). — Le gouvernement provincial sur la re­
commandation de M. Caron, ministre de TAgriculture, a décidé hier de 
souscrire $30,000 pour la construction d’un pavillon de l’Agriculture au 
Parc de l’Exposition de Québec. Le gouvernement fédéral a souscrit le 
même montant payable dans 10 ans A raison de $3,000 par année.

La Commission de l’exposition a déjA environ $25,000 pour la cons­
truction de cet édifice qui coûtera au moins $75,000 et probablement 
8100,000.

Quel est ce collègue de lord Curzon ?
LONDRES, 24 (S. P. A.). — Tandis que le public exprime sa grati­

tude pour les legs du marquis Curzon et que les journaux publient les 
photographies de deux châteaux que lord Curzon a transmis à la nation, 
le Morning Post publie qu’une partie du testament a été supprimée, dans 
l’intérêt de la réputation de Tun de ses collègues politiques, sur la car­
rière duquel Curzon parlait sans ambages. Les critiques de lord Curzon 
porteraient sur un ancien premier ministre, dont le nom est tenu caché 
et autour duquel on se perd en conjectures. Durant sa carrière, Curzon 
a été ministre sous Asquith, Lloyd George, Bonar Law et Baldwin. Il a 
aussi été sous-secrétaire pour les Indes, sous le marquis de Salisbury.

M. Motherwell et les élections
MOOSE JAW, 24 (D. N. C.). —- Bien qu’il ne puisse pas dire si les 

élections fédérales auront lieu cet automne ou le printemps prochain, 
M. Motherwell, le ministre de l’agriculture, a neanmoins dédaré que les 
chefs de son parti considèrent le moment propice à une élection fédé­
rale.

Le tarif, le chemin de fer de la baie d’Hudson, les taux de Tenlente 
de la Passe du Nid-au-Corbeau, la politique d’immigration, la fusion de 
nos chemins de fer, le secours aux déposants de la Home Bank et Tunité 
des provinces sont les principaux problèmes soumis A l’attention de 
l’électorat, selon M. Motherwell.

La vitesse des autos à Paris
PARIS, 24 (S. P. A.). — Une vitesse de 40 kilomètres A Theure est 

considérée comme excessive par la police dans les nouveaux règlements 
pour la conduite des automobiles, dans les limites de la ville, règlements 
qui viennent d’entrer en vigueur. Les règlements variei#', toutefois, sui­
vant le moment de la journée et l'encombrement des rues. La décision 
appartient aux agents qui s’occupent de la circulation. Les règlements 
actuels, pour les rues d une circulation unique, le stationnement et la 
diminution de vitesse aux croisements et aux tournants des rues, seront 
rigoureusement appliqués.

On demande un sénateur acadien
QLEBEC, 24 (D. N. C.).-—La société Saint-Jean-Baptistc de Québec, 

à une séance spéciale, hier soir, A Thôtel de ville, sous la présidence de 
M. S. Lapointe, c.r., a résolu de demander au T. H. Mackenzie King, pre­
mier ministre du Canada, de nommer au Sénat pour succéder à M. John 
5eo, un sénateur acadien, Le groupe acadien fut autrefois représenté au 
Sénat par M. Arsenault qui fut remplacé par un anglo-protestant et la 
Société Saint-Jean-Baptiste de Québec demande maintenant de faire jus­
tice aux Acadiens en nommant au Sénat un des leurs.

Démission du cabinet portugais
LISBONNE, 23 (S. P. A.). ~ - M, Antonio da Silva, président du con­

seil, a de nouveau présenté sa démission au président Gomès qui Ta 
acceptée. Le président avait refusé de dissoudre la Chambre.

Quelques membres du parti républicain se sont retirés du parti et 
ont formé un nouveau parti parlementaire appelé ‘le groupe des démo­
crates de gauche”.

Le tramway Saint-Denis
A partir du mois d’octobre, les tramways de la rue Saint-Denis ne 

tourneront plus à la rue Isabeau pour prendre la rue Lajeunesse jusqu'au 
boulevard Crémazie; ils monteront directement par la rue Saint-Denis 
jusqu’au boulevard.

Cette amélioration est la résultante du prolongement du circuil 
ChristopheiColomb de la rue Bélanger au boulevard Crémazie.

Deux ras de
mort accidentelle I

Le coroner MncMahon a déclaré 
accidentelle, ce matin, la mort dt 
Jean Daigneaui, 39 ans, 15, rue Sf- 
Ambroise, débardeur qui a été tué 
hier après-midi, par le plateau 
d une grue mécanique.

I] a rendu une dérision semblable 
dans le cas d’Isaac Bouvier, de Sto- 
Hélène de Ragot, tué par une voitu­
re, au coin de l'avenue Laurier et 
de la rue Saint-Denis. Bouvier a> 
eu le crâne fracturé et n sureomhé 
ce matin vers 5 heures â l’hôpital 
Notre-Dame.

Une nouveauté

Histoire de 
Coaticook

Beau volume de 230 pages, 
45 gravures.

Aux origines de Sher­
brooke, Coaticook. déve­
loppement religieux et 
industriel des Cantons de 
l’Est

par l'abbé

Albert Gravel
Préface de l’abbé Elle 

Au clair.
En vente à notre service de' 
librairie, 90 cts et $1.00 

franco.

Le Ville d'V$ partira
de Québec demain

Québec. 24 (D.N~C.) - L’aviso
français Ville d'Vs quittera le port 
de Québec demain soir, pour se 
rendre tout d’abord A TUe d’Anti- 
rotsi où les officiers et les marins 
salueront M. Gaston Menier, pro­
priétaire de cette lie.

Il se rendra plus tard aux Etats- 
Unis.

LE TEMPS’
Toronto, 24 (S. P. A.). —La pres­

sion atmosphérique est haute sur 
les grands lacs et dans les régions 
avoisinantes, et relativement basse 
A l’est et à l’ouest. Le temps est très 
beau A l’est de l’Ontario et incer­
tain dans les provinces de l’Ouest. 
Il y a eu des averses dans l’Alberta 
et le sud de la Saskatchewan,

Pronostics:
Les grands lacs et la baie Géor­

gienne: Vents légers, beau et 
chaud. Samedi: légers vents du 
sud-ouest, nuageux, averses au cours 
de la nuit.

Le haut du Saint-Laurent et la 
vallée d’Ottawa: Vents de Touest, 
beau et plus chaud aujourd’hui et 
samedi.

Provinces Maritimes: Vents de 
ouest, beau et chaud aujourd'hui et 
samedi.

Lac Supérieur : .Vents modérés.

Lr gouvernement français 
travaille à enrayer

—'"■■■"i I
(Suite de la première page)

construction navale est 1P fait que , 
depuis 1918 on n’a construit que 
sept croiseurs tandis qu’on doit vt-j 
ser à une moyenne de construction 
de trois vaisseaux et demi par an-1 
née pour maintenir la flotte dans 
son état de suprématie. Depuis la 
guerre, trois cents navires (le tous | 
les types ont été construits.

LES ETRANGERS A PARIS
Paris. 24. (S.P.A.t M. Srhra- 

mek, dans une entrevue qu'il a ac­
cordée au Petit Parisien touchant 
le nombre sans cesse croissant dos 
étrangers qui demeurent en Fran­
ce, a exprimé l'avis que les lois 
présentes sont suffisantes, mais ont 
besoin d'une application plus ri­
goureuse, En 1914, le nombre des 
étrangers en France était de 1,783, 
868, tandis qu'il est maintenant de, 
2,834,949. Le ministre de Tinté-! 
rieur se propose do soumettre un 
bill créant un corps de cent ins­
pecteurs, parlant 1rs langues étran­
gères et chargé spécialement de la 
surveillance des étrangers. Uette i 
politique nécessiterait une dépen­
se d’un million et demi de francs, 
qu'il croit pouvoir se proeurer en , 
augmentant le prix des cartes d’i-1 
dentité. Le ministre espère que ees 
mesures permettront A la France 
de continuer sa tolérante politique 
d’immigration, tout en sauvegar- ^ 
dant la sécurité du pays.
UN SURSIS POUR RUSSELL

SCOTT
Chicago, 24, (S.P.A.) Le juge 

Joseph B. David a accordé ce ma­
tin un sursis A Russell Scott, qui 
devait être pendu aujourd’hui, en 
attendant le résultat de l'examen 
de ses facultés mentales,

CHUTE DF, TROIS AVIONS
Honolulu, 24, (S.P.A.) Trois

avions de guerre saut tombé* »«-

jourrl’hui sur l’île Oahu, tuant deux 
aviateurs et en blessant trois au­
tres, dont Tun sérieusement. Cela 
fait quatre chutes, au cours de la 
semaine, et trois pilotes ont été 
tues.

Délégués aux
funérailles du cardinal

La (Canada Steamship Lines a en­
voyé trois de ses directeurs comme 
représentants spéciaux attitrés aux 
funérailles du cardinal Bégin. Ce 
sont MM. P.-B. Casgrain, C.-E. Tas­
chereau et J.-H. Fortier.

De même la Société Saint-Jean- 
Haptistr de Montréal a résolu dans 
V,np, ”ssoniblée spéciale de déléguer 
M. Léon Trépan 1er, président géné­
ra! pour la représenter aux funé­railles.

En vol de 4,000^™"*
Lm voleurs sont entrés la nuit 

dernière ehez J.-R, Gariépy, tail- 
leur, 564, ouest, rue Sainte-Cathe­
rine. Ils ont pénétré par le logis 
situé nu no, 560, et ont perforé une 
ouverture dans la nuirai lie conti­
guë au magasin Gariépy. Ils se sont 
emparés de 195 habits estimés A 
$4,000.

THE TWO RACES 
CANADA

IN

P«r
GEORGE M. WRONG, 
professeur d’histoire à 
l’Université de Toronto.

Brochure de 14 pagres 
(texte anglais)

10s. franco.
Service de librairie du 

Devoir.
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Injustice aux 
guides officiels

DES PERSONNES SOLLICITENT 
ENCORE. SANS PERMIS NI DI­
PLOME, {.ES ETRANGERS DANS 
NOS R LES. UNE DECLARA­
TION DU PRESIDENT DE L’AS­
SOCIATION DES GUIDES OFFI­
CIELS.
L’Association des Guides Officiels 

de la ville de Montréal, qui compte 
55 guides officiellement reconnus, 
se plaint des nombreuses infrac­
tions au réglement municipal qni 
constitue un corps de guides com­
pétents dans la métropole. Des gens 
continuent à solliciter les étrangers 
aux gares, en face des luMels et 
même aux intersections des grandes 
artères, sans avoir aucun permis de 
la ville et sans posséder de diplôme 
de guide.Or le règlement est expheite; il 
stipule que seules les personnes qui 
ont obtenu un permis spécial de la 
vHlc peuvent exercer les fonctions 
de guides et seules celles qui détien­
nent un diplôme d’une organisation 
reconnue, peuvent obtenir le permis 
en question.

M. Gravel, président de l'Associa­
tion des Guides, s'est fait l’écho d> 
ces plaintes. "Les conditions dans 
lesquelles nous nous trouvons, nous 
a-t-il déclaré, sont tout à fait désa­
vantageuses pour nous. Noire asso­
ciation compte actuellement cin 
quante-cinq membres, la plupart 
des instituteurs. On nous a obligés 
à suivre des cours pendant six se­
maines; nous avons obtenu nos di 
plAmes de guides officiels de la So 
eiété Saint-.lean-Raptisle qui est, 
pour le moment, la seule organisa­
tion qui se charge de former des 
guides officiels, nous avons dù ob­
tenir notre licence de la ville; par­
dessus céla. on veut nous empêcher 
de solliciter les touristes sur la rue 
ou dans les endroits publics, et pen­
dant ce temps, les guides d’autre 
fois, ceux dont la ville voulait se 
débarrasser, continuent leur travail 
au vu et au su de tous sans qu’ils 
soient le moindrement inquiétés. 
Ils n’ont ni diplôme, ni permis de 
la ville et ils ont toute la liberté de 
faire de la sollicitation.

“Je connais même quelqu'un, 
ajoute M. Gravel, qui a obtenu un 
permis de la ville sans avoir aucun 
diplôme et sans être recommandé 
par une organisation reconnue, tel 
que le veut le règlement. Les insti­
tutions reconnues maintenant son’ 
l’Université de Montréal, l’Umversi 
té McGill et la Société Saint-Jean- 
Baptiste. Or, il n’y a pas de cours 
qui ont été donnés jusqu’à présent à 
l’Université de Montréal ni à l’Uni­
versité McGill; il n'y a donc que 
ceux qui ont suivi les cours de la 
Société Saint-Jean-Baptiste qui, d’a­
près le règlement seraient en état, 
avec les qualifications voulues, 
d’obtenir le permis de la ville.

“Je considère que la situation 
existante est injuste pour nous qui 
avons travaillé de bonne foi à ac­
quérir les connaissances qui lieu 
vent être de quelque utilité et inté­
rêt pour le public”.

On constate même que des en­
fants pratiquent cette sollicitation 
dans les rues, aux approches du 
pont Victoria par exemple, et la 
plupart des solliciteurs sont dépour­
vus de compétence; souvent des 
chauffeurs de taxi se constituent 
guides officiels et promènent les 
touristes à travers la ville.

Et pourtant le règlement a été 
adopté justement pour prévenir ces 
abus et faire disparaître ces soi- 
disant guides.

L’Association des Guides Officiels 
a établi ses quartiers généraux, aux 
bureaux de l'Association du Touris­
me de la province de Québec, nu 
Forum, angle de l’avenue Atwater 
et de ta rue Sainte-Catherine

Syndicat
catholique

LES SYNDICATS
CATHOLIQUES

CHEZ LES CARROSSIERS
L’activité la plus grande règne 

au sein du syndicat catholique na­
tionale des ouvriers carrossiers. A 
l’ai emblée de mercredi soir, un 
nombre inaccoutumé de membres 
étaient présents à la réunion. Le 
syndicat poursuit en effet une 
grande campagne île réorganisa­
tion et les résultats à date sont ex­
cellents.

L’agent d’affaires. M. Dieumegar- 
de, a visité un bon nombre de mem­
bres arriérés dans leurs contribu 
lions et a rapporté une collection 
substantielle. M. Dieumegarde a 
aussi apporté des demandes d ad­
mission dans le syndicat, l n bon 
nombre de patrons ont été entre­
vus et ont discuté la question de 
la réduction des heures de travail 
dans l’industrie de la carrosserie. 
Tous les carrossiers doivent ap­
puyer ce mouvement qui leur per­
mettra d’avoir un peu plus de loi­
sir. L'industrie de la carrosserie 
n'est pas très hygiénique et il est 
équitable que les ouvriers qui y 
travaillent aient une semaine de 18 
heures au lieu de 5.». Le syndicat, 
il y a quelques années, a fait aug­
menter les salaires de 20 à 40 pour 
cent. Ces conditions sc sont main­
tenues, grâce â l’organisation. Ce 
n'est que par l’organisation aussi 
que l’on réussira à réduire la du­
rée du travail.

M. l’abbé A. Péclcr a été nommé 
aumônier du syndicat des carros­
siers. Il n présenté ses souhaits au 
syndicat et a promis de donner 
tout son concours pour lui rendre 
la plus complète prospérité. M. Pé- 
rier n incité les membres A faire 
de la propagande individuelle et à 
se faire accompagner aux assem­
blées par leurs confrères de tra­
vail.

L’assemblée a procédé aussi à 
l’élection du délégué au prochain 
Congrès de la Confédération des 
travailleurs catholiques du Canada. 
Le vote n désigné M. J. B. Iluot. un 
des pionniers de l’organisation, 
comme délégué. M. D. Pilon pré­
sidait rassemblée.

Le syndicat des carrossiers s'as­
semble les 2ème et 4ème mercredis, 
à la salle des syndicats catholiques, 
65, de Montigny est.

A EDMONTON ET k*«4»**4*»m.»**»
a saskatoon j pETlT BOTTIN DU MONDE PROFESSIONNEL

On a "souvent besoin d!un plus "ferré” que soi”— dirait Lafontaine
LES EXCURSIONNISTES DE L’U­

NI VERSITK DE MONTREAL 
ONT VISITE CETTE PREMIE 
RE VILLE MERCREDI ET LA
SECONDE, HIER. ... CORDIALE
RECEPTION_____

Lanigan, Sask., 23. — les excur­
sionnistes de l’Université de Mont­
real ont visité hier Edmonton; ils 
ont été reçus par le cercle des Che­
valiers de Colomb la Vérandrye 
qui les promena autour de la ville. 
Pendant la visite nous nous som­
mes arrêtés à l’Université où un 
thé fut servi en l’honneur des 
voyageurs. Après le thé, les ei- 
toyens de langue française ont pro­
fité de l’oecasion pour offrir à M. 
Kerr, doyen de l'Université, une 
médaille en reconnaissance de son 
dévouement pour l’élément fran­
çais d’Alberta. Plusieurs discours 
ont été prononcés. Le Dr J.-E. A- 
mvot a fait le discours de bienve­
nue et a souhaité que les excur­
sions de ce genre deviennent avec 
les années de plus en plus nom­
breuses, M. Kerr a souhaité la bien­
venue à l’Université et dit qu’il n'y 
aurait aucun progrès en Canada 
sans l’accord complet entre les 
deux grands éléments qui forment 
la race canadienne et, a-t-il ajoute 
dans un bon français, ce sera tou­
jours avec plaisir que je travaille­
rai pour les Canadiens français.

M. Tory, principal de l'Univer­
sité. a expliqué ensuite en quel­
ques mots les grands et rapides dé­
veloppements de leur Université. 
Mgr Piette et M. le maire Duquette 
ont remercié au nom des voyageurs 
les membres de l’I niverté et les 
citoyens de leur si cordiale hospi­
talité. Aujourd’hui les touristes ont 
visité Saskatoon, ils ont fait la vi­
site de la ville en automobile, ils 
se sont arrêtés à l’Université et A 
l'exposition. Un goûter leur a été 
servi à l’hôpital St-Paul par les 
Soeurs Grises dont la plupart sont 
de l’Est. Nous sommes maintenant 
en route pour Kenora Fortier.

Feu M. Thomas Bélanger
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CONSEIL CENTRAL
Le conseil central des syndicats 

catholiques s'assemble ce soir, à la 
salle des syndicats catholiques. 655, 
de Montigny est. Rapport des co­
mités exécutif, de ia Fête du Tra­
vail. Tous les délégués sont priés 
d'assister. Par ordre.
SYNDICAT DES CORDONNIERS

Le syndicat catholique des cor­
donniers tient une assemblée géné­
rale ce soir, à la salle principale 
des syndicats catholiques, 65, de 
Montigny est. Rapports importants 
de l’exécutif général et de l'agent 
d’affaires. Tous les membres sont 
priés d’assister sans faute. Par or­
dre.

Acquittement
d’un avocat

LE JUGE PERRAULT, SUR RE­
COMMANDATION DU PROCU­
REUR DE LA COURONNE, A 
EXONERE LOUIS 
DE TORONTO

M. Jules Labarre
M. Jules Labarre, que nous men 

tionnons hier comme ayant obtenu 
une bourse du gouvernement pro­
vincial pour aller étudier la phar­
macie en Europe, n'a pas été recom­
mandée par l’Université McGill mais 
par la Faculté de pharmacie de 
{’Université de Montréal.

F racture du crâne
Robert Briscoe, 30 ans. de 

Hemmingford, s’est bietssé griève­
ment hier après-midi sur le che­
min de Saint-Philippe de I.aprai- 
rie, en voulant éviter deux hom­
mes qui marchaient le long du che­
min. il a fait incurver sou auto et 
l'a lancée dans la fossé. Briscoe g 
le crâne fracturé.

Des affiches pour
indiquer les tournants

Le département provincial de la 
voirie n placé dans le chemin qui 
conduit de Vaudreuü à Pointe- 
Fortune, des affiches indiquant le 
danger de plusieurs courbes dan­
gereuses du chemin. En plus, on a 
soumis au gouvernement un plan 
très simple pour éviter lc,s acci­
dents e4 qui a été très utile aux 
F.tats-l nis. Il s'agit de tracer sur 
le milieu du chemin une ligne, 
manche pour îasplialte, noire 
pour le macadam. Les automobilis­
tes voient ainsi leur part de che­
min nettement indiquée et, la sui­
vant, évitent nécessairement les 
accidents.

En obligeant les automobilistes 
a respecter cette ligne, au moyen 
de lourdes amendes, on arrivera à 
empêcher pratiquement tout excès 
<le vitesse surtout dans les rourbe*.

l.e juge Perrault a acquitté hier 
après-midi, l'avocat Louis M. Suk- 
ïoff, de Toronto, accusé d’avoir ex­
torqué $1500 d’Abrahnm Slobotsky, 
par fausses représentations. D'après 
le témoignage de Slobotsky, Eukloff 
aurait courtisé Mlle Slobotsky, et au 
cours d’une visite à Toronto, se se­
rait amusé à se décrire propriétai­
re de nombre de maisons et finale­
ment a terminé l’énumération de 
s»s biens en empruntant $1500 à 
Slobotsky.

Me Philippe Brais, procureur de 
la Couronne dans la cause, a de- 
n»«ndé au juge d’acquitter SuklofL

“La Cour n réalisé pleinement, 
( il-ii, la nature de cette cause, La 
Couronne a aussi réalisé les consé-

St-Lin des Laurentides, 24. Ces 
jours derniers ont eu lieu à St-Lin, 
au milieu d’une assistance nom- 
bieuse, les funérailles de M. Tho­
mas Bélanger, décédé à la suite d’un 
pénible accident, à l’âge de 62 ans,! 
7 mois et 18 jours. I.e service frt 
chanté par Mgr FL Dugas, P.A., V. 
G., curé de la paroisse, assisté de j 
M. l'abbé O. Gauthie<\ comme dia­
cre, et de M. l'abbé S. Bonin, comme 
sous-diacre. Disaient la messe aux 
autels latéraux, MM. les abbés E. Fi- 
liatrault, vicaire à St-Lin et B.-E 
Pieau, de la cathédrale de Montréal. 
Assistaient dans le choeur: Sa Gran­
deur Mgr Guillaume Forbes, évêque 
de Joliette, les RR. Pères J.-A. Char- 
lebois, supérieur du séminaire de 
Joliette, J. Latour, supérieur du coi | 
lége de Rigaud. M. J.-B. Desrosiers, j 
curé de St-Roch, MM. les abbés M. i 
Payette, vicaire à St-Lin, A. Garié-j 
py, vicaire à St-Roch. A. Rélanger, i 
socis-dlacre. fils du défunt, le Rév.j 
Frère L Fréchette, c.s.w, et M. l’ab-j 
bé F. Parizeau, ancien curé.

Les porteurs étaient : MM. A. Beau- j 
doin, maire. A, Deslongchamps, G.- i 
F. Pauzé, notaire, M. Desjardins, E. 
Renaud et J. Lecault. La bannière 
du Sacré-Coeur était portée par M. 
L Lavallée, maire, suivi de MM. O. 
Morin, H. Morin, T. Gour, et L. Re­
naud. Dans la nef on remarquait, 
outre la soeur et les enfants du dé­
funt: M. P.-A. Séguin, député du 
comté de l’Assomption, .MM. les doc- 

otM/i ,i.' i leurs Forest, Beaudoin et Barrette; 
SLKLOrr,|yj Joseph Laverdure, MM. et Mmes 

Adrien Latour. F.-X. Brien, G. Le­
mire. A. Lavallée, J.-B. Beaupré, L 
Lecault, Alph. Lecocq, Jos. Henri.j 
F, Faquin, S. Lafortune, D. Allard, 
N Rivest, !.. Vézina. Amédée Ozan-i 
na, G. Picheüe, J,-R. Brrtssard, G 
Mercier, J. Laramêe. G. Ethier, B 1 
Lafortune, M. Dugas, J. Monahan, S. 
Auger, Joseph et Horm. Beaudoin 
E. Patry et A. Lefebvre, Mlles Flo­
rida Lemire. Jeanne et Lauretle 
Brien, J. Laverdure, Léonne, Lu­
cienne et Lilianna Lecault, M. La­
tour, René et Heina Beaupré; MM. 
Lbald et P,-FL Brien, P. Lemire. H 
Lebeau. O. Bourret, Patrick et Les­
lie Monahan, Hector et Edouard 
Venne, P.-E. Léonard, P.-F. David, 
M. Duval, M. St-Germain, Z. Chau­
mont, E, Landry, F. Desiardhis, It.
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149, RUE VINET An*le SAINT-JACQUES

Médecin Coneultatlon : d» 12 â 8 p.m.

Dr J.-M.-A. Valois
Sp<clalltâa :

Voie» urinaire» — Electrothérapla 
Tél. Eat 5417 *0, RUE SAINT-DENIS

Professeur Tel. Lancaster 1343
Coare préparatoire do professeur

René Savoie, I.C.I.E.
Droit, Médecine, Pharmacia. Art dentaire 

Cnure classique, commercial, laçons prlrécs 
14*2, RUE SAINT-DEMS 

Pria Ecole Polytechnique - Montréal

Dentiste Téléphone Est 5S08M

Dr Ernest Laporte
* i*1725 ST-DENIi

Extraction des nerfs dentaire» an 5 
minutas absolument aana douleur. 

Ex-assistant et possesseur des procédés du 
Dr J.-N.-Paul Fournier, de St-Hyaelnthe.

Médecin-Vétérinaire
Tél. Lancaster 48*4 Jour et nuit

Dr J.-H. Villeneuve
Cheraller du mérite agricole do Franco 

Professeur â l’école vétérinaire.
200, RUE DORCHESTER OUEST, MONTREAL

l----------------------------- -------------------------

Professeur Tél. Eat 7870

J.-A.-D. Lavigueur S. O. B.
Cours préparatoire aux examens supérieurs; 

sténographie, comptabilité, elavigraphle, 
bureau commercial.

2095 RUE SAINT-DENIS,
Prè* rue Sherbrooke, - - Montréal

, , , Bélanger, E. Robillard, maire. Lucetnienees pour le prévenu si une con- j r, Anna St-André. R. Tnurnngem 
damnation était prononcée contre , l,os ............................
lui. Ce serait plus qu’une condam­
nation ordinaire, beaucoup plus que 
n’importe quelle sanction que pour­
rait imposer votre Seigneurie, si 
. Ile trouvait le prévenu coupable. 
L’accusé est un avocat pratiquant 
de la ville de Toronto, qui se trou­
ve actuellement accusé devant le 
barreau d’une province soeur d’une 
offense sensée avoir été comme.e 
K'.

“Le prévenu a évidemment vu et 
compris les circonstances de la cau­
se et la Couronne a été avertie et 
elle a vérifié que le plaignant a été 
remboursé du plein montant dt 
$1500.

“Sous les circonstances et étant 
donné le fait que le plaignant qui 
est le principal intéressé est sans 
fait que le prévenu a expié suffi­
samment sa faute si faute il y a, la 
Gouronne déclare qu’elle accepte! a 
un verdict d'acquittement et de 
mande à votre Seigneurie de ren­
dre jugement dans ce sens.”

Pour vous, mesdames ;
Le “Devoir" publie chaque 

semaine une lettre de Fadette, 
une chronique de Cousine Gil­
lette et deux chroniques de Mi­
chelle LeNormand.

osa et Angélina Duval, et un grand 
nombre de parents et d’amis, Los 
Révérendes Soeurs des SS. Noms de 
Jésus et Marie, les Révérendes SS. 
de l’hospice de St-Lin, avec leurs 
orphelines, les RR. Fères de St-Ga 
hriel et le Rév. Frère Lafortune v 
assistaient également.

Le défunt laisse sa femme. nCe 
Zéphérina Rrlen, quatre filles, Mes 
d..mes H. Ethier, née Marie-Rose, A. 
Thérion, née G.mdide, Mlles Génie 
et Germaine Bélanger’ cinq fils, Al­
bert Bélanger, sous-diacre. MM. Eu* 
cène, Joseph, Roméo et Napoléon 
Rcianger, une soeur. Aime H. Hen­
ri, une petite fille. Mile Françoise 
Relanger, deux gendres et trois 
bi lies.

La chorale de la paroisse a très 
b'en exécuté la messe harmonise'

Deax nouveautés
Dix fondatrices 

canadiennes
(Profil» mystique*) 

par Marie-Claire Daveluy. 
Préface du P. Ls Lalande, SJ. 
Couverture par Ivan Jobin.

1 vol. de 60 pp. sur papier 
couché, orne de dix por- 
traits-

.20 sous franco.
La douzaine...................$ 2.00
Le cent.......................... 45.00
Lee 500 .........................  62.50
Le 1000 .......................... 100.00

(port en plus)

Le séminaire de 
Sainte-Thérèse

par l’abbé Emile Dubois.
1 vol. 6x9, 400 pp. 
papier couché, orné 
nombreuses gravures

sur
de
en

demi-ton.
$1.50

par la poste.- $1.65.
Le même, relié toile, $2.00 

par la poste, $2.25.
Le même, relié basane, 

$2.50
par la poste, $2.75.

Service de Librairie 
Devoir,

Notre-Dame Est, 
Montréal.

du
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Le plus grand Succès de FAnnée
Six jours avec le Devoir chez nos frères ontariens - Détails sur la deuxiè­

me excursion entreprise par notre journal et pour laquelle près 
fie deux-cent vingt-cinq voyageurs sont déjà inscrits

VOYAGE du “DEVOIR" 
chez nos frères ontariens 

16-22 août 1925

de Perreau 1t. 
rendu par M.

Le "Pie

Abonnements de vacances
Nous recevrons, jusqu’au 15 juillet, des abonne* 

ments de vacances aux prix suivants :
tTn mois............................ .. ....................
Deux mois............................... ’ sous

sous
La livraison ne se fait que par la poste, en dehors de 

Montréal, et au Canada seulement.
Il faut payer 

accepté au pair.
1 abonnement d’avance par chèque

Cette offre ne vaut que jusqu’au 15 juillet. Ecrire A

ABONNEMENT- LE DEVOIR

Je vit” fut 
le notaire A. Noiseux 

je L. Lecault, et le “Crucifix”, d 
Faure, fut chanté par J.-E. et Léon 

j Lecault.
i famille a reçu de nombreux 
j messages de sympathies, tributs flo 
raux, etc.

La famille Bélanger remercie sin* 
cèrement 1rs personnes qui lui ont 

i témoigné de si grandes marques de 
sympathies à l’occasion de la mort 

■ du regretté disparu, soit par oi- 
frandes de messes, tributs floraux, 
visites, ou assistance aux funérailles.

Des vacance» an
bord de la nier

Deux malandrin»

Deux jeunes

Qui n’a pas rêvé passer des va- 
j can ces au bord de la mer et après 
! avoir joui de tous les plaisirs (rune 
i telle villégiature, ne songe pas â y !
I retourner tous les ans!
, lx) godt salin de l’air, la brise!

fraîche et fortifiante, le mugisse-; 
j ment de la vague, les plages couver-1 
i tes d’un sal'le blanc et dur, les plai-l auto à Mont real,
! sirs de la natation â l’eau de mer; (en panne à trop 

du canotage et de la pèche, tout est 
I un appel irrésistible au villégia- 
j teur.

Au nombre des magnifiques vil- 
; légiatures sur l’océan, il n'y en a 
j pas de plus populaires et qui of­

frent plus d'attractions aux villé*
! mat eues que celles qui sc

tient sur la rôle du Maine—Port- 
j land. Old Urcliard, Kcnncbunk. 

Hiddeford, Trout’s Neck, Casco 
Bay. etc. Tous ces fameux endroits1 
possèdent d'excellents hôtels et de 
paisibles maisons de campagne à 
des prix raisonnables. Tous les I 
sports et amusements, tels que 
bain de mer. golf, tennis, automobi­

lisme. equitation, promenade, ca- 
; notage et pêche en eau profonde 
| s'y trouvent réunis pour y faire 

passer d’agréables vacances, dont 
i le souvenir ne s'effacera de long- 
! temps.

I ne brochurette descriptive inti 
tu liée Main (.naxt Resorts (y coin 

i pris une liste des hôtels) publiée 
par le chemin de fer National du 
Canada, VOUS aidera â tracer votre 
programme pour vos vacances, 
Vous pouvez vous en procurer un 
exemplaire avec tous le-s autres dé: ;

; tails, de tout agent de billets, ou au 
j bureau des billets de la ville, 230, | 

rue Saint-Jacques, Main 3620.
(réc.)

Grandes lignes de l’itinéraire : — Départ : dimanche 16 août vers 1 h. de l’après- 
midi; le 16 : Ottawa; le lundi 17 : Pembroke, North-Bay, Sudbury; — le mardi 18 : Wau- 
baushene (endroit du martyre des PP. Jésuites), Orillia, les chutes Niagara; — le mer­
credi 19 : Windsor, Détroit et les environs, toute la journée et la veillée; — le jeudi 20 ; 
de YVindsor à Sarnia (4 heures) en bateau; — le vendredi 21 : Toronto, toute la journée 
et la veillée; — le samedi 22 : de Kingston à Brockville, en bateau dans les Mille-Isles, 
Cornwall. — Retour à Montréal vers les 9 heures du soir.

PRIX DES BILLETS

Tous frais compris à bord : locomotion, coucher, repas.
Lit du haut : $80.00; lit du bas : $85.00; section, pour 1 personne : $105.00.
Les salons et compartiments sont tous vendus.
Les voyageurs qui monteront à Ottawa seront pourvus d’un billet de retour de 

Montréal à Ottawa, sans frais supplémentaires.
Les voyageurs de Québec seront pourvus d’un billet Québec-Montréal et retour sur 

paiement de $8.00 (régulier $10.30).
Au retour, les voyageurs de la Nouvelle-Angleterre pourront prendre un train à 

Brockville qui les amènera en temps utile à Montréal pour correspondre avec les trains 
en partance pour les Etats-Unis.

LES BILLETS SONT RETENUS SUR PAIEMENT DU PLEIN MONTANT.
S’adresser au DEY’OIR, 336 Notre-Dame Est, Montréal.

Le» «légats de la 
tempête en France

Paris, 24. (S.P.A.) Les rap­
ports des dommages causés par ta 

attuipient un chauffeur tempête dans 1rs Pyrénées com­
mencent â arriver ici. Les maisons.

gens après volé une 
et l’avoir laissée 
milles de Bcr-

tliier, se sont fait conduire à Mont­
réal. hier soir par un chauffeur 
de Berthier, M, Frémond Thibault. 
Près du Bout de nslc les deux ma­
landrins l'ont attaqué, mais Thi­
bault s’est défendu avec vigueur et 
les a mis en fuite. La police en* 

rencon-j quête.

les arbres, les jardins et les récol­
tes des charmantes vallées de Lay- 
risse. Pique et Lvs portent les tra­
ces du cyclone d’hier. L’usine hy­
dro-électrique de La Picadèrc a été 
détruite. En Normandie, la rérolte 

! de pommes a été gravement endom­
magée et les pertes s'élèvent â des 
millions de franc*. F.n Bretagne, 
les récoltes ont aussi souffert de la 

tempête.

Naiilin marchera sur Taza
Fez, 24, (S.P.A.) Le générai 

Stanislas Naulin, le nouveau com­
mandant en chef, a décidé do se 
rendre â Taza, plutôt qu'à Ouezzan, 
comme il avait été d'abord décidé- 
On prétend que l'offensive de Taza 
sera décisive.

La ségrégation de»
race» en Afrique*»iid

(iape Town. 24, (S.P.A.) — Le 
ministre intérieur de l'Union sud- 
africaine vient de présenter au par­
lement un bill délimitant les droits 
des citoyens ries rares asiatiques. 
Le bill établit des zones pour ces

asiatiques et leur défend d'acheter 
ou de louer des immeubles dans !r 
Natal, sauf le long des côtes. Le 
bill restreint aussi les lois d’immi­
gration, touchant l'admission des 
femmes des Indiens, demeurant 
dans le territoire de l’tjMôn.

Ce» filon»
Québec. 24, (S.P.G.) — On mi­

rait découvert un filon de platine, 
à quarante milles d'Amos et aussi 
des filons de zinc, de cuivre près 
de Demilrois. La nouvelle n'a pas 
encore été confirmée.

Le “Devoir" n'appartient A 
aucun parti. Il n’a d'intérêt k 
vous vanter n! Vun ni l’autre.

t
i
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NOUVELLES
DE ROME

LE JUBILE EPISCOPAL UE S. EM. 
LE CARDINAL MERRY DEL VA,.

Nous lisons dan* la Croix de Parla :
Une de nos dépêches a si«naie 

tout de suite la très belle et très 
pieuse cérémonie qui célébra, à 
Saint-Pierre, le 25 juin, le jubilé 
épiscopal de S. Em. le cardinal Mer. 
rv del Val. Elle avait été retardée 
de quelques semaines, on le sait, 
par le deuil du cardinal, à la suite 
de la mort de sa mère

Dès le mois d’avril, S. Em. le car­
dinal Gasparri était allé porter à 
son éminentissime collègue et pré­
décesseur un bref particulièrement 
bienveillant de S. S. Pie XI :

“...Nous savons, y lisait-on no­
tamment, avec quelle fidélité vous 
avez servi Notre prédécesseur d’im- 
morteflle mémoire Léon XIII, soit 
que vous étiez appelé à rester à sis 
côtés comme camérier secret, soit 
que vous ayez exercé, en son nom 
et par son autorité, plus d’une mis­
sion extraordinaire, soit que vous 
ayez dû, pendant quelque temps, di­
riger et former les élèves de la no­
ble Académie eccléslaslique. Dans 
ces diverses fonctions, vous avez té­
moigné de tant de zèle, d'activité et 
de prudence que Pie X, dés son élé­
vation au Siège de Pierre, voulut 
vous introduire dans le Sacré-Col­
lège et vous confier le soin des In­
térêts publics de l’Eglise. Sans par­
ler même de Oa réputation de sain­
teté qui. de Jour en jour, grandit 
dans l’opinion publique, l’histoire 
maltresse et témoin d« la vérité 
mettra à son heure, dans une lumiè­
re toujours plus éclatante, les méri­
tes d’un si grand Pontife et, par­
dessus tout, elle exaltera et glorifie­
ra le zèle si ardent avec lequel, met­
tant à nu l’esprit et les vraies in­
tentions des adversaires de l’Eglise, 
R défendit héroïquement l’intégrité 
de la foi et tant d’innombrables 
bienfaits apportés à la société chré­
tienne. Or, on ne peut mettre en 
doute que le divin Fondateur de 
l’Eglise inscrira à «a louange la di­
ligente coopération que vous avez 
donnée à ce Pontife dans une si la­
borieuse entreprise.

“Pour ce qui Nous concerne, 
Nous sommes très hautement satis­
fait du zèle avec lequel vous vous 
occupez de Ha Suprême Congréga­
tion préposée par son institution à 
la pureté de la foi et des moeurs, et 
avec lequel vous assurez comme ar- 
chiprêtre le décorum et la dignité 
de la basilique vaticane...”

La très nombreuse et très brillan­
te assistance qui. le 25 juin, se pres­
sait dans l’abside de Saint-Pierre, 
pour la messe du cardinal Merry 
del Val et pour le Fe Deum qui la 
termina, répondait à ces témoigna­
ges de haute bienveillance du Sou­
verain Pontife. Qu’il suffise de 
nommer les membres du Sacré-Col­
lège nui s’étalent trouvés présents 
dans leur “coretfn’’: les EEmes Van- 
nutelli, rie Lai. Vico, Pompili. Gas- 
pnrri, Van Rossum, Lega. Fruh- 
wirth. Ranuzzi de’ Blanchi. Sili. Ra- 
gonesi. Taeci, Bislcti, Billot, Ehrie 
et Galli.

A *la sacristie, Mgr Talamo, doyen 
du Chapitre, exprima au cardinal 
les serments de ses eolicgucs. Il re­
traça le caractère du cardinal.

Il dit la dignité accomplie avec 
laquelle l’archiprêtre de Saint-Pier­
re y remplit les fonctions épiscopa­
les; il tint à rappeler les initiatives 
sacerdotales que, dès le lendemain 
de son ordination, le cardinal avail 
prises en faveur des enfants du peu­
ple au Transtévère.

Celui-ci répondit que ces félicita­
tions du Chapitre et du clergé de 
Saint-Pierre lui allaient au coeur. 
“...Vous avez voulu. Monseigneur, 
dit-il à Mgr Talamo. rappeler Hcs an­
née de mon ministère sacerdotal, et

je vous eu suis reconnaissant, parce 
que ce furent les année# les plus 
belles de ma vie. Quand, par ordre 
supérieur, je dus m’éloigner de> ce 
champ d’action pour assumer d'au­
tres charges, le sacrifice qui me fut 
imposé n eut pas de meilleure com­
pensation — et elle était grande — 
que de me trouver aux côtés du 
grand et glorieux pontife Pie X, et 
c’est de lui que je reyus la haute 
fonction de cardinal archiprêtre de 
notre insigne basilique. J’ai tâ­
ché, autant qu’il m’était possi­
ble, de correspondre a son ar­
dent désir, c’est-à-dire de main­
tenir Je décorum et la splen­
deur du temple, et faire en sorte 
qu’à la magnificence de l'édilice 
correspondit l’exemple visible d’un 
clergé édifiant par son esprit de 
piété et ses vertus sacerdotales. Je 
sens que j’ai fait peu de chose, je 
désirerais faire beaucoup plus pour 
réaliser toujours davantage la tâche 
qui m’a été confiée. Mais en atten­
dant, je saisis volontiers l’occasion 
qui nrest offerte aujourd’hui pour 
remercier tous ceux qui, parmi 
vous, m’édifient journellement par 
leur assiduité au choeur et par le 
zèle qu'ils montrent au service de la 
basilique. L’affection vive et pro­
fonde, je dirai aussi paternelle, que 
je sens pour tous indistinctement et 
qui s'étend des plus hauts dignitai­
res jusqu’au plus modeste serviteur 
de Saint-Pierre est telle que je ne 
voudrais rien négliger de ce qui 
pourrait leur être utile soit au point 
de vue matériel, «oit principalement 
dans la vie spirituelle. Je voudrais 
vous voir tous heureux, tous sancti­
fiés et saints..

Après cette allocution — que le 
cardinal termina Tjar des remerci 
ments à ses collègues du Sacré- 
(killège et pour les autres personna­
lités présentes, — chacun des assis­
tants présenta à l’éminentissime ar- 
chiprêtre de Saint-Pierre ses félici­
tations personnelles, le cardinal ré­
pondant à tous par quelques mots 
gracieux. _________

Les examens de
gardes-malades

Les examens pour l’enregistre­
ment des gardes-malades à l’Asso­
ciation de la province auront lieu 
les 23, 24 et 25 septembre prochain, 
à Montréal.

On se procurera la formule de 
demande en écrivant à la registrar 
re de l’Association, 750, Saint-Ur­
bain, Montréal.

Toutes les demandes doivent 
être entrées avant le premier sep­
tembre. _

A la Réparation
Le comité de VAssociation des 

bienfaiteurs de la Réparation orga­
nise un grand banquet au bénéfice 
de la chapelle. Ce banquet se don­
nera le 28 juillet, à la Réparation 
même. Bienfaiteurs et amis sont in­
vités.

Billets à 81.00, s’adresser Clairval 
1864 ou au monastère des Rvds Pè­
res Capucins._____

Chemin de fer
National du Canada

SERVICE HEMMING FORD - LA- 
PRAIRIE-MONTREAL 

Le chemin de fer National du 
Canada annonce qu’à partir de lun­
di. le 27 juillet, le train quittant ac­
tuellement Hemmingford à 5 h. a.m., 
tous les jours sauf le dimanche, pour 
Montréal, partira de Hemmingford 
à 7 h. 30 p.m., Laprairie à 9 h. 03 
a.m. et arrivera à Montréal à 9 h. 
30 a.m. heure normale. Pour plus 
d? détails, s’adresser à l’agent de 
-illets le plus proche du chemin de 
fer National du Canada, ou au bu­
reau des billets de la ville, 230, rue 
St Jacques, téléphone Main 3620.

(réc.)

Un marché à viande
I.e magasin Stanford est avant tout tin marché à viande. 

Il est vrai que nos autres rayons se sont développés à un 
point tel qu’ils occupent aujourd’hui le premier rang 
dans leur domaine, mais c’est cependant notre rayon des 
viandes qui nous n valu notre réputation. Une longue 
expérience et de grandes facilités d’achat nous ont donné 
le pouvoir de contrôler le morché et d’offrir des mor­
ceaux de qualité telle que le prix en paraît insignifiant. 
Essayez la qualité du boeuf offert ici et constater la 
véracité de notre affirmation.

Rôtis de boeufs de premier choix, dans la surlonge, viande
solide, la livre................................................................................48

Filets de veau nourri au lait, morceaux de choix, la livre .. .38 
Pois verts frais de jardin, très doux, la livre .12'ij 3 Ibs pour .35
Coeurs de céleri croquants, paquets de choix..............................25
Bleuets frais des mantagnes, la pinte............................................. 38

Nous fermons le magasin à 7 h. le samedi pendant juillet et août.
Artichauti français 
Férca de Lima 
Poires Alligator 
Champignons frail

SPECIAL EN POISSON 
AUJOURD'HUI 

Poissons famés pour U 
déjeuner .3 pour .25

Pêches de Californie 
Cantaloupe* saumon 
Framboise* fraîche* 
Ananas mûrs

SJonford’?
\2Sd Mansfield Street * 

12 Telepbones-Uptowo 6300

LE RADIO
POSTE CFCF, MONTREAL

Le poste Marconi donnera trois 
émissions ce soir:

A sept heures, contes pour les 
enfants.

A sept heures et demie, concert 
de l’orchestre de l'hôtel Mont- 
Royal, sous la direction de Rex 
Battle. En voici le programme;

(1) Ouverture “Pique Dame” 
(Suppe); (2) Valse “Emperor” 
(Strauss); (3) Fantaisie “Pucci- 
nianna” (Puccini); (4) Solo de 
piano “Rondo Gapriccioso” (Men­
delssohn); (5) Chant (a) “Becau­
se’’ (D’Hardelot), (b) “Bells of St 
Marys (Adams); (6) La Pileuse 
(Mendelssohn-Battle).

A dix heures et demie, concert 
de l’orchestre J. C. Smith, de l’hô­
tel Mont-Royal,
POSTE CNRO, OTTAWA, ONT, 

(435 mètres)
Ce soir, à sept heures et demie.

Première partie
Demi-heure des enfants par L’on­

cle Dick.
Seconde partie

Entracte: “Erotik.” (Grleg). — 
Suite; “A Kiss for Cinderella’’ (Bu- 
calos^i). — Valse: “Major and Mi­
nor” (McKee). — Sélection: “Les 
Gondoliors” (Sullivan) par l’or­
chestre du Château Laurier, direc­
tement de la salle è manger de J’hô- 
tel.

Troisième partie
Discours.
Piano: “Danse nègre’’ (Cyrill 

Scott), (b) “Hopak” (Moussorgski) 
par Mlle Gladvs Ewart. — Violon: 
“Sonate en ré majeur” (Handel) 
par Mlle Florence Hood, (Mont­
real). — Chant: “Heart O’Mine” 
(Victor Herbert) et "Madrical 
Song” (Chaminade) par Mlle Cla­
ra Baxter, soprano. Violoncelle : 
“A Village song” (Popper) et “Al­
legro Appasionata” (Saint Saëns) 
par M. Léo Smith, (Toronto). — 
“Fantaisie en la mineur” (John 
Ireland) par Mlle Florence Hood, 
violon; M. Léo Smith, violoncelle; 
Mlle Gladys Ewart, piano, — 
Chant: “When you Came to Me 
(Easthope Martin) par Mlle Clara 
Baxter, piano. — Paine: “Alt 
Wien” (Godowsky) et “Etude Hé­
roïque” par Mlle Gladys Ewart. — 
Violon: “Hymne au soleil” (Rims­
ky Korsakov) et “Valse en la mi­
neur” (Brahms Hockstein) et “Dan­
se espagnole” (Granados) par Mlle 
Florence Hood. — Chant : “It Was 
a Lover and His Lass” (Eric Coa­
tes) par Mlle Clara Baxter, sopra­
no. Violoncelle: “Allegro” (Gueri- 
ni-Salmon), “The Willow Tree” 
(R. Hahn) et “Valse” (Davidoff) 
par M. Léo Smith. — “Ré Mineur” 
(Schubert); Scherzo; “Andante 

con Moto” “Allegro con Brio” par 
le trio.

Quatrième partie
Musique populaire par l’orches­

tre du Château Laurier, directe­
ment de la salle de bal de l’hôtel.

Cadavre repêché au
Nouveau-Brunswick

On a retrouvé à Chario, Nouveau- 
Brunswick, le cadavre d’Ernest J. 
Lewis, 18 ans, 426, avenue Riel, 
Verdun.

Lewis s’est noyé le 17 juin der­
nier au cours d’une excursion en 
barque. ____ _ ___

Noyé à l’Abord-à-Plouffe
Hubert Chartrand, 17 ans, de l’A- 

bord-à-Ploufîe s’est noyé hier soir, 
vers 9 heures, dans la rivière des 
Prairies, près du pont Lachapelle. 
Le canot dans lequel se trouvait le 
jeune homme a chaviré en plein 
courant. Le cadavre n’a pas encore 
été repêché.

Débardeur tué
par une poulie

Jean Daigneault, 39 ans, 45 rue 
Saint-Antoine, un débardeur, a été 
tué instantanément hier après-mi­
di, par une poulie, sur le navire 
Mapleflow. Il travaillait au déchar­
gement lorsqu’une poulie s’est dé­
gagée du crochet qui la retenait et 
est tombée sur la tète de la victi­
me.

La possession
des îles Masson

La succession Masson a obtenu 
hier après-midi, du juge Lorangcr, 
un bref d’injonction pour empê­
cher Georges Héroux de couper du 
bois sur les lies Masson. Ces lies 
sont situées dans la rivière Jésus 
vis-à-vis de Sainte-Rose. La lutte 
en réalité s’engage entre le séminai­
re de Québec qui a cédé à Héroux 
ses droits sur les îles et la succes­
sion Masson qui prétend que le sé­
minaire n’avait aucun droit sur ces 
lies.

EMILE LA UVR1ERE

La Tragédie d’un Peuple
HISTOIRE DU PEUPLE ACADIEN 
DE SES ORIGINES A NOS JOURS

Ouvrage couronné par l’Académie française 
Grand prix Gobert

Médaille d’or de la Société de Géographie 
Prix de la Société Historique de Montréal

Deuxième édition — vient de paraître
Deux forts volumes, grand in-80, ornés hors texte de 

88 illustrations : 66 photogravures et 22 cartes, anciennes 
ou modernes, dont 7 spécialement dessinées.............. $4.00

$4.25 franco.
Nous avons déjà annoncé à nos lecteurs l’avivée, 

longtemps différée, de la TRAGEDIE D’UN PEUF par 
M. Emile Lauvrière.

Les quelques volumes que nous avons en main 
partent vite et comme l’expédition de France est très lente, 
nous croyons bon de ceux qui ont l’intention de donner 
cette seconde édition, ainsi qu’ils Font fait l’an dernier 
de la première, comme prix d’histoire dans les maisons 
déducation, de se hâter.

Cette année, ce prix sera d’autant moins coûteux que 
le Service de Librairie du Devoir consent des réductions 
de 25% pour toute commande en quantité.

“Un beau livre... une oeuvre d’émotion ^rofonde 
et de piété attendrie..., tout à la fois de l’épopée et de 
l’élégie sous le vêtement de l’érudition... A lire le récit 
de ce martyrologe, j’ai senti plus d’une fois une intense 
émotion me prendre à la gorge... Ce monument élevé au 
peuple acadien fait honneur à l’érudition française et à 
l’homme de coeur qui l’a construit.”

Georges-G. Toudouze (Cherbourg-Eclair).

Service de Librairie “LE DEVOIR”
Veuillez m’expédier “La Tragédie d’un Peuple”, 2ième 

édition. Ci-inclus $4.25, soit $4.00 et 25s. pour le port.
Nom ..........................................................................................

Adresse.......................................................................................
Date............................................................................

Les enfants de M.
Georges Simard blessés

M. Jacques Simard et Mlle Geor­
gette Simard, enfants de M. Georges 
Simard, ancien président de la 
Commission des liqueurs, ont été 
blessé hier dans une collision de 
leur auto avec un camion de la Ca­
nada Sugar Refining Company, au 
coin des rues Bridge et Mill, à la 
Pointc-Saint-Charles.

M. Jacques Simard a été coupé 
au-dessus de l’oeil gauche. Mlle Si­
mard souffre de quelques contu­
sions de peu de gravité.

LETTRES DE FADETTE 
Sème et 4ème séries, 55c franco 
Sème série...............80c franco

Remise spéciale pour les com­
mandes à la douzaine. En vente 
è la librairie du “Devoir”.

Un monde de
délices pour tous

Qn dit que, géologiquement, les 
Laurentides sont les plus vieilles 
montagnes du monde. Les tremble­
ments de terre, le durcissement gra­
duel de la surface du globe ont pro­
duit ces accumulations au commen­
cement des temps et aujourd’hui 
ces collines séculaires demeurent 
encore, parées, au printemps, d’ar­
bres verts, dolentes pendant les 
chaleurs de l’été, jusqu'à ce qu'elles 
revêtent à l’automne leur robe cou-

Un mot aux femmes
Cent vingt et un mille femmes 

constituerait une forte armée. 
On a pourtant posé un question­
naire parmi un nombre plus con­
sidérable encore de femmes, con­
sommatrices du composé Végétal de 
Lydia E. Pinkham contre ma- 
Iadies,féiminines. Le résultat a éta­
bli que quatre-vin^t-dix-huit pour 
cent avaient bénéficié de l’emploi 
de ce remède. G’fst la preuve la 
plus remarquable de la puissance 
du composé Végétal de Lydia E. 
Pinkham contre les maladies de lu 
femme et elle devrait induire toute 
femme souffrante à en faire l’es­
sai.

$15,000 EN PRIX
1er prix, raato d’un mlllIonnaW 

re, $1],500.00.
2ème prix, 12,000.00 en argent.
Sème prix, 81,000.00 en argent,
4ème prix, 8500.00 en argent.
Bénie prix, 8100.00 en argent.
Achetez des billetsI Courez xotrt 

chance tout en faisant l’aumône au 
Refuge Don-Bosco.

Prix des billets: 1 pour 80.2i; 10 
pour $1.00; 100 pour $5.00; 600
pour $25.00; 3.000 pour $100.0<é cl 
25,000 pour $500.00.

Ecrivez à î’abbé Philippon, ptfe, 
directeur, ou téléphonez 6821. Re­
fuge Don-Boaco, Québec.

Vous recevrez vos billets par 1« 
retour du courrier.

leur de flamme, qui précède le blanc 
manteau de neige dont les couvrira 
l’hiver. Une vallée, un lac alimenté 
au printemps par la fonte des nei­
ges sur les hauteurs, les ruisseaux 
scintillants qui descendent en bruis­
sant des montagnes, de petites fer­
mes avec leurs intéressantes familles 
qui les occupent depuis des généra­
tions, des villégiatures d’été où re­
tentit lie rire d’enfants qui se bai­
gnent ou s’ébattent, où les adultes 
se distraient aussi à leur façon. Lacs 
et rivières sont peuplés de poissons 
dont la course agile vers l’amorce 
sollicite l'habileté du pêcheur. Au 
printemps et à l’automne, les chas­
seurs viennent de toutes les parties 
du monde courir leur risque,—car 
aujourd’hui, c’est plutôt une chance 
de capturer du gibier, tellement les 
hôtes des bois sont devenus mé­
fiants. Cette région constitue égale­
ment une véritable mine pour rélu- 
diant en géologie. Le mouvement 
des glaciers y a produit des stries 
bien marquées qui captivent l'inté­
rêt des -savants. I] y a donc joie et 
plaisir pour tous et chacun, et si 
près de Montréal qne l'on n’a pas le 
temps de se fatiguer du voyage. 
N’importe quel agent des billets du 
Pacifique Canadien ou F. C. Lydon, 
agent local du trafic voyageur, 
143, rue Saint-Jacques, tél. Harbour 
4211, se feront un plaisir de four­
nir tous les renseignements néces­
saires concernant les taux réduits 
de fin de semaine, le service des 
trains, commodités d’hôtels, etc.

(réc.)

EATON

Pendant Juillet et Août

. ^

#1

Magasin Fermé 
Toute la Journée ^ 

le Samedi #:
Les marchandises achetées Ven- / 
dredi après-midi seront délivrées 

Samedi matin

Voyez les journaux de samedi, pour 
Vannonce d’ouverture de la

GrandeVente de Meubles et 
d’Articles d’Ameublement

Pendant Août qui commen­
cera Lundi

^T. EATON C8
DE MONTREAL

MITE B

Dollard des Ormeaux a 
Long Sault

Dollard des Ormeaux

Gravure inédite de 
Delfosse

Grand format. L’image 
mesure 19 x 24 et est 

' imprimée sur un papier 
couché de 25 x 31
Valeur de $1.00, mise en 
tube, franco..............50
La douzaine (port en j 
plus) ..... .. .. 4.80
Cette gravure, qui rap- j 
pelle d’une façon saisis­
sante l’héroïque fait I 
d'armes de 1660, a sa 
place dans toutes les ins- | 
titillions, écoles, collè­
ges, séminaires, salles de 
réunions publiques, etc.

Petits et grands y trouveront un stimulant à leur 
patriotisme. 1

Commandez tôt, le nombre est limité

Service de Librairie du DEVOIR
336 rue Notre-Dame est, ... Montréal

llÉ&-
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Loin de TAïeule
Par I. Dantézan

3
{Suite)

Mais c'est fou! s'écria-l-clle en­
fin dans une expUoslon, songe à 
l'imprudence d'une telle entreprise! 
aux conséquences qu’elle peut on 
traîner! Ne sera-ce pas un dan­
ger...

Chut! fit Hervé un doigt sur 
les lèvres. Assez! Souviens-toi seu­
lement que l’on n'est jamais mieux 
caché que dans la maison de son 
ennemi... qui cherche regarde loin 
et non à son côté.,, Je suis auda­
cieux, Je le sais, et m’en fais gloire, 
car c'est A l’audace qu’est accordé 
le succès!

Il se leva avec le désir de clore
la conversation.

—-Réfléchis, prononça-l-il encor»

. de sa voix contenue; la réussite du 
plan que j’ai conçu depend de ta 
discrétion, de la' prudence. Si tu 
ne veux, en tes vieux jmms, être ré­
duite “nu pain sec”, suis, sans hési­
tation, la ligne de conduite que |e 
t’ai tracée...

Le Ion étnit dur, Impératif, mais 
en lui-même, M. Flaujan était satis­
fait. Il venait de livrer une nouvel­
le bataille a l’honnêteté naturelle de 
sa soeur, et, cette fols encore, il 
avait vaincu!

Dès que Mme Laurence se trouva 
seule, elle se inisaa tomber dans un 
fauteuil avec accablement, et, rouge 
jusqu'au front, les yeux fixés, éga­
rés, elfe murmura, n’ayant d’autre 
confidente qu’elle-même;

Mon frère est fort, très fon!

; ses conceptions sont d’une hardiesse 
' inouïe! il dénoue, d’un tour de 
main, les situations les plus compli­
quées... Mais quel misérable! quel 
bandit!... 11 m’épouvante!... Si je 
n’étais là, ce serait un criminel, un 

| vrai ... de ceux destinés au bagne 
ou à l’échafaud... mais j’ai peur des 
ombres, des revenants, moi., et je 
le retiens!...

Elle s'élança de son fauteuil à ses 
tiroirs qu'elle ouvrit avec rage: 

j —Enfin, le «ort en est jeté! je 
n'ai plus qu’à obéir, continua-t-elle, 
en s’arrêtant pour croiser ses bras 
sur sa poitrine. Obéir? Moi, la per­
sonne fière, forte, idépendante par 
excellence?. .. D’où vient que cet 
homme exerce un tel empire sur 
mol, que je marche à sa suite en dé. 
pit de mes répugnances!,,, qu'ii 
règne sans conteste sur sa femme et 
ses filles de petites oies, ceia 
se comprend.. . mais sur moi?.,.

Et dan» l’énervement de ces ques­
tions sans réponses, Mme Fernand, 
pour «n finir, sonna vigouréiwement 
la femme de chambre.

—Ah! • continua-t-clle, entraînée 
par «a colère, il prétend que j’ai je­
té è (l'aventure — comme le vent si- 
me les graines — la fortune de mon 
mari!.. que je suis en train de cm-* 
quer la mienne, qu'il appelle; “le!

bien légitime de ses enfanls!...” La 
faute en est à mes instincts de gran­
de dame; je ne sais pas compter.. . 
N’importe. A-t-il le droit de m'a 
dresser de* reproches, lui? Qu'a-t-il 
fait de son patrimoine?... Ah! sans 
doute, l’héritage sera le bienvenu 
pour tous deux; mais qu’il m’aura 
coûté cher à conquérir!.,, ,

— Mêlante, faites mes malle*, dit- 
elle, changeant de ton comme la 
femme de chambre entrait. Faltes- 
les sur-le-champ, je suis obligée de 
partir demain matin.

Quelques minutes après, le frère 
et la soeur rejoignaient leur tante 
au salon. Assise dans so gnrand 
fauteuil, celle-ci considérait atien- 
tivemen! un objet placé sur une pe­
tite table toute proche. Au bruit 
des pas, elle leva la tète, et, dominée 
par une idée fixe, unique, absorban­
te, rJle prononça d'un ton de prière 
que tout, en elle, rendail touchant.

-Hervé, dis-moi donc, enfin, i.i 
vérité... j’ai été trompée... mon 
fils Marcel a été marié... 11 a un 
enfant... Gctte photographie seule 
en est une preuve Indiscutable.

La vieille dame avait retiré scs 
mains posées sur la labié, décou­
vrant, par ce mouvement, une carte 
album dont les bords noircis et dé­
chiquetés avalent été en contact

avec la flamme; l’Image, respectée 
par le feu, était, elle aussi, détério­
rée, maculé de taches, piquée par 
l’humidité; néanmoins les visages 
apparaissaient nets et complets. Un 
tout petit enfant se blotissnit, avec 
abandon, dans les bras de l’exquis» 
créature qui était sa mère, sous »e 
regard d’un homme dont le noble 
caractère rayonnait dans les traits 
graves et beaux penché* sur les 
chers et fnibflrs êtres que même là i* 
semblait protéger... Une impercep­
tible contraction agitait le masque 
impassible d’Hervé Flaujan tandis 
qu’il considérait le groupe, mais il 
retrouva bientôt lout son aplomo 
pour prêter l’oreille à la réponse 
que faisait sa tante à son interroga­
tion muette,

Gctte photographie est entre 
mes mains tlepuis une année à pei­
ne; en rangeant la chambre de ta 
soeur, lors de son dernier dépar, 
Mélanie a découvert cette carte 
dans les cendres du foyer, au milieu 
de papiers a peu près consumés par 
le feu. Je ne saurais comprendre,..

M. Flaujan ne laissa pas à son in­
terlocutrice le loisir d'achever «a 
pensée; d'un Ion très froid, très cal­
me, et dont il exagérait la déféren­
ce, pour voiler l'impolitesse de son | 
interruption, il dit, tandis que l'e-j

elair d’acier de ses yeux atteignant
sa soeur, dans son coin, la faisait 
trembler:

—Gctte photographie remonte a 
une date bien reculée, ma tante; 
Ircize ou quatorze ans, environ. L- 
costume des personnes qu'elle re­
présente en fémoignage à lui seul. 
Si «die vous a été cachée - comme 
l'cxistcm-e des êtres qui s’y trou­
vent groupés c'est qu’elle ne 
nous est parvenue avec la non 
velle du mariage de Marcel et de la 
naissance de son enfant qu'apres 
les malheur* successifs qui ne vous 
ont plus laissé que nous sur la terre 
Il nous a paru cruel d'augmenter, 
alors, par e«»lte révélation inutile, et 
vos douleurs et vos regrets...

M. Flaujan courba la tête dans 
l'altitude de la réflexion, «d lorsqu’il 
la releva son visage était celui d'un 
homme qui, forcé de prendre une 
résolution pénible, a la conscience 
de ne pouvoir éluder l'impérieux 
devoir qui en déroule...

Mme Laurence le regardait corn-1 
nip l'on regarde un phénomène... i 
Il reprit :

-Ah! pardonnez-moi ma cruauté, 
mal* il nie semble qu’il y aurait cri- j 
me de ma part vous laisser encore 
la moindre Illusion. Uni, votre fils 
est bien mort tout entier! rien ûcj

les créature»: la femme de Marcel, 
son enfant - - un petit garçon — 
n’auraient pu survivre à celui qui 
était leur chef, leur protecteur, et 
l’on dirait que Dieu s’est hâté de 
les réunir...

En effet, quelque temps après la 
mort de Marcel et la réception d’une 
lettre suprême écrite par lui. de son 
lit d’agonie, pour nous recomnian- 
der, à tous, les objets de son affec­
tion dont il envoyait l’image fidèle 

Gelle-ci même, me parvenait la 
nouvelle officielle de la destruction 
complète de la villa occupée par la 
famille Dambuy, à Port-Louis, au 
cours du terrible cyclone qui avait 
ravagé une partie «le Pile Maurice. 
La femme de Marcel, son fils et !a 
nourrice de celui-ci avaient trouvé 
la mort, et, des décombres, l’on n'a­
vait retiré que des cadavres... Hé­
las! hélas! continua Hervé, en éle­
vant, pour l’examiner avec un tris­
te et affectueux intérêt, la carte al­
bum doueement enlevée aux doigts 
tremblants de l'aïeule, ces trois être* 
si beaux, si pleins de vie; finis, dis­
parus à jamais!..

(A suivre)
f’.r Journal est imprime aux Noa VHV-3«n, 

rur Noire-Dam* F*1, * Monlréal, par 
HMPniMRKlK POPCLAtRE ta r-snmia- 
bttite ii'iiitt'r), (iKonc.Es rajjmKÀ. 

aiJmlaUlratrur et accretalra.

1
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COMMERCE ET FINANCE
Le merger de

l’amiante
LETTRE DES DIRECTEURS DE

L'ASBESTOS CORPORATION A
LEURS ACTIONNAIRES
Les directeurs de VAsbesto» Cor­

poration viennent d’adresser une 
lettre aux actionnaires pour leur 
exposer la situation de la compa­
gnie relativement au merger de 1 a- 
miante. Les directeurs disent clai­
rement qu’ils ne recommandent 
pas l’acceptation du projet de mer­
ger à moins de certaines modifica­
tions dont ils spécifient quelques- 
unes. La lettre est signée par le 
iirésident, M. W. L. Ross et un au­
tre directeur, M. William McMaster.

La lettre expose la marche des 
négociations depuis l'automne der­
nier et donne un rapport des affai­
res delà compagnie pendant le pre­
mier trimestre de cette année qui 
indique une bonne amelioration 
comparativement à l’année derniè­
re.

Des représentant® de la maison 
Dillon, Read, étalent encore en con­
férences avec TAsoestos Corpora­
tion hier après-midi, et l’on se de­
mandait si la lettre aux actionnai­
res de l’Asbestos serait publiée. 11 
semble probable que les promoteurs 
du merger feront à leur tour un ex­
posé de la situation telle qu’lis la 
voient.

Voici en substance ce que dit la 
lettre de MM. Ross et McMaster:

“Des propositions ont d’abord 
été faites par la maison Dillon, Read 
and Co., en vue de grouper les di­
verses compagnies. Les négocia­
tions ont commencé l’automne der­
nier et se sont continuées, à inter­
salles, jusqu’au 15 juillet. Plus les 
négociations avançaient et plus il 
surgissait de difficultés. La pre­
mière proposition était un échange, 
action pour action, des titres de 
l’Asbestos pour ceux de la nou­
velle compagnie. Cette proposition 
a été rejetée. Une nouvelle proposi­
tion du même genre a été faite plus 
tard, et communiquée celle-là à ras­
semblée annuelle de notre compa­
gnie. Nos actionnaires recevaient 
10 p.e. de plus en actions. Des dif­
ficultés surgirent au moment d’en 
venir à un arrangement définitif.

Vos directeurs reçurent l’assu­
rance que toute l’entreprise et l’ac­
tif do chacune des compagnies par­
ticipant au merger seraient transfé­
rés à la nouvelle compagnie; mais 
on s’apperçut que pour trois des 
compagnies un intérêt de contrôle 
seulement sur les titres et les récla­
mations de créanciers serait acquis 
au début, et il subsistait un doute 
quant à la possibilité que ces com- 
pagnies passent jamais entièrement 
au merger

LE MARCHÉ 
DESVIVRES

Le tableau suivant indique les 
arrivages de beurre, de fromage et 
d'oeufs, à Montréal, pour la jour­
née d’hier, le jeudi précédent et le 
jour correspondant l’an dernier:

1925 1924
23 juil. le 16 le 24

Beurre, colis 4320 4877 4632
Fromage, meules 6982 9832 79/8
Oeufs, caisses 897 1161 1657

LES PRIX DU GROS
Voici les prix cotés par la mai­

son Elzébert Turgeon pour les fari­
nes et les engrais alimentaires:

FARINE
Par baril, 2 sacs:

1ère qualité ........................... 89.00
2ème qualité .................. .. • • • 98-50
Forte à boulanger, le baril .. 88.30
Farine à pâtisserie ..............  $6.20

LES ENGRAIS ALIMENTAIRES
Gru blanc, tonne ......... 836.25
Gru, tonne .............................
Son, tonne ...............   $28.2o

OEUFS
Oeufs Chantecîero ̂ . 45s.
Extra frais .....................  41s.
Premiers frais ..........................  3Ss-
Seconds frais ............................ 3is.

BEURRE
Beurre frais:

Crémerie, No 1 .. 
Crémerie, No 2 ..

En bloc d’une 
Crémerie, No 1 .. 
Crémerie, No 2 ..

livre:

38s. 
37 s.

39j,
38s

FROMAGE
Fort à ta meule .... •».... ■ «, « 2$s,
Au morceau........ ..................  29s.
Doux, à la meule ..................... 21s.
Au morceau ...............   22s.
Oka ..........  42<
Kraft 1b. ,...........................    33s,

SAINDOUX
Tinette ...................................., 19s 1-2
En seau ....................... . 20s.
Bloc 1 livre ................  21s.

Saindoux composé:
En seau ... •i...... • • las.
En tinette ........................... 14s. 1-2
Er. bloc .......................................  17s.

PRODUITS DE L’ERABLE
Sucre, la livre............ 19, 20 et 22s.

MIEL
Miel coulé:

Brun, en seau de 60 livres, la
livre .........................................  1 Os-

Brun, seau de 5 Ibs, la livre... 12s. 
Blanc, canistre de 5 Ibs, la livre 15s, 
canistre de 2 lus J^, la livre l5V£s,

POMMES DE TERRE

LA MATINÉE 
À LA BOURSE

LES PAPIERS LAURENTIDE ET
SPANISH RIVER REALISENT
DES GAINS SUBSTANTIELS —
LE CONSOLIDATED SMELTING
EST A LA HAUSSE
L'été va se passer sans avoir con­

nu les chaleurs de la canicule et 
sans que la bourse locale ait eu le 
ralentissement qui accompagne or­
dinairement la période des vacan­
ces. Ce matin encore Je marché a 
été très actif et certaines valeurs 
ont donné de belles démonstrations 
de vigueur.

Les papiers sont sortis de l’om­
bre. Peut-être vont-ils reprendre le 
rang qu’ils occupaient autrefois, 
c’est-à-dire il y a quelques mois, sur 
notre marché. Le Laurentide s’est 
mis en grande vedette par une haus­
se de 2 points 1-8 tandis que le Spa­
nish River montait lui aussi de 2 
points. L’Abitibi s’est avancé de 1 
point.

Le Consolidated Smelting a été 
l’objet d’un très grand nombre de 
transactions et le cours est monté 
jusqu’à 102 1-2 comparativement à 
101 1-2, hier soir. Vers midi une 
réaction a ramené le cours à 101 
7-8 ce qui laissait tout de même 
subsister un gain de 2 points 1-2. 
II n’y a plus de limite, semble-t-il, à 
J’ascension du Smelting. D’aucuns 
considèrent que pour un titre dont 
Je pair n’est que de $25, il exagère. 
Le rendement, avec Je dividende 
actuel, devient insignifiant.

Les titres Asbestos ne se portent 
pas plus mal depuis que le prési­
dent de la compagnie a publié la 
lettre dont nous donnons le texte 
dans une autre fcolonne. L’action 
ordinaire après être montée d’une 
fraction de point s’est rétabli au 
même niveau qu’en fermeture hier 
soir. L’action de préférence s’est 
améliorée d’un point.

Le Montreal Power est montée de 
1 point de même que le Bell Tele­
phone. Le Twin City, à cause de 
l'incertitude quant à la décision 
des tribunaux au sujet de sa requê­
te pour une augmentation de taux, 
s’est alourdi d’un point 1-4.
OPERATIONS DE LA MATINEE

(Cours fournis par la maison L.- 
G. Beaubien & Cie)

BOURSE DE MONTREAL 
DE 10 A II R. A JE.

.VblUbl P. und P. 25 è 67.
A.*b#8tos Cot-p. 50 il 72%; t00 à 73; 25 à 7234 f 100 à 73; 75 à 73W.Braiilian Traction, 50 ft 59%; 125 à 59%; 16 à 59% ; 200 à 59%i 55 ft 59%.
Brit. Emp. Steel, lere prf., 5 a 23%.Con». Sraeltlng, 600 ft 99% ;25 ft 99%; 40 ft 99%; 175 à 99%; 300 ft 100; 210 ft 100V.
Ijuireiitide Co. 120 ft 79%; 230 ft 80 ; ,.j 

ft 80%.Prior Rroa, 50 ft 47%.
Quehcc By Prf. 15 ft 109%.Spanish Rlvrr, 25 ft 104%; 10 ft 104%.
SpanlsJt Ri-rrr Prf., 75 ft 114.Shaw Ini gain 25 ft 163.

Bonnie de New-York

Gears fearnU par la maUon GEOKFRICMi 
et CIE, courtiers. 101. rue Nette-Dam*

ouest. Montréal.

Magneto
Offre

American Bosh Magneto ........
American Can..............................  208%
Amrelcau Inter. Corn. 37%
American Locomotive ............... 113%
American .Smelting ................... 100%
Anaconda ...........   4i!%
Atchison T. and S.F.....................llu%
Baldwin Locomotive .................l145i
Bethlehem Steel . ...................
California Petroleum ............... 38%
Chandler Motor ....
Corn Products 
Crucible Steel 
General Motor ......
General Electric ..
Erie HR................ .
Inspiration Copper 
International Mckel 
International Paper 
Missouri Pacific ...
New-York Central
Northern Pacific ................
New-Haven..................................... 34%
Pan-American Petroleum ........ 4‘i%
Pan-American ..............................  73%
Pennsylvania Hit..........................  46%
Pierce Arro .. .............................. 31%
Heading .................................   86%
Royai Dutch ............................... 53%
Sinclair OU Cons.......................... '43%
Southern Ry.................................. 191%
Studtbuke r ................................... 47%
Texas Oil ..................................... 52%
Union Pacific .............................  149
U. S. Rubber ................................. 62%
U.-S. Steel ..................................... 118%
Westinghouse ...............................  72%
Wlllys Overland .................    19%

Pern.
33%

209
37%

113%
105%

113%43%23%
life
72%293jt 

27% 
28%

61 •$ 
34% 147%

A WALL STREET
New-York, 24. •— Les facteurs de 

hausse continuaient d’agir, en ou­
verture, ce matin, en ouverture, à 
Wall Street, alors qu’un grand 
nombre de commandes d’achat ont 
été remplies aux compartiments 
des ferroviaires, des utilités publi­
ques, des pétroles et des aciei-s. Le 
üébut de la séance a été marqué 
par une hausse sensationnelle, de 
près de dix points, du General Rail­
way Signal, qui a touché Je nou­
veau haut de 219. Le General Elec­
tric s’est haussé de 2 points 1-2 et 
rAmerican Can et l’U. S. Steel ont 
fait des gains modérés.

Les opérations sur i’U. S. Steel 
et les autres aciers étaient stimu

66%liées par un très favorable rapport3 4 % i .—J--- —. — !.» j ... , , i,
46

463186%
53

47%
52%

140%63%
118'>
72%
19%

Rendement sur valeurs

Rainville,
Montréal.

Abitibi ......................
Asbestos Prf..................
Bell Telqphon» .............
Braxll ............................
C«m. Car Prf....................
Canada Cernent ...........
Canadian Converter* ...
Canadian Cottons .........Canadian Gen. E!e>c, Prf.iValeur au pair 150) 
•C. P. R.......... .................

>-irvt win. flatte «Winnipeg Electric, 69 ft 50%,, _ 105%; 20 ftAsbestos Prf., 60 ft 105; 40105; 169 ft 106.Dominion Textile, 200 ft 84%; 50 ft
40 61%.., 19 ft 54.

Banque de France
Paris, 24. — Le rapport hebdoma­

daire de la Banque de France indi­
que les changements suivants:

Francs
Espèces or........... aug.
Espèces argent .. aug.
Billets en cire. ... aug.
Dépôts du Trésor aug.
Dépôts du public dim.
Billets escomptés dim.
Avances ........ dim.

L’Etat a remboursé à la Banque 
450.001),000 de francs. La réserve 
d’or à l’étranger se totalise à 1.864,- 
320,907 francs _____

Rapport sur
rétat des récoltes

La Bank of Montreal vient de pu-
l’é-l

DE 11 R.
98%.

A 11 H. 43 A.M.
40 ft 85

Vos directeurs considéraient i>ornmes de terre du bas Saint 
qu’il était nécessaire d’avoir toutes Laurcnt, 90 sous le sac de 90 livres; 
les informations au sujet des autres vvick !p sac tje 90 livres, $LO0 
compagnies et de connaître tous les rev'en(ient toutes $1.25 les 80 livres, 
termes et toutes les conditions des Les pommes de terre nouvelles 
tous les contrats, de toutes les en- (i„ Montréal font $1 le sac de 80 H- 
tentes et de tous les arrangements au gros $1.25 le sac de 80 au I 25 à 84%
avant l’assemblée «les actionnaires .ixD,it Twin. oO à «a. -v « ,«le l’Asbestos Corporation pour np- ‘ ' _____ pî^nciai pïi'? P?f . 20 ft
prouver le projet de merger. Les' 
banquiers ont refusé d'accéder à 
cette demande.

Vos directeurs ont toujours con­
sidéré qu’il était nécessaire que l’é­
mission d’obligations projetée fiit 
lancée par les promoteurs. Ces 
banquiers n’ont pas voulu assumer 
telle obligation.

Quoique l’entente prévue n’obli­
geât pas la corporation à transfé­
rer son actif avant que tous les ter­
mes et toutes les conditions de l’op­
tion aient été remplis, les ban­
quiers cependant ont expliqué que 
la situation était telle qu’ils ne 
pouvaient donner absolument aucu­
ne garantie. En conséquence, ils 
ont refusé d'assumer l'obligation 
d'accomplir ces conditions et de 
garantir la structure financière de 
la nouvelle compagnie ou même 
d’assumer aucune responsabilité en 
opérant la consolidation. Plusieurs. .
autres questions, entre autres la si- buier son septième rapport sur 
tuation de plusieurs compagnies.! tat de la récolte de 1925

84%

Dominion Glass ........
'Dominion Bridge Prf. .Dominion Textile .....Dominion Textile Prf. . 
Howard Smith. Prf. ...Did us trial Alcohol .....
lakes of the Woods ...L. of the Woods Prf ..laurentide ................Mackay ......................
Mont. Cotton* ...........Mont. Colton* Prf.......M. L. H. and Power ... 
Montreal Tramways . •. National Breweries ..(Valeur au pair *25)Ont. Steel .................Ottawa I'owcr ...........Penmans .......... .......
Penmans Pfd...........
Quebec Power Prf.......Shawinigan ..............
Sher. William*..........
SJierwln Williams Prf. Sou. Canada Power ...
Spanish River ..........Spanish River Prf. ,,,,Steel of Canada ........
Steel of Canada Prf. ...Si. Maurice Paper .....Tucketts Tdbaoco .....Tucketts Tab. Prf.......Twin City ................Wabasso ...................
Winnipeg Elec. Prf, ...

ia Bourse de
Dlv. Prix Rend.
$4 67% 6.0
6 194% 6 8
8 139% 6.7

$4 59% 6.T
7 79 8.9
6 162% 5.9
7 89% 7.9
8 116 6.9

53% 6.5
16 141% 7.14 96 4 4
7 110 6.4
7 114% 6.3

D 81% 4.8
8.28 15 8.1

12 182 6.B7 125 5.6
6 79 7.6

128 4.6
6 10» 6.9

1 T - - T • » a ,
8 193 4.2

H) 165 6.1
$4 43 9.3
4 57 7.0
6 95% 6 3
8 158 5.0
6 , ,7 UO 6.47 162 4.4
6 125 4.8
i 198% 6.5
6 ..

i. 103%113%85
6.8

! 6.1 18.2
6 83 ' 726 83 7.2
7 99 7,14 62 6.5

$4 61% 6.5
93 7.5

trimestriel des recettes de la Beth­
lehem Steel. Une forte demande 
pour les valeurs ferroviaires em­
brassait le New-York Central, le 
Delaware and Hudson, le Northern 
Pacific, le New-Haven and Wabash 
ordinaire, ce dernier touchant un 
nouveau haut. Les changes étran­
gers étaient irréguliers, le sterling 
tombant au-dessous de $4.85 1-2 et 
le kroner danois demeurant à son 
plus haut niveau depuis longtemps.

MIDI
L’amélioration s’est poursuivie 

pendant tout l’avant-midi, les haus­
siers ayant le plein contrôle du mar­
ché. Des valeurs représentatives de 
tous les groupes ont été manipulées 
les unes apres les autres, l’activité 
se centralisant sur les tabacs, les 
boulangeries, les valeurs commer­
ciales, les pétroles et les aciers In­
dépendants. Le Mack Trucks a 
continué son avance jusqu’au nou­
veau haut pour l’année de 202. Le 
Sears Roebuck a touché un nouveau 
haut à la nouvelle qu’il était ques­
tion de diviser les actions. L’Ame- 
rican Can a touché de nouveau le 
haut cours qu’il avait atteint Jiier, 
210 1-2. Le Phillip Joncs s’est 
avancé de huit points avant-midi et 
des gains de 1 à 5 points ont été 
réalisés par le General Electric, 
rAmerican Radiator, l’Atlantic Re­
fining, ['Universal Pipe de préfé­
rence, le Midland Steel Products, le 
General Baking, le Tobacco Pro­
ducts et le National Enamelling.

Le prêt à vue s’est renouvelé à 4 
pour cent.

Cours du change

* Cotation «le New-York.

Obligations du
gouvernement canadien

1,-

. 3%.85 ft 42% 
33y4.

33.000
80.000 I 

311,462.000;
19,081,0091

223.511.000
122.260.000 
25,605,000 |

ft 59%; 23 ft 69%. 190% ; 125 ft 190; 109% : 89 ft tOO.

Steel of Canada, 10 ft 85%; (National Breweries, 65 ft 43;
Asbestos Corn., 149 ft 73.Atlantic Sugar, 5 ft 33; 5 ft Bell Telephone, 88 ft 140.Brazilian Traction. 1S5 ft 
Cons. Smelting, 75 ft 65 ft 99%; 109 ft 160; 5 fti-aurentide Co., 35 ft 80%; 561 ft 81.Price Bros, 5 ft 47%.
.Spanish River, Prf. 80 ft 114.Shawinigan. 5 ft 163%; 30 ft 163%; 100 ft 163%.
Illinois Traction Prf., 50 ft 95%.Ogilvie 25 ft 155 ft 154.WabnMO Cottons, .5 ft 6),
Canadian Industrial Alcohol, 30 ft 16. 
Winnipeg Electric 25 ft 59%.Aahestos Prf., 50 ft 106%
Dominion Textile, 50 ft 84%; 40 ft 84%. Twin, 15 ft «t%.Ottawa Power, 25 ft 06.Atlantic Prf.. 10 ft 29%.Goodyear Trf„ 25 ft 91.Cuban Prf., 5 ft 32%
Brit. Col. Fishing, 50 ft 46.

BANQUES

(Cotta fonrnies par l.-G. Beanblen tt Cia.) 
BONS DE LA VICTOIRE

1944: 97.U5 acheteur; 97.49 vendeur.1927: 101.80 acheteur; 101.85 vendeur;
000 à 101,80 voiles 1927 : 192.39 acheteur; 102.65 vendeur.1928: 100.45 acheteur; 190.80 vendeur. 15832: 193.20 acheteur; 193.55 vendeur. 

1933: 106.20 acheteur; 106.35. vendeur. 
1934: 101 acheteur; 104.10 Vendeur.1937: 109.10 acheteur; 109.35 vendeur. 
1943: 102.15 acheteur; 102,25 vendeur.EMPRUNTS DE GUERRE 
1925: 100.05 acheteur; 100-40 vendeur; 1,- 

000 à 190.05 ventes.1931 ; 102 25 acheteur; 102.35 vendeur; 2,- 
00O ft 102.25 ventes 1937: 104,50 acheteur; 104:85 vendeur.

•

Cours moyens le 24 juillet 1925
Montréal

Angleterre.......................... $4.85
France................................ .0473
Belgique............................. .0464
Italie.................................... .0366
Suisse.................................. .1942
Hollande............................. .4012
Espagne ............................ .1445
Suède................................... .2688
Norvège.............................. .1825
Danemark.......................... .2215
Etats-Unis........................ 3-16 esc.

LA CONSTRUCTION

LA SITUATION
MONDIALE DU BLE

Commerce, 2 ft 205% rentes. 
Dominion, 5 ft 205% ventes.

Enn’ont pas été touchées.
Vos directeurs ont décidé qu'il Is,,ite de ia ci . . ■,

n'était pas dans l'intérêt des action*!;’* dans tous les «hstnots «le

voici les principales lignes:
-nalenr extrême qui j

OBLIGATIONS
Hio de Janeiro 1000 ft 91% vente».

(Cours

naires d’accorder l’option dans les 1 î,ouest, un grand besoin de pluie se 
conditions proposées parles ban-l fnit sentir. Dans certaines regions 
quiers et même, à cause des difficuî- de 1 Alberta, le sud de la Sa skate h e- 
tés qui se présentaient, de eonti-j'Vlin et le sud-ouest du Manitoba, 
nuer les négociations. Cette con-i h-s récoltes ont souffert de domina-1 
elusion a été hâtée aussi par le fait ges par la sécheresse, I.a rouille
que nous croyions «pie votre coin- ne présente rien «le dangereux pour Argonaut ..
paanic était la principale du grou-'le moment et les domvnages par la !!!
pe pour avoir démontré sa capa- grêle sont de peu «l’importance. Barry Holly

vos directeurs Dans l’Ontariro la température est Beaver c.on*

Bourse des mines
fourni» par 

4, rao do
Mont A CI», LU* l'Ripital)ouvert. 10 30».ou •If. dam. off. dent

avaient l'impression qu’on leur pro-j très 'belle et les cultivateurs se hà-jmwlingh» 
posait d’échanger une affaire sûre tent de rentrer leur récolte. Dans ç»n. torn

trer d«-s augmentations satisfaisan­
tes. Les recettes pour le semestre 
terminé le 30 juin, avant la défluc- 
tion des taxes nu gouvernement et 
de la «Nprèeintion, malgré les prix 
pins bas, ont été de $286,000 au lieu 
de $216,000 pour le trimestre cor­
respondant l’an dernier. Nous pré­
voyons que la seconde unité â l’usl 
ne King sera en opération A la fin 
de l'année alors que le coût sera en­
core diminué et nue les reeettes se­
ront augmentées.”

Banque d'Angleterre

cité de gain, .et ............................, ......... ; Hl(lg^ |
m 
uln

pour une autre dont on ne leur j Québec, la récolte progresse nor-] S|is«
avait pas démontré la valeur. Jus-! malement. Dans les provinces ma-.cmimt com! 
qu’à ee qu’il se présente un projet ritimes, les récoltes sont satisfaisnn- Golumhu» hirkiand 
oui protège pleinement les intérêts tes à d’exception de celles des poni- „ •••*••
des actionnaires, vos directeurs ne mes. En Colombie-Anglaise, les pre- Crown Hfsfrv» '.ü!
seraient pas justifiables de recom- i miers fruits de la saison sont très) home Mines ...........
mander un changement. beaux, tandis «pie les grains et les

Pour ce «pii est de notre rompa- pâturages ont besoin de pluie, sans Hatiii- uoramùn il’.
pnie, il nous fait plaisir de dire que toutefois y avoir de danger pour la | U"'?.1* Prfr.............
nos opérations continuent de mon* sécheresse, I imitau*".,,

! Kffl*y .......................
j Hf or« ................. .....

Ktrktnml Ixik» ........
lakv Shure ..............
ta nosi* ...................
Lokeside lur.
Lorrain Cons......... ..
t-nrraln Trout .....
McIntyre ........... ..
Monets .....................
McKinley D«r...........
Night hawk Pen. ...
Minin g C.orp...........
Niptaslng ..............Newrsy ...................
Peterson lake 
Porcupine Crown
Premier ...................
Preston Ease Dome 
Rouyn Gold .......
Trmlskamtng .....
Took Hughes ..........
Tough (hike* .........
Vipotul Cons..............
West Tree ...............
Wettlgufer ........
Wright Hsrgivnve»

es, 24 — Le rapport hebdo-t ct tv n 
de la Banque d’Angleterre I 

les changementse suivant*: J,., V ’ 
tritnîo #110. et Jos linn Brantford .

Londres, 24 
inadaire 
Indique le
Réserve totale ......... aug. £1,424,066
Circulation .................aug. 243,600
Espèces ................... aug. 1,667.000
Autres valeurs ..... dim.
Autres dépôts ..... dim.
Dépôts du public. . .aug.
Valeurs du gouv. ..dim.

La proportion de la réserve de 
la Banque A son passif est. celte se­
maine. de 31.30 p.e. nu lieu de 29.80 
la semaine dernière.

1.923.000
4.639.000
2.900.000
1.046.000

Cotes hors-liste
<P««rnl«» pur T,.-G. BraubRn *1 Cl».)

tt. Jtfawlra Power, 2* ft 75 ventes.

Les compensations
Pour la semaine terminée birr 

comparativement A la semaine cor­
respondante l’an dernier, les com­
pensations de banques «lans les dif­
férentes villes du Canada se sont 
établies comme suit:

1925.
$95.496,214 
86.176,307 
46.291,547 

6,343,921 
5.535,469 
5,105,497 
4.244,132 
2,779.625 
2.749,976 
2.372.933 
1,033,701 

981,138 
941,775 
858,107 
815.224 
805.191 
623,576 
637.413 

4,948.789 
1,037,646 
1,487,3.53 

279,862 
574,575 

4,250,011 
226.462

Montréal . 
Toronto ,. 
Winnipeg 
Québec ..
Ottawa .. 
Hamilton 
Windsor , 
Halifax

Fort William 
KHchener .
Moncton ..
Peterboro ,
Sherbrooke 
Kingston ,.
Brandon ..
Régina ....
Moose Jaw 
Saskatoon 
Prince Albert 
Lethbridge 
Edmonton ,
Medicine Hat 
N. Wetsminster 599,030 
Vancouver 16.215,847 
Victoria 1,847,268

1924.
$97.391.854
90,273,747
53,393,577

5.440.353
5,444,383
4,839,464
3,507,036
2,782.340
2,715,654
2,479,33.8

826.824
955.482
827.891
944.196
659,597
790,568
754.280
473.343

2,895.12a
906,372

1,342,355
281.348
456,882

3.282,777
301,200
563,852

18,209.932
4,885,988

Ottawa, 24. — Les rapports sur 
l’état de* récoltes de blé en Europe 
sont toujours très favorables. Une 
évaluation revisée de la récolte to­
tale de blé a été publiée ia semaine 
dernière. Cette récolte est estimée 
à 224,000.000 de boisseaux, contre
170.000. 000 de boisseaux en 1924. 
La récolte de blé de la Hongrie est! 
maintenant évaluée à 62.400,000 J>ois-J 
seaux contre 51,569,000 boisseaux j 
l’année dernière. L’évaluation de ; 
juillet de la récolte canadienne de- 
blé est de 365,000,000 de boisseaux 
contre 262.000.000 de boisseaux 
l'année dernière, et celle des Etats-1 
Unis est de 680,000.000 de boisseaux i 
contre 873,000,000 de boisseaux 
l’année dernière.

Des évaluations officielles de la 
récolte de blé ont été reçues pour 
les dix pas que voici: Canada,| 
Etats-Unis, Inde, Bulgai ie, Espagne, 
Hongrie, Italie. Hollande, Alger;» et 
Tunisie. La production totale de 
ces pats est maintenant évaluée à
1.921.000. 000 de boisseaux contre
1.923.000. 060 en 1924 et 1,989,000,- 
000, movenne des cinq années «i, 
1919-1923. En 1924, ces dix pxy- 
opt produit 62rr de la récode totale 
de blé, la Russie non comprise.

La production totale des cinq 
pas européens que nous venons de 
mentionner est de 506,000,000 ne 
boisseaux, contre 404,000,000 l’an­
née dernière, soit une augmentation ! 
de près de 100.000,000 de boisseaux 
Il est fort possible que lorsque les 
rapport* des autres pays européens ; 
seront reçus, ils accuseront une 1 

_ augmentation totale de 200,000,000 j 
usa boisseaux «lans la réeode euro-j

' prenne de blé par comparaison A j 
celle de 1924.

L’évaluation de juillet de la rêcol. 
te des Etats-Unis est de 19.000,000 
«le boisseaux plus élevée que l’é\a- 
hintion de juin; cependant, comme: 
la récolte ne dépasse pas 680,000.-1 
000 de boisseaux, la plus petite que 
l'on ait eue depuis 1917, les Etats- 
Unis n'auront «nie très peu de blé à 
exporter. L’effet de cette situa- j 

2« «% ,'on *au,<‘ mix vous, lorsqu’on sait 
84% 4% loue Tendant là période qui s’est: 

22ft 2ài| écoulée entre août 1924 et mai 1325, i

La x-fjleur des permis de cons­
truire qui ont été accordés par le 
service municipal de l’inspection 
des bâtiments, hier, s’est élevée à 
$141,135, pour 23 maisons compre­
nant 74 logements. On remarque en 
plus plusieurs garages et d’autres 
constructions secondaires. Sur le 
total «le $141,135, il y a une valeur 
de $129,650 pour les constructions 
nouvelles et de $11,485 pour les 
modifications.

Voici les principaux permis:
Avenue Papineau, quartier de Lo- 

rimieir, 7 hangars, 18 x 18, à 3 éta­
ges, coût, $2,100; 7 maisons for­
mant 42 logements, 28 x 60, à 3 éta­
ges, coût, $56,000. Propriétaire J. 
H. Demers, 791 Chemin Sainte-Ca­
therine.

12e Avenue, quartier Rosemont, 
2 maisons formant 4 logements, 25 
x 40, à 2 étages; coût, $9,000. Pro­
priétaire, J. B. Péloquin, 68 Saint- 
Jacques.

Rue Goulet, quartier Bourget, 3 
garages, 10 x 22, à un étage; coût, 
$1,200. Propriétaire, Mme E. Bou- 
thillier, 269 Papineau.

Rue de Normanville, quartier 
Villeray, 4 maisons formant 8 lo­
gements, 18 x 42, à 2 étages; coût 
$11,200. Propriétaire, J. E. Paquin, 
6851 de Normanville.

Rue de Gaspé, quartier VUIeray, 
2 maisons formant 4 logements, 20 
x 40, à 2 étages; coût, $12,000. Pro­
priétaires, Mlles Lafleur et Lavoie, 
101 Saint-Charles, Longucuil.

Rue Bcrri, quartier Villeray, 3 
maisons formant 6 logements, 20 x 
40, A 2 étages; coût, $12,000. Pro­
priétaire, G. N. Faust, 3377 Berri,

Rue Casgrain, quartier Villeray, 
une maison formant 3 logements, 
26 x 42, A 2 étages; coût, $5,000; une 
maison formant 2 logements, 14 x 
42, à 2 étages, coût, $3,000. Pro­
priétaire, G. Heider, 977 Paillon.

Rue des Ormeaux, quartier Mer­
cier, une maison formant 2 loge­
ments, 25 x 40, A 2 étages; coût,
35.000. Propriétaire, J. Lafortune, 
820 Lagauchetière est.

Avenue Papineau, quartier Vil- 
leray, une maison formant un lo­
gement, 26 x 42, A un étage; coût,
82.000. Propriétaire, A. Saucier, 
857 Henri-Julien.

Rue Colbrooke, quartier Notre- 
Dame-de-Grâce, une maison for­
mant 2 logements, 25 x 40, à 2 éta­
ges: coût $6,500. Propriétaire, J.- 
H. Hébert, 60 Mariette.

Tchitcherine accepte
Varsovie, 24. — M. Tchitcherine, 

ministre des affaires étrangères de 
Russie, a écrit au gouvernement po­
lonais qu’il acceptait ses offres de 
nommer une commission mixte 
pour enquêter sur les récentes ba­
garres entre patrouilles russes et 
polonaises sur la frontière.

(On se souvient qu’il y a eu. ces 
temps derniers, quelques incidents 
entre les gardes-frontières russes 
et polonais, attribués, dit-on, A l’in­
certitude sur le tracé de la fron­
tière).

MONOGRAPHIES
ECONOMIQUES

Une série d’études sur des 
maisons industrielles et 
commerciales canadiennes- 
françaises, par

EMILE BENOIST
préface de

M. Edouard Montpetit
Un fort volume de près 

de trois cents pages qu’on 
peut se procurer au service 
de librairie du Devoir et 
dans toutes les bonnes li­
brairies.

C’est l’article tout dési­
gné comme récompense 
scolaire et comme prix de 
fin d’année.

Franco, $1.
Le tirage comprend 75 exem­

plaires numérotés et autogra- 
phiés par l’auteur. Ces exem­
plaires se vendent $2, franco.
S’adresser à l’auteur, au 
“Devoir”.

TOUTES DEMANDES — Location t 
mations, chambres, magasins, etc. 
— A Tendre, Perdu, Troue*, etc.— 
1 sou le mot, minimum 25 sous. — 
La mém» annonce, un mois, remiss 
«te 10%.

NAISSANCES. DECES. MESSES. 
REMERCIEMENTS — 50 sous par 
insertion.

CARNET MONDAIN, etc. — *1.00 
par Insertion.

PETITES AFFICHES

Tarif

TRANSPORT
ADRESSEZ-VOUS ft ‘‘Blanchard Express” 

pour votre piano, Î4.00 ; déchargement <is 
chars, déménagement, grande voiture, *2.50 
l’heure, 2 hommes ou camion. Assumons 
enUère responsabilité. î»p#clullté : démé­
nagement de campagne. Est àftOB. 4-10-25

Unie Truck Taxi, le meilleur marché pour

25-7-25,

COLLEGE UE BARBIER
Voule»-vous occuper une excellente posi­

tion, avec le plu» haut salaire payé? Quel- 
jue» semaines d’apprentissage suffisent, 
système moderne. Position assurée, pour­
centage pay* en apprenant, d’adresser 
Moler Barber College, 62. St-Lnurent. 1-3-26

GLACIERES
GLACIERES Fabien, pour Spiders, bou­

cher», fleuristes, restaurants, garanties pour 
économiser 40 pour cent de glace. Termes 
faciles. 31, Ste-Cunégonde, York 1590,

 , 6-8-23

"V-CT EMËNTST
Merchandises ordinaires, surplus de l’ar­

mée. Bottines, Jambières, culottes, couver­
tures de lits, selles, tentes, etc., pour cam­
peurs, mineurs, forestiers. J.-L. Vanasse, 
Ltée, 294. rue Notre-Dame ouest, Montréal. 
Main 8463. Catalogue sur demande. 30-7-25

.Meubles et poeles

.Fournaises, poélev, meubles. Nous faisons 
échauffé, vendons à termes faciles. J.-B. 
Paquin, 186 rue Maisonneuve. Est 4071.

6-8-25

263
2h

32
fi%
M26
95

8‘3
ISO

■h

2h
31%
6%

25 «I
•s
165 

14% 14 
22%
149«) 1510 
31 % 32I.’% 10

1 1% 8 SV
4% ft 
17<’ 177 15 V, 15%

41% ïi 
618 620 
47 48|

3% 4
13% 1J’?M 105 1850 187515 15%

29 29 «
23

250
481

V25
260
490

8 «1
... 16 18
... 171 i?a
::: 38 % 

113
3

... 60,1
5

516

La Hr de Ciment Nationale
L’assemblé® dos actionnaires de 

la Compagnie de Ciment Nationale 
qui devait avoir lieu hier matin a 
matin a été ajournée. Les a«*tion- 
iiaires présents sont allés ensemble 
faire la visite de l’usine et sont 
revenus enchantés de ce qu’ils ont 
vu. La fabrique sera bientôt com­
plétée. Do» experts américains «mi 
étaient présents sont d’avis qu'elle 
constitue une unité de production 
de ciment aussi moderne que la

tuelle de céréales, le* Etats-Unis ont | 
exporté 238.000.000 de boisseaux.

Puisque les Etats-Unis et l'Inde j 
n’exporteront que très peu, la ré-1 
coite canadienne de grain aura une 
importance extraordinaire au cours1 
de l’année de céréales qui vient, 
spécialement pondant la période qui j 
précédera la coupe de la récolte de j 
l’hémisphère du sud. Los seuls cnn- | 
currents sérieux que id Canada ait 
A rencontrer dans l’exportation du 
Hé, d'octobre A février, seront 1rs 
Etals des Balkans la Russie et l’A­
frique du Nord, ei ces pays n’expor­
teront mie des quantités relative­
ment faibles.

Le “Devoir" publie les meil- 
.,v H-. ... ^urs feuilletons, toujours choi-
science et le capitaine ruénis peu s*s avec un grand souci de mo­
vent produire, |ralité.

Vient de paraître

Dix fondatrices canadiennes
(PROFILS MYSTIQUES)

par Mlle Marie-Claire Develuy

La récente, brochure de Mlle Marie-Claire Daveluy, qui con­
tinue la série ouverte par tes Missionnaires d’Acadie, est main­
tenant en vente au Service de Librairie du Devoir, 336, rue No­
tre-Dame est, Montréal (Téléphone: Main 7460).

C'est une jolie plaquette, sur beau papier, de 60 pages, 
illustrée des portraits des dix fondatrices, avec une couverture 
dessinée par Ivan Jobin.

Les dix fondatrices dont Mile Daveluy évoque la vie reli­
gieuse profonde, sont:

La vénérable MARGUERITE BOURGEOYS, fondatrice de la 
Congrégation Notre-Dame;

Mère d'YOVVILLE. fondatrice des Soeurs Grises;
Mère GAMELIN, fondatrice des Soeurs de la Providence;
Mère MARIE-ROSE, fondatrice de la Congrégation des 

Sainls Noms de Jésus et de Marie;
Mère de la NATIVITE, fondatrice des Soeurs de ta Miséri­

corde;
Mère MARIE-ANSE, fondatrice des Soeurs de Sainte-Anne;
Mère MARIE DU SACRE-COEUR, fondatrice du Bon-Pas­

teur de Québec;
Mère SAINT-JOSEPH, fondatrice des Soeurs de VAssomp­

tion de la Sainte-Vierge;
Mère CATHERINE-AURELIE DU PRECIEUX-SANG, fon­

datrice des Soeurs du Précieux-Sang;
Mère MARIE-LEONIE, fondatrice des Petites Soeurs de ta 

Sainte-Famille.
Cette énumération suffirait seule à marquer Vintèrét de. ta 

brochure.
Celle-ci se vend à des prix qui en facilitent la propagande: 

20 sous l'unité, franco; $2 la douzaine, $15 le cent, $62.50 les 
cinq cents, $100 le mille, port en plus.

L’Acadie — Ses missionnaires, jolie brochure qui réunit 
des études des RR. PP. Recompte, S.J.. Hugolin, O.F.M., Alexis, 
O.M.C., de MM. les abbés Gagnon et Maurault sur l'action en 
Acadie des Jésuites, des Rècollets, des Capucins, des Prêtres du 
Séminaire des Missions Etrangères et des Sulpictens, se vend 
15 sous l’exemplaire, franco; $1.50 la douzaine et $10 le cent, 
port en plus.

Service de I.ibrairie du Devoir, 336, rue Norte-Dame est, 
Montréal (Téléphone : Main 7460).

FIXTURES
Manufacturons vitrines d’étalage et do 

mur, et autres fixtures de magasin d« tous 
genres. Prix et dessins fournis sur de­
mande. O.-B. Meunier Liée, 1615 Notre- 
Dame est. Clalrval ;i2K. 11-8-25

BOUTIQUE AXOÜER
Boutique de 16 x 20 ft louer rue Beau- 

dry, près Ontario. S’adresser à A. G. Beau- 
vats^tiaDeinontignyesLTéLEstOTWh^^

tapis' Et pBeeakts *
Achetez de notre manufacture vos tapis 

et prélarts. 300 tapis Axmlnster Importés, 
.ans couture, 9 pieds par 12 pieds, valeur 
Jusqu'à $145.00 pour *29.95 et plus, légèie- 
ment endommagés par l’eau et la fumée. 
Wtlton sans couture, 9 x 6. très spèciai, 
916.95. Quantité limitée. Lalonde et frères, 
1550, rue Ste-Catheriue est, en face de !» 
gaje Moreau. 10-8-25

TABAC EN FEUILLES
A vendre, choix de tabacs, fermentation 

naturelle, rouge. Parfum d'Italie, petit ca­
nadien, Quesnet pur, rose. Grand Dutch, 
spécial fort (petit rouge spécial, 5 Ibs 
pour $1.00). A. Meunier, 370 Rachel est, 
expédié sur demande aux frais de j'achc- 
teur. 21

1.AXÔ
LAXO. — L’Incomparable eau purga­

tive Laxo vous donnera satisfaction. Elle 
est infaillible contre la constipation, trouh]- 
du foie, de l'estomac, indigestion Demati- 
dez-la à votre pharmacien nu écrivez 
téléphonez ft la Cie Chimique La\o, isi 
Papineau. Tél, Est 03033 ih

ARGENT A PRETER
A. JETTE & CIE. 50 Notrè-Dome ouest, 

courtiers en Immeubles, experts en pro­
priétés. Etablis 1885. Prêts première et 
deuxième hypothèques. Achetons hspothè- 
ques. balance de prix de vente. ~16-7-26

DIVERS
M. J.-J. Charbonneau, célèbre herboriste, 

offre ses vingt-cinq préparations d'herbes 
médicinales pour te traitement des mala­
dies de toutes sortes. I10A rue Amherst 
Consultations gratuites. IS-X-'G

Téléphone BElair S793-J
DONAT PARE

ENTREPRENEUR PLATRIER 
Pour la construction et les réparations, 
ft l’en*reprtse ou ft Is Journée. Evalua­
tion de travaux faite sans obliger ft quoi 
que ce soit.
1546, AVE PAPINEAU, MONTREAL

24-10-25

A vendre
Ile de Mai, autrefois Barclay 

Sur la rivière Ste-Rose, pont reliant 
File à Fa terre ferme.

Bungalows très modernes, eau courante, 
lumière électrique, planchers eu bots dur. 
Communications faciles par Ste-Tbérèse ou 
Rosemère. Prix $2,569. Aussi magnifiques 
tots ft Lâtir. S’ad. sur les lieux ou ft Mont­
réal, DesJardins & DesJardins, 92 est, Notre- 
Dame. Main 7699. 1-8-25

Argent à prêter
J.-A. Guy, notaire

A prêter $1,000, $2,000, $3,000, 
$5,000 à $10.000, première hypo­
thèque. Conditions ordinaires. 92 
rue Notre-Dame est, Chambre 92. 
Tél. Main 5674. 7-8-25

AVIS
Maison St-Joseph. do 109 LagauchstUra 

OUMI, eat déménagé h 1 ancien hôpital 
No<r<»Dam», 3R1 Notrg-Dame F-st. «-8-2#

AN NONC E M U N1C1PALE

Avis 
Public

Abreuvoirs
A la demande de l'Association 

des Amateurs de Chevaux de Mont­
réal, de l’Association «le Protection 
des Animaux, tics médecins vétéri­
naires et de plusieurs citoyens, les 
autorités municipales ont decide 
de prendre des mesures énergiques 
dans le but d'enrayer la conta­
gion de l’influciua qui est présen­
tement t) l’état épidémique parmi 
les chevaux de Montréal et des en­
virons.

Parmi les mesures qui seront 
adoptées, est la décision de fermer 
les abreuvoirs pendant la durée de 
cette épidémie.

Je préviens donc les citoyens 
«lui conduisent des chevaux dans 
la ville que les abreuvoirs publics 
seront tous fermés jusqu’à nouvel 
ordre.

Le Greffier de la Cité, 
RENE BAUSET.

Bureau «lu Greffier de la Cité,
Hôtel de Ville,

'J'y. in il Is-'t 1
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LA VIE SPORTIVE
LE TENNIS

LES JOUEUSES 
QUEBEC

ANGLAISES A

AU PARC THORNTON ET
AU TERRAIN DU NATIONAL

La visite du club Cornwall à 
Montréal samedi de cette semaine, 
alors que les Colts iront rencontrer 
le Saint-Zotique au parc Thornton, 
coin Workman et Rose-de-Lima, 
n’est pas sans susciter un vif inté­
rêt dans tout l’ouest de Montréal.

Ce n’est pas sans raison que cette 
partie soulève l’intérêt des ama­
teurs du jeu nationalvcar ie Corn­
wall possède une équipe composée 
de brillantes unités et capable de 
faire une dure lutte à tout aspirant 
au championnat de la X.L.U. On l’a 
constaté lorsque les Colts do Fac­
tory Town ont battu le National il 
y a trois semaines et lorsqu'ils ont 
forcé le Car Steel, leader de la li­
gue, à recourir à toutes ses ressour­
ces pour les battre par la marge 
d’un point. On peut donc s’attendre 
à une partie contestée samedi après- 
midi.

CAR STEEL A MAISONNEUVE 
DIMANCHE

Mais la rencontre qui promet d’ê­
tre la plus palpitante d’intérêt,

c’est celle qui alignera le Car Steel 
contre le National dimanche après- 
midi au terrain du Maisonneuve, à 
trois heures. Le National a été dé­
fait dimanche dernier par le Car 
Steel et il a juré de prendre sa re 
vanche. Il sera renforcé d’Albert 
Vincent, qui jouera comme joueur 
d’intérieur. Vincent est un brillant 
joueur, dont la présence sur l’équi­
pe ne peut manquer de produire de 
très heureux résultats. Le National 
est composé de joueurs brillants, 
tels les Brossard, les Boulianne, les 
Dussault, les Leroux, les Corbcil, 
les Lespérance, les Chabot, etc., et 
l’on peut s’attendre de leur part à 
un effort désespéré pour vaincre le 
Car Steel, qui n’a pas perdu une 
partie depuis quatre à cinq semai­
nes. Le National invite ses parti­
sans en nombre, car il leur promet 
une éclatante victoire. La visite 
des leaders de la N. L. U. devrait 
amener au National dimanche des 
milliers de fervents du jeu de cras­
se, qui assisteront à une exhibition 
enlevante et mouvementée.

TROIS NOUVEAUX JOUEURS 
POUR LE CLUB GUYBOURG

Plusieurs joueurs de la Ligue In­
dépendante, un moment sous le dra­
peau étranger, reviendront au ber­
cail lorsqu’ils seront vus à l’oeuvre 
dans les prochaines parties de cet 
important circuit, samedi et diman­
che, au parc Guybourg. Nous vou­
lons'parler de Jirnmv Doyle, de 
Tommy Brown et de Charlie Wat­
son, qui passeront du Saivt-Arsène 
au club Guybourg, ce trio de jou­
eurs ayant accepté les conditions 
que leur posait ces jours derniers 
M. Nap. Fullum, le populaire et ac­
tif propriétaire-gérant du Guy­
bourg. Jimmy Doyle, qui s’est taillé 
la réputation d’être un joueur de 
champ et un frappeur émérite, 
n’est pas un lanceur médiocre du 
tout et le Saint-Jérôme, qui sera 
l’adversaire du Guybourg samedi, 
dans la deuxième partie du pro­
gramme, pourrait bien le constater 
ù ses dépens. Il sera étrange de voir 
Doyle, un ancien joueur de Bébé

Bélanger, lancer contre ses ex-com­
pagnons, et, renforcé de Brown au 
troisième et de Watson au deuxiè­
me, le Guybourg, champion de la 
première série, fera une lutte achar­
née pour gagner la deuxième et évi­
ter les risques du détail.

Le programme des deux journées 
dans la ligue Indépendante sera le 
suivant;

SAMEDI
2.00 Hochelaga vs Longueuil.
4.00 Saint-Jérôme vs Guybourg.

DIMANCHE
1.30 Guybourg vs Hochelaga,
3.30 Saint-Jérôme vs Longueuil.

Ce double programme comporte
quelques-unes de^ meilleures at­
tractions de la saison et devrait at­
tirer les partisans du circuit Nar­
bonne à Guybourg, samedi et di­
manche. Les batteries seront annon­
cées aujourd’hui et nous les publie­
rons demain.

LES SERIES DE
LA LIGUE DU NORD

Les prochaines séries de la Li­
gue du Nord de Montréal seront;

C. P. ViUeray vs St-Martin à Vil­
le ray.

C. P. Ahuntsic vs St-Laurent à 
Saint-Laurent,

Le Cercle Paroissial de ViReray, 
qu’on appelle communément le C. 
P. Villeray est la plus puissante or­
ganisation du genre à Montréal. 
Son nom est connu partout. Le

niaient une combinaison idéale qui 
lit le désespoir de l’adversaire. Mc- 
Greevey, au 1er but, a joué une 
magnifique partie sans aucune er­
reur; Martin Barry a de même 
joué de façon plus que satisfaisan­
te; nous mentionnerons aussi et 
surtout “Jimmie” O’Rourke, dont 
le travail au 3e but et au bâton fut 
le “clou” de la partie en même 
temps qu’un vrai régal pour les 
amateurs présents; Roger Beau- 
champ, au champ gauche, s’est fait 
remarquer comme “gobeur” et vo­
leur de buts.

Bref, toute l’équipe s’est com- 
3n brillante. Et c’estportée de façon“ V'.. 1 X- N.. vjuiLU LUUL* J_|C viv, luyv/ij JJA Jiiauic* JLal C CM

Cercle s’intéresse à toutes les oeu- à cela seul qu’elle doit sa victoire, 
vres et à tous les jeux. Il possède car Je Saint-Stanislas avait une
au coin des rues Villeray et Cham­
bord le plus beau et le plus grand 
terain de baseball de la ville. Son 
équipe composée de fameux joueurs 
est redoutée partout.

Dimanche prochain, le C.P. Vil­
leray jouera contre le Saint-'Martin.

équipe avec laquelle il fallait 
compter.

Le Cercle se félicite d’avoir In­
vité cette équipe, non seulement à 
cause do la belle résistance qu’elle 
leur a opposée, mais aussi parce 
que le St-Stanislas est composé de

la
“ J 1 L1 VJ*» l li'l -..Tl rt 1 till. V1 V* V- * v, K71 WSIU Ni I uct VOL

La direction du C.P. Villeray veut I de vrais “sportslnen’, dont la cour- 
remporter ^ le championnat de la toisie et la bonne humeur ne se dé- 
Ligue du Nord, et pour cela, il lui mentent pas plus dans la défaite
faudrait presque toutes les victoi­
res d’ici à quelque' temps; mais 
le St-Martin en veut autant de son 
côté, c’est donc dire la lutte achar­
née que se livreront les deux équi­
pes dimanche. Les lanceurs Ray 
Collins et Pilley seront à leur pos­
te, et se surpasseront pour rempor­
ter la victoire.

A SAINT-LAURENT
Le St-Laurent sera loin d’être en 

repos dimanche; il rencontrera le 
C.P. Ahuntsic. Ces deux équipe» 
sont actuellement en tête de Ja Li*
ftue du Nord, et une victoire atné- 
iorerait beaucoup les chances de 
l’équipe victorieuse, devant lui. 

Le» hommes du capitaine Mantha 
sont au meilleur de leur forme, et 
leur lanceur Red Taylor semble 
invincible. Taxi Estey, lanceur du 
St-Laurent se prépose bien de lui 
faire goûter â la défaite. Depuiî 
qu’il est revenu â Saint-Laurent, 1. 
a gagné toutes ses parties et n’en­
tend pas baisser pavillon devanl 
Taylor. Les joueurs du St-Laurent 
sont confiants, et nul doute qu’ils 
sauront feus montrer du be^ jeu.

Le Cercle St-Faul
de la Croix défait

le Saint-Stanislas

que dans la victoire: ce sont de 
bons perdants.

Dimanche le 25, le Cercle rece­
vra la visite de l’équipe de l’Insti­
tut Saint-Antoine, accompagnée de 
sa fanfare.

Pour informations quant au Cer­
cle: Rosario Ménard, 6318 blvd des 

! Ormes. Tél. Cal. 3160-M.

LE CLASSEMENT 
DES EQUIPES

LIGUE NATIONALE
G. P.

Pittsburgh . ...... 34
New-York............ 53 36
Brooklyn .............
Cincinnati.............

43 43
42 43

Philadelphie . .. 42 45
Saint-Louis............ 42 46
Chicago................. 39 48
Boston.................. 37 54

P.C.
•000
.596.
.500 |
.494
.483
.477
.448
.407

LES PARTIES DANS 
LES GRANDES LIGUES

LIGUE NATIONALE 
A Pittsburg:—

St-Louis . . 000001010- 
Pittsburg . . 000001002- 

Haines et O’Farrell; 
Gooch, Smith.

A Boston :—
Première partie. 

New-York . . 000000102- 
Boston . . . 0001Ü500X

2 8 
3 8 
Y de

3 11 
fi 12

Bentley et Gowdy; Cooney 
Lcimer.

Deuxième partie.
New-York . . 003001010— 5 12 1 
Boston . . . 200010000— 3 11 1 

Greenfield et Snyder; Graham, 
Genwich et Gibson.

Note. — Seulement trois parties,, 
y compris le programme double, 
cédulé pour jeudi.

LIGUE AMERICAINE 
A New-York:—

Washington . 031020001— 7 14 0 
New-York . . 00302060x—11 14 1

Zachary, Marberry, Gregg, Og­
den et Ruel; Chocker, Shawkey et 
Bengough.

A Philadelphie:—
Boston . . . 000001210— 4 10 1
Philadelphie 00201020x— 5 11 

Ruffing et Heving; Rommel 
Cochrane.

A Détroit:—
Chicago . . . 301004000— 8 10 1
Détroit . . . 030010000— 4 5 3

Thurston, Connelly et Crouse; 
Dauss, Hollamay et Bassler,

A St-Louis :—
Cleveland . . 150001012—10 14 0 
St-Louis . . . 0000000-0— 1 4 4

Smith et Myatt, L. Sewell; Gas­
ton, Vangilder, Stauffer et Dixon. 

LIGUE INTERNATIONALE 
A Buffalo:—

Svracuse . - 030000200— 5 11 2
Buffalo . . . 001100013— 6 8 2

Grabowski, Miller, Boyd et Nei- 
bergah; Fisher, Reddy, Auer et 
Pond, Hill.

A Jersey City:—
Baltimore . . 204000200— 8 13 1
Jersey City . 400001020— 7 13 0

Earnshaw et Cobb; Faulkner, 
Best Kiefer et Freitag.

A Rochester:—
Toronto . . . 001001101— 4 9 3
Rochester . . 12001010x— 5 11 0

Smith et Manion, Styles; Levson 
et Lake.

Seulement trois parties. 
ASSOCIATION AMERICAINE 

A St-Paul:—
Minneapolis ......... 1 4 1
St-Paul............................. 4 6 0

McGraw et Ainsmith: Beall et 
Collins.

Seulement une partie.

LE GRAND CIRCUIT
Voici le résultat des épreuves qui 

ont été disputées hier, à Kalama­
zoo, Mleh„ dans les courses sous 
harnais pour le grand circuit:

2,12 trot, 3 ans, épreuve d’un 
mille, bourse 82,000:
Gordon Dillon (Garrison) .116
Hot Toddy (Murphy) ........ 3 2 1
Delphia Watts (H. Thomas) 2 3 7
Sonya (Cox) .......................  5 4 2
Nutwood Roberts (Willis) .653 

Worthy Harvester, The Great 
McKinney, Ruth Mainworthy, Lu­
cille Wright et Margo ont aussi cou­
ru.

Temps 2.06 1-2, 2.04 1-4, 2.06 1-4. 
2.02 trot, 3 épreuves d’un mille, 

bourse 83,000:
Favonian (Edman) ............ 1 1 3
Etta Druien (Murphy) .... 2 2 1 
Marmaduke (Valentine) ... 6 5 2
Pearl Benboe (Egan) .......... 3 3 5
Ethelinda (Cox) ...............  4 4 4

Fayette National a aussi couru. 
Temps 2.04 1-4, 2.04 1-4, 2.05 1-4. 
2.11 amble, 3 épreuves d’un mil­

le, bourse Park American, 83,000: 
Frank Worthy (Egan) ... 1 12
The Deuce (McMillen) .. 2 3 1
Star Ruth (Cox) .............. 5 2 7
Peter Hancock (Slpe) ... 3 4 fi
Mag Abby (Murphy) .... 10 10 3 

Ruth Volo, Reppert B., Ella Wor­
thy, Bonnie Watts, Admiral Grat­
tan ont aussi couru.

Temps 2.05 1-4, 2.04 3-4. 2.04 3-4. 
2 ans trot, 2 épreuves d’un mille.

Charm (Fleming) ...................  1 4
Peter Hayes (Healey) ............3 2
Ellie Trabue (Purvine) ...... 2 4
Tom Bradley (Cox) .............. 43

Patrina, Harvester. Lucy Lullwa- 
er, Holly Rood Susan. Station Bel­

ie, Guy Stewart, Miss Ettie, Bob O’- 
Boy, Guy Dean ont aussi couru. 

Temps 2.09 1-2, 2.09 1^2.

La meilleure partie entre dames 
qui se soit encore vue sur les ter­
rains du club de tennis de (Juebec 
a été jouée, hier après-midi, alors 
que Mile K. McKane, l’une des meil­
leures joueuses d’Angleterre, l’a em­
porté par 7-5 sur sa brillante com­
patriote Mlle Joan Fry.

Un magniiique jeu île placement, 
de longs ralliements, de superbes 
séries de coups, des lobs exécutés 
au bon moment, enfin tout cc qui 
fait la beauté du tennis, a passé 

1 successivement devant les specta- 
l! leurs qui assistaient à celte rencon- 

et •re .
! Dour une exhibition, la partie a 
I été superbe et digne de figui er par- 
j mi celles qui, à Wembiedon, ont 

j tenu des milliers de spectateurs 
0 sous le coup de l’admiration, 

et! Mlle Joan Fry a facilement eu 
raison de Mme Beaupré, de Ouebec, 

1 par 6-3. 6-1.
Voici le résultat des parties d’ex­

hibition qui ont été jouées hier 
après-midi entre 1rs étoiles du ten­
nis et quelques Québécoises.

SIMPLES
Mlle Joan Fry (Angleterre) bat 

Mme Beaupré (Québec) par 6-3. 6-1.
Mlle McKane (Angleterre) bat 

Mlle Joan Fry (Angleteriei nar 7-5.
Mlle Collier (Angleterre) bat 

Mme Carter (Québec) par 6-1, 6-2.
DOUBLES

Mlle McKane et Mlle Collvcr (An. 
j gieterre) battent Mme Chambers et 

et Mlle Harvey (Québec) par 2-6, 6-2, 
6-3.

1/
y/. ? . _ , B jM M11

Exempt de Nicotine-ne fatigue pas les nerfs- 
Toujours la même qualité depuis 25 ans.

L Cartes Professionnelles et Cartes ((’Affaires
Tél. Main S!2S

U

Liberté complète
sur un '

Puissant Paquebot

NOTRE NOUVEAU 
INTERMEDIAIRE

CHAMPION

Les amateurs de tennis de Mont 
réal, surtout ceux de langue anglai­
se, ont été étonnés tout dernière­
ment lorsque le jeune Mane-Jostph 
D’Anjou, le champion du parc La 
fontaine, a remporté le championat 
intermédiaire de la pro-, ince de 
Québec, en simple et en double avec 
Roméo Beaudry. C’est une des pre­
mières fois, croyons-nous, que le 
même joueur remporte, dans cette 
catégorie, le championnat simple et 
double. Et l’honneur d’avoir ac 
compli cet exploit revient à un 
jeune Canadien français de dix-neuf 
ans, qui ne joue au tennis que de­
puis trois ans.

Rarement on a vu joueur progres­
ser aussi vite que vient de le faire 
!e jeune D’Anjou et il convient 
qu’on signale le fait a l’attention 
du public.

Les Canadiens français de l’Est 
étaient pratiquemenl ignorés dans 
le monde du tennis ii v a quelque 
trois ans, mais depuis que l'A. C T. 
P. L. s’est occupé de promouvoir ce 
sport au parc Lafontaine, tous les 
joueurs, encouragés par les tournois 
qu’elle organisait chaque année, se 
sont appliqués à améliorerr leur 
jeu avec Je résulta! que l’an dernier, 
l’équipe intermédiaire du parc s’est 
rendue en finale dans la ligue inter­
clubs. C’est dire que la phalange 
de tennismen formes au parc peu­
vent lutter avec avantage contre les 
autres associations du même genre 
et puisque cette année, l’un des jou. 
eurs formés à cette école a pu cap­
turer les honneurs du tournoi Inter, 
médiaire de la prorincè, on peut 
prévoir que bientôt, quelques jou­
eurs sénior pourront lutter avec 
avantage contre leurs aines des 
clubs Outremont et Monf-Roval.

Le Conseil des Métiers et du Tra­
vail peut protester tant qu’il le vou­
dra! Les autorités de nos parcs pu­
blics. le Dr Gad'bois en tête, savent 
trop bien de quelle utilité sont les 
terrains de tennis pour les enlever 
à quelques trois cents personnes qui 
s’amusent au bénéfice d’une vingtai 
ne de jeunes gens qui peuvent trou­
ver n’importe où un espace pour se 
lancer la balle.

LES COURSES A 
WINDSOR ET A 

NIAGARA FALLS

DEUX PARTIES
A HOCHELAGA

La partie Jouée au Sault, diman­
che dernier, entre les deux équi­
pes sus-nommées, en fut une très 
contestée et très intéressante à tous 
points de vue. Jusqu’à la 8e man­
che. il fut impossible d'en prédire 
l'issue, et ce n’est qu’après un qua­
druple-jeu de la part du Cercle que 
la balance sembla décidément pen­
cher en faveur de ce dernier. Tru- 
del dans la boîte du lanceur et La- 
verdure en arrière du bâton for-

LIGUE AMERICAINE 
G. P.

Philadelphie . .. 57 31
Washington .. .. 57 32
Chicago........... 44
Saint-Louis. .. .. 48 45
Detroit............. 45
Cleveland.. .. .. 41 52
New-York,. .. 53
Boston .. .. .. .. 28 63

LIGUE INTERNATIONALE
G. P.

Raltlmcre.. .. 40
Toronto ........... . 59 41
Buffalo............. 49
Beading........... 48
Rochester.. .. .. 59 49
Jersev City. .. .. 48 49
Providence. .. 38 60
Svracuse .. .. 69

P.C.
.648
.640
.527
.516
.511
.441

derniers dimanches. Le Beaurivà- 
ge que les amateurs n’ont pas vu à 
1 oeuvre dimanche dernier, sera de 
nouveau sur le terrain. Le gérant 
Geoffrlon est aux oiseaux depuis 
sa grande victoire sur le Saint-Ar­
sène par un résultat de 9 à () di­
manche dernier et il croit mainte­
nant, qu’avec de tels Joueurs il peut 
facilement avoir raison des gars de 
Dave Major. Landry, qui a lancé un 

sia ën«° run *ame” dimanche contre le 
QftH Saint-Arsène, sera à son poste pour .suo |e Reaurivnge.

Le Bureau de poste qui s’est clas­
sé deuxième, pour la première sé- 

dn" * ‘P.C.
.608
.590
.524
510

Windsor, Ont., 24. — L’établisse­
ment J. K. L. Ross a eu une autre 
bonne journée hier. Ses porte-cou- 
leurs ont gagné deux courses. Scs 
gagnants furent Knockany et Gol- 
len Rule.

Yoici le résultat des épreuves:
Première course. — $1,200, 3 ans 

et plus. 5 furlongs. — Knockanv, 
100, Fisher, 5.00, 3.60, 2.70. 
Black Climber, 107, 3.20, 2.55. 3.
Buena Vista. 105, Noe, 2.60. 1.1 i 3- 
5. Pines Emblen, Armorer ct Miss 
Mart ont aussi couru.

Deuxieme course. — $1,000 à ré­
clamer, trois ans et plus, un mille.
1- Hoi Polloi, 105, Logan, 7.00, 3.-
35, 2.70. 2. Goldlands, i07, bret­
ton, 2.90, 2.30. 3. James F. O’Harn. 
Il5, Stevenson, 2.90. Temps: 1.42
2- 5. Van Loo et Carry On ont aus­
si couru.

Troisième course. — $1,000 à ré­
clamer, trois ans et plus, six fur 
longs. 1. Clem Theissen, 106, Ho­
mewood, 15.30, 6.50, 4,70. 2. Strol­
ler, 107, Schaffer. 4.50, 3.55. 3
Uproar, 111, Noe, 3.45. Temps, 1.- 
14 1-5. Panerel, Uncle Jav, Fair 
-Myrtle. Button Bright et Sunny 
G:rl ont aussi couru.

Quatrième course. — $1,500, Belle 
Ule Handicap, trois ans et plus. 1 
1-16 mille. 1. Golden Rule, 110 
Walls. 3.35, 2.95. 2. Prince Ham!
let. 100, Burns, 4.10. 3. Corinth.
108. Noc. Temps. 1.47 3-5. Dixie 
Smith a aussi couru.

Cinquième course. — Essex, à ré­
clamer, handicap, $1,200, trois ans 
et plus, un mille et un furlong. 1.

Pont*-promen»i1es couverts et chai­
ses longues confortables — salons 
luxueux, salle à manger. bibliothS- 
Que, fumoirs et salles de repos —- 
vous êtes libre d’aller où bon vous 
semble lorsque vous voyagea sur 
un paquebot

UNE CLASSE 
de CABINES

du Pacifique Canadien. Vous pre- 
ner part 1 tous les événements so­
ciaux, vous êtes l’objet des mêmes 
attentions et des mêmes égards, 
vous êtes admis à la même table 
que loua les autres passagers.
Les paquebots "k une classe de ca­
bines" sont de plus en plus popu­
laires parce qu'ils offrent le confort 
et l'égalité i des prix modérés.
Pour plu* omplf* renteignevumt»,

$'oàrtsfrr à tout oijetit de 
navigation ou à

D. R. Kennedy, agent généra! du 
trafic océanique. Tél. Main 7700. 

145 rne St-Jaequea, Montréal.
La plut grands organisation de 

transport au monde

Services Maritimes do
> Pacifique , 
Canadien

Jacques Cartier. LL. L. 
uean-VIctor Cartier, LL. L.
L.-J. Harcelo. LL. IL

CARTIER ET BARCEL0
AVOCATS

Chambre 708a. Immeuble "Power"
*3 ouest rue Craig Montréal

ARTHUR LAL0NDE
AVOCAT, PROCUREUR, ETC.

Etudes Forest. Lslonde, Coffin et Rivard 
Edifice du Crédit Foncier — Montréal 

Résidence, téléphone: Eat 2281

SI-GERMAIN, SÜERIN S RAYMOND
AVOCATS

Tél. Main 5154 30. rue (M-Jarquea
P. St-Germaln, LL. L.. L. fiuérin. LL. L. 

F. Panet-Raymond, [.L. L.

JEAN-C. MARTINEAU
B. A., LL. L.

AVOCAT ET PROCUREUR
Imm. Veraalllea, 90, rua Ralnt-Jacques 

Tél. Main 0140 MONTREAl

MAURICE DUPRE, II. L.,C.R.
AVOCAT ET PROCUREUR

de l’Etude
Fitspatrfek, Pu pré Gagnon et Parent 

Immeuble Morin
111, COTK DK LA MONTAGNB 

Téléphone 212 et !1J
QUEBEC

109, IJinphy, 2.20, 2.10. 2. Ben
Hur, 107, Dominick, 2.35. 3. Co­
ventry Girl, 105, Moore. Temps 1.-
02. Primed a aussi couru.

Deuxième course. $500, 3 ans
et plus, 5 1-2 furlongs. 1. Smooth 
ce 113, Lacet, 16.55, 5.05, 4.15. 2. 

Bachelor of Arts, 105, Renzetti, 4.- 
30, 4.45. 3. Peggie S.. 109, Moore,
0.85, Temps, 1.09 4-5. Beljov,
Drummond Hill et Flea ont aussi 
couru.

Troisième course, $500, 3 ans et 
Plus, 5 1-2 furlongs. 1. Harp of 
Phophecy, 115, Young, 9.55, 3.99, 
2-30. 2. Balsam Lake, 108, Foden, 
5.05, 2.55. 3. Ocean Crest, 111,
Frost $2.40. Temps, 1.09 3-5. Swing 
Playful, Flora et Petition ont aussi 
couru.

Quatrième course. — $500, 3 ans 
et plus, 6 furlongs. 1. Bullet Proof, 
107, Young, $4.45, $3.30, $2.50. 2. 
Costigan, 115, Lancet, $3.50, $2.35.
3. Mintstick, 115, Renzetti, $2.45. 
Temps, 1.15 3-5. Candy Maker et 
Rosita ont aussi couru.

Cinquième course. — $500, 3 ans 
et plus, 6 furlongs. 1. Avispa, 108, 
Moore, $6.70, 4.10, 3.50. 2. Dough­
nut, 105, Lancet, 3.55, 3. 3. Eitrym 
98, Hunt, 6.20. Temps. 1.15 1-5. 
Neptune, Dr Chase, Wells, Metal, 
Pyx, Mediator Jr et Bengalese, ont 
aussi couru.

Sixième course. — 6 furlongs. 1. 
Flag of Truce, 125. $3.40, 2.80, 2.65. 
2. Director, 102, 4.20, 2.75. 3. Dol­
ly Dunbar, 108, 2,90. Ormesvale, 
Ensign ont aussi couru.

Septième course. 1 mille 70 
verges, i. Rhinestone, 101, 13.85, 
6.10, 9,65. 2. iiartejle, 104, 4.60, 3.- 
95. McTab, 92, 11.85. Franc Ti­
reur, Orphiüna, Lyrea, Riossons, 
London Smoke, Scratched et Sil­
ver Maid ont aussi couru.

DomlctU i 1S6T, Ste>Cathêrlnt E»t. 
Téléphone i Clalrval 0468

RAYMOND GOflIN, 8. A. LL L
AVOCAT

30. St-Jarques Tél. Main 4062

COMPTABLES

LARUE & TRUDEL
COMPTABLES INCORPORES 

(Chartered Accountants)
LaRTJK TRUDEL & RICHER

Sybdlcx »t LiqiUdaltur*
517, Edifice Insurance Exchange 

MONTREAL
Rnrfxo A Québec : 71. rue Sxlnf-Pirrri

P.-A. GAGNON
COMPTABLE LICENCIE

(Chartered AcrountanO
Chambre 315 

Edifice “Montreal Trust*
11, Place d’Armcs. Tél. Main 1912

ASSURANCE

Normandin & DesRosiers
Courtier» en Assurances 

232, RUE SAINT-JACQUES,
Tél, Main 39*9-4*5* MONTREAL

DENTISTES

Tél. Bell 7*37
Dr GERMAIN CHOUINARD

L. D. S., D, D. S.
Aotrrfota d» France ft d’Angletrrra 

Dfntista attitré drs FF. il-s Kcolr, 
Chrétienne», du Collège M ont. Sa Int- 
Loui», de» SS. du Hon-t’avteur, du club 

de hockey Canadien 
Extraction nana douleur — Ouvrag, 

de lira rlaa«e feulement 
2043 AVK PAPINEAU, coin St-Jêrôme

PROFESSEURS

TELEPHONE : MAIN *33*

ARTHUR LARAMEE
AVOCAT

180, rne Saint-Jacques Montréal

INSTITUT LAROCHE ENKiï.
Cours classique — Brevets 

Cours commercial 
303, RUE SAINT-DENIS

(En fare du théâtre 8t-Denl*>

RELIEURS ET REGLEURS I

RELIEURS & REGLEURS
VILLEMAIRE & FRERE

REGLAGE ET COUVERT A FEUILLES 
MOBILES DE TOUT GENRE 

Main 1735 27, Notre-Dame E.

Cadres! Miroirs! Moulures

La CieWisintainer&Fiis Inc
Mannfscturtera-Importateura 

IMAGERIES. VITRES. GLOBES. ETC. 
Gros et Détail

Bureau et Magaaln: Manufacture:
IH. rua 8t Laurent 7, rue Clarl

MONTREAL, QUE.
TéléDhone : Plateau 7*17-7213

Le “Devoir” compte sur vous...

rie de l'Association, est furieux de i /«u.v, un [mur un :unnng. t.
sa partie de dimanche dernier et H ! Dcronda, 112, Abel. 6.90, 3.40 2.20. 
entend bien se reprendre aux dé- 2. Roseate 2nd.. Ill, Walls, 4.30, 2.- 
pens du Saint-Henri. i 45. 3. Malapert, 104, Srhaefer, 2.25,

AU SAINT-ARSENE Temps, 1.54. Relpre, Mode ont aus-
Le Saint-Arsène recevra diman- s* ronru.

* ...... Sixième course. ~~ à réclamer.A05 J che le fameux club Hochelaga F.nrg I Sixi_.M-------- -----
.495 | de P Association de hnsehaTl de la ! f U20O trois ans etf plus, six furlongs.

r'l ' * ............ . " " ‘ “i, 2.-

Courses à Mont - Royal
Du 25 Juillet au 1er Août

PREMIERE COURSE A 2 15 P.M.

ADMISSION (taxe comprise) ... 91.50

.***»> uc i/\a»uuitui<>u «ie nnsonaii dp i hu» « t rno, mx uirmnes.

.388 province. 11 y a longtemps mie ces '1 Deputy. 111. Walls. 7.55. 4.30. 2.- 

.368 (leux clubs voulaient se rencontrer i 2. Teton, 96. Vcsscli, 12.50.5.30. 
_ et il y a longtemps également que , ^a'’ f’PC' SrUaefer. 2.70.
-lies amateur* voulaient les voir à PmP*- 112 4-5. Amor. Patriae, 

__| l'oeuvre. Ldmhurg, Appellate. Drv Moon,
î n renronfro H» i | Heel Taps ont aussi couru,été "contesté/ au possible H il i’en - ’Sr-pti^ ^UnP- * fln,

est fallu de peu que l'Hocheingn_ - peu que _____
l’emporte sur l'autre. Mais comme 
la partie n été arrêtée à la sixième 
à cause d’une décision de l’arbitre 
on n’a pu voir quel club était vrai­
ment supérieur. Il sera donc exces­
sivement intéressant de voir les 
deux clubs à l’oeuvre dimanche au 
terrain du St-Arséne, On peut être 
assuré d’une belle partie.

et plus, 1 1-16 mille. 1. Gipsv Fiv­
er. 96. Vessel i, 8.20. 3.00. 2.80. 2. 
Gunsight. 110, Schaefer, 2.70, 2.50 
3 Wedding Prince. 105, Raker. S.- 
OS. Temps 1.49 1-5. Seottish Lad, 
Miles S.. Clearfield et Vibrator ont 
aussi couru.

A NIAGARA FALLS
Première course. $500. 2 ans, 

5 furlongs. - 1er Double Rainbow.

Eddie Shea est mis K. O.
New-York, 24 Charlie (Phil) Ro 

senberg, de New-York, champion 
du monde des poids coqs a défendu 
son titre avec succès hier soir au 
Velodrome A. C. en mettant Eddie 
Shea, de Chicago, hors de combat 
à la quatrième ronde d’une bataille 
qui devait être limitée à quinze re­
prises.

Shea fut couché troi* fois avant 
de recevoir le coup décisif qui met­
tait fin aux chances du boxeur do 
Chicago de décrocher le champion­
nat de la classe 118 livres.

Dans la semi-finale Mickey Gar­
cia. de Utica, N.Y., a obtenu ia dé­
cision aux points contre Abc Gold­
stein, ancien champion poids coq, 
dans un assaut do huit rondes.

Dans le premier combat h l’affi­
che, K. O. Phi) Kaplan a triomphé 
de Sammy Raker, de Mitchc] Field.

Le dépotoir de la
Pointe Saint-Charles

Les contribuables de ce quartier 
tiendront une assemblée publique, 
lundi soir, au terrain de ieu, pour 
protester contre l’établissement 
d'un dépotoir, près de l’hôpital 
Alexandra. Ils organisent aussi 
un défilé en signe de protesta­
tion.

M, Hogan, échevin du quartier, 
portera la parole, ainsi que MM. 
J.-H. Harrison, l’echcvin Ovlonnell 
ct M. W.-J, Johnston.

Avez-vous besoin de bons 
livres?

Adressez-vous au Service de 
librairie du “Devoir’ , 3;j(j rue 
Notre-Dame est. Montréal. (Té­
léphone, Main 7160).

VOUS avez certainement besoin 
d’impressions soignées: 
cartes d’affaires, cartes de 

visite, cartes de faire-part, cartes et 
tributs mortuaires, remerciements, 
convocations, programmes, menus, 
adresses, en-têtes de lettres et d’en­
veloppes, circulaires, etc,

NOUS sommes en mesure de 
vous faire ces travaux d'une 
façon artistique, rapide et à 

bon compte.

NOUS mettons à votre service 
une équipe de maîtres-ou­
vriers en art typographique. 

Voyez-nous ou téléphonez: notre 
représentant passera chez vous.

LE ‘‘DEVOIR”
336-340, Notre-Dame-est - Main 7460

COUPON No 48

Le Monoplan du Devoir
Ce coupon et deux autres numérotés consécutive­

ment donnent droit à un MONOPLAN sur versement de 
75 sous au bureau du DEVOIR, .336 rue Notre-Dame Est, 
Montréal.
Ajouter 15 sous pour recevoir la Monoplan par la poste. L'expé­
dition est faite aux risques du destinataire.

Renversé par une voiture
, . , „ .----- - , coin de l'avenue Laurier et de la
Israel Bouvier, 66 ans, de Sainte- rue Seint-Denis. Il a le crAne frac- 

Hélène de Ragot, a été renversé titré. Le conducteur de la voiture, 
hier après-midi, par une voiture au Ralph \elin, 26 ans, 851, rue Ua

dieux, a filé après l’accident, mais
a été rejoint par une automobilis­
te. Yeiin prétend qu’il n'a pas eu 
connaissance de l'accident.
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LA GREVE DES BORINS ANGLAIS La commission du salaire minimum 

FIXEE AU 31 JUILLET pour les femmes
Ordre est donné à tous les mineurs anglais de chô­

mer à partir de vendredi prochain — Les autori­
tés espèrent éviter la crise.

Londres, 24 (S. P. A.). — L’An­
gleterre a fait un pas dans la voie 
d’une crise industrielle, quand 
l’exécutif de la fédération des mi­
neurs a commandé aux mineurs de 
tous les districts de quitter le tra­
vail, le 31 juillet. Cette décision a 
suivi l’nffichage par les propriétai­
res de mines des nouvelles condi­
tions d’engagement, qui entreront 
en vigueur le 1er août.

Néanmoins, la complication de la 
situation ne signifie pas qu’on aban­
donne tout espoir de voir reprendre 
les négociations en vue d’une en­
tente. Les mineurs ont confié leur 
cause au Trades Union Congress, 
qui a demandé une entrevue avec le 
premier ministre, qui désire ardem­
ment une rencontre des deux grou­
pes, de sorte qu’il y a encore possi­
bilité d'éviter la catastrophe. De 
plus, W.-CT Bridgeman, le premier 
lord de l’Amirauté, a Incité les pro­
priétaires de mines à venir le voir 
demain. Toutefois, les pessimistes 
ne croient pas à la possibilité d’une 
entente parce que les deux clans ne 
considèrent que leur intérêt propre, 
sans préoccupation de l'intérêt pu­
blic.

Ce différend entre mineurs et pa­
trons est int'erprèté• par la popula­
tion ouvrière comme un signe pré­
curseur de la tendance des patrons 
à réduire les salaires, parce que, re­

pète-t-on, dans toutes les industries, 
le coût de production est tellement 
élevé que l’industrie anglaise ne 
peut soutenir la concurrence sur les 
marchés étrangers. Or, dans l’esprit 

I des patrons, la réduction du coût de 
production signifie la réduction des 
salaires.

Ce problème menace de devenir 
un facteur dans la politique anglai- 

! se parce que, depuis le retour a 
11’étalon-or, le gouvernement a es­
suyé le feu des critiques des Jour- 

i naux, qui le blâment de sa précipi- 
j talion. Ces journaux prétendent que 
1 la plus-value de dix pour cent de la 
livre sterling interdit aux marches 
étrangers d’acheter les marchandi­
ses britanniques et nuit ainsi au 
commerce d’exportation de la Gran­
de-Bretagne.

Pendant toute la semaine, le mi^ 
nistre du travail a tenté de conci­
lier les patrons et les ouvriers de 
l’industrie textile du Lancashire et 
du Yorkshire; mais tous ses efforts 
ont été vains. On disait, hier soir, 
que 135,000 de ces ouvriers cesse­
ront le travail, aujourd’hui.

Parlant de la situation tendue en­
tre les mineurs et les patrons, le 
London Times dit que si la grève se 
produit, ce sera “un désastre d’une 
gravité incommensurable”, qui ne 
peut profiter qu’aux ennemis ne 
l’Angleterre.

M. Gustave Francq élu président — Trois autres mem­
bres et un secrétaire.

---- ■■ - ■— - -
QUEBEC, 24. — En vertu d’une législation passée à la session de 

1918 et amendée à la dernière session, le gouvernement provincial vient ; 
de nommer la commission des salaires minima pour les femmes. Le 
président de la commission est M. Gustave Franicq; les autres membres 
de la commission sont M. A. Richard, de Victoriaville, MM. Orner Brunet 
et Charles Griffin, de Québec. M. Alfred Crowe agira comme secrétaire.

M. Richard et Griffin représentent les patrons; M. Brunet, les Syndi­
cats catholiques et nationaux; M. Francq est un internationaliste en vue.

Bien que la loi originale ait été adoptée en 1918, il a été impossible 
de créer la commission des salaires minima pour les femmes, parce qu’il 
n’y avait pas de salaire attribué aux fonctions du président, qui devra 
consacrer tout son temps à l’exercice de ses fonctions. A la dernière 
session, la loi a été amendée en ce sens.

On parle d’Allenby comme
gouverneur général du Canada

OTTAWA, 24 (S. P. A.). — Le Citizen publie la dépêche suivante en 
date de Londres, Angleterre:

“Le News of the World croit savoir que le feldmiaréchal vicomte 
Allenby succédera à lord Byng de Vimy comme gouverneur général dli 
Canada.

“Le vicomte Allenby a pris récemment sa retraite comme haut-com- 
I missaire en Egypte, dit le News, poste qu’il remplit avec un succès re­
marquable à la suite des services notables qu’il rendit pendant la Grande 
Guerre, alors qu’il était commandant en chef des armées anglaises en 

1 Egypte. Le succès de sa campagne en Mésopotamie et en Palestine forme 
l’un des chapitres les plus brillants du conflit.”

La foudre démolit une tour du Service funèbre pour Son Eminence
pavillon canadien à Wembley à Saint-Jean-Baptiste de New-York

LONDRES, 24 (S. P. A.). — Le pavillon canadien à Wembley a été
frappé par la foudre au cours d’une violente tempête à minuit la nuit der- NEW - A O RK, 24. s. G. Mgr Dunn, évêque auxiliaire de New-York,
nière. On évalue les dégâts à plusieurs centaines de livres sterling. La chantera demain matin à 11) h. à 1 église Saint-Jean-Baptiste de New-York 
foudre a frappé 3a tour nord-ouest du pavillon. Tout un pan de la tour lin service funèbre pour le iepos de 1 âme de Son Eminence le cardinal 
a été démoli. La masse des débris s'affaissa sur les bureaux. Il faisait !îégin.
à ce moment une pluie torrentielle et le plâtrage de l’édifice a été fort Cette messe de requiem aura lieu en même temps que les funérailles 
endommagé. Heureusement, personne n’a été blessé et l’édifice n’a pas ’Ie ‘'orl Eminence, demain avant-midi, à la basilique de Québec, 
pris feu.

Le gardien de nuit et les employés du pavillon disent que le gronde­
ment du tonnerre ressemblait à celui de l’artillerie lourde.

Les ouvriers sont occupés à réparer la tour endommagée.

LE PROGRAMME 
DU MARECHAL

LE MARECHAL HAIG ARRIVERA 
A MONTREAL, DIMANCHE MA-

Verdun, à 5.30 p.m.
7.15 p.m. Grand banquet mili­

taire à l’hôtel Mont-Royal.
DEPART DE MONTREAL

Le maréchal Haig quittera offi­
ciellement Montréal le 31 juillet au 

TIN ET EN REPARTIRA VEN- i matin alors qu’il s’embarquera avec
DREDI PROCHAIN.
1^* maréchal Haig arrivera à 

Montréal, dimanche, par la gare 
Bonaventure à 9 heures. Le maré­
chal et lady Haig passeront le 
mardi, le mercredi et le jeudi à 
Montréal. Ils en profiteront pour 
se reposer et durant ces trois jours 
n’accepteront aucun engagement.

PROGRAMME OFFICIEL
Voici le programme officiel de la 

visite du maréchal Haig:
DIMANCHE, LE 20

31.00 a.m. — Arrivée du maréchal ! 
Haig à Ja gare Bonaventure. Ré­
ception par ies autorités civiques 
et militaires. Les Royal Highland­
ers of Canada formeront une garde 
d’honneur.

Itinéraire. Par les rues Wind-, 
sor, Sainte-Catherine, Saint-Hubeit 
et Sherbrooke, jusqu'à la bibliothè­
que municipale. Au retour, de la 
bibliothèque municipale à l’hôtel 
Ritz-Carlton par la rue Sherbrooke.

11.30 a.m. Adresse de bienve­
nue par Son Honneur le maire Du­
quette à la bibliothèque municipale, 
rue Sherbrooke.

4.00 p.m. - Parade des vétérans 
au Champ de Mars.

7.45 p.m — Diner intime au Club 
Mont-Rm al.

LUNDI, LE 27
1.00 p.m. Déjeuner offert par

le Canadian Club à l'hôtel Windsor.
2.00. — Le maréchal Haig dépo­

sera une couronne au pied du céno­
taphe du carré Dominion.

3.45 à 6.00 p.m. - Le maréchal 
Haig visitera et déposera des cou- 
ronnes funèbres au pied des monu­
ments élevées aux héros de la grau, 
de guerre, à Outremont, Westmount 
Noire - Dame - de - Grâce, Montréal- 
Ouest et Verdun.

Itinéraire et horairre:
Départ de l’hôtel Ritz-Carlton à 

3.45 p.m.
Outremont, de 4.00 à 4.20 p.m,
Westmount. de 4.35 à 4.45 p.m.
Notre-Dame-de-Grâce, de 4.50 à 

4.55 p.m.
Montréal-Ouest, de 5.00 à 5.10 

p.m.

lady Haig à bord du Letitia. Une 
garde d’honneur sera formée à cette 
occasion par les Carabiniers Mont- 
Royal.

La vente des
périodiques

LES CAMELOTS~NE POURRONT 
PLUS VENDRE DES PERIODI­
QUES. DES REVUES, DES MA­
GAZINES DANS LES RUES DE 
LA METROPOLE

vendre des magazines ou périodi-, ment deux fois par année depuis! 
ques dans les kiosques. Ils pour- 1886, s’est rembarqué sur Je Monl- 
ront vendre des journaux quoti-! ca/m, du Pacifique Canadien, ce 
diens et hebdomadaires, mais pas matin. On estime à trente mille dot- 
autre chose. Le commerce des ma-' lars la somme totale que M. Jagger 
gazines et périodiques retombera a dépensée pour faire ces traver- 
par conséquent exclusivement aux secs. Il a, dit-on, voyagé plus d’un 
mains des libraires et des deposi- million de milles sur l’océan, il 
taires de journaux qui jusqu’à pré- i n’est jamais arrivé d’accident sé- 
sent se plaignaient d’être victimes rieux à M. Jagger au cours de ses ; 
d'une concurrence injuste de la 
part des vendeurs de journaux.

Enfin le rapport insistera sur un 
point important, sur lequel la com­
mission a exprimé une opinion 
bien tranchée dès le début, est le

multiples voyages.
LE MOUVEMENT DES NAVIRES

Le Montclare, du Pacifique Cana-1 
dien, doit arriver à Montréal de­
main matin. Ce paquebot, qui vient:

Les échevins qui composent la 
commission des kiosques de jour­
naux auront beaucoup à faire pour 
dresser leur rapport définitif qui 
renfermera leurs recommandations 
en faveur de quelque deux cents | 
vendeurs de journaux. Ils accorde-1 
ront à peu près deux cents postes, I 
répartis dans toute la ville, et le 
secrétaire est chargé de préparer 
la liste des requêtes reçues pour 
tel et tel poste déterminé.

De plus, la commission va re­
commander au comité exécutif de 
ne pas permettre aux vendeurs de 
journaux la vente de magazines et 
autres périodiques dans les kios­
ques. Elle s'appuie sur les disposi­
tions même du règlement arlopté j 
par le conseil municipal le 17 fé­
vrier dernier.

Le règlement décrète ce qui suit:
Article 1 La cité peut accor- ; 

der aux vendeurs de journaux la | 
permission de stationner dans les 
rues pour y exercer leur commer­
ce, pourvu qu’ils se servent à cette 
fin des kiosques ou des étagères 
que ladite cité construira elle-mê­
me à ses frais et qu’elle louera aux- 
dits vendeurs de journaux, au mois 
ou à l'année, et aux prix et condi­
tions qu’elle déterminera.

Article 2. — Il est loisible à la 
cité d’annuler la susdite permis­
sion en tout temps.

De l’avis de plusieurs membres 
de la commission et de M. René 
Bauset. greffier de la ville, ces 
prescriptions enlèvent aux ven­
deurs de journaux le privilège de

vendront
tique établit qu’il y a présentement : 
à Montréal près de 75 pour cent de 
ceux qui vendent des journaux 
dans les rues, qui ne sont pas na­
turalisés. Dans plusieurs cas même, 
ce sont des étrangers qui ne sont au 
pays que depuis huit mois et qui, 
quand ils sont arrivés, étaient cen­
sés, d’après les lois de l’immigra­
tion, entrer ici soit comme colons, 
soit encore comme domestiques, Ils 
vendent maintenant des journaux 
dans les rues.

Les échevins recommandent sur­
tout des vendeurs qui sont citoyens 
naturalisés avant les étrangers.

Les croisières 
du “Megantic”

PAQUEBOT DE 
[1TE S'

LA LIGNE 
WHITE STAR FERA DEUX VO 
Y AGES AUX ANTILLES ET EN 
AMERIQUE DU SUD, L’HIVER 
PROCHAIN LE MONTCALM 
EST PARTI DE MONTREAL, CE 
MATIN — LE VA-KT-VJENT DES 
NAVIRES

Pour ceux qui ont des travaux 
à faire faire

Une bonne occasiion — line utile fmggestion

Les mois <Tèti ejitrafnent habituellement un certain ralen­
tissement dans les travaux (Timprimerie, La reprise des affai­
res, en septembre, risque aussi d'entratner un certain encom­
brement. Tout le monde veut être servi en même temps, et tout 
le monde est pressé.,,

Pourquoi alors ne pas conunander tout de suite te travail 
dont l’on prévoit avoir besoin à l’automne et te faire exécuter 
pendant les vacances? Il restera toujours assez d’imprévu.

Pour les livres aussi, les vacances sont un excellent temps 
,,, d'exécution. Cela permet de les mettre sur le marché dis 
la reprise des affaires.

Avis donc aux auteurs, aux homme* d'affaires, à tous ceux 
qui ont des travaux à faire faire.

Notre Sendee dImprimerie {Téléphone: Main 7480, 336, 
rue Notre-Dame est, Montréal) donnera sur demande prix et 
devis, il exécute tous les travaux, depuis le journal ef le livre 
jusqu’à l’affiche et à la carte de visite.

titre de citoyenneté de ceux qui | de Liverpool, fait escale’à Québec 
des journaux. Ine statis-j aujourd’hui.

Le Minnedosa, du Pacifique Ca­
nadien, doit arriver à Montréal de­
main matin. Ce paquebot, qui vient 
d’Anvers, de Southampton et de 
Cherbourg, fait escale à Québec au­
jourd’hui.

L’Auso/iirr, de la Cie Cunard, doit 
arriver à Québec demain après-mi­
di et à Montréal dimanche matin.; 
Ce paquebot vient de Southampton, 
de Cherbourg et de Queenstown.

Le Letitia, de la Cie Anchor-Do- ; 
naldson, doit arriver à Québec di­
manche matin et à Montreal diman- ! 
che soir. Ce paquebot vient de Glas-' 
gow, de Movilie et de Liverpool.

Le Regina, de Ja Cie White Star- 
Dominion, doit arriver à Québec 
dimanche matin et à Montreal di­
manche soir ou lundi matin. Ce pa-| 
quebot vient de Liverpool, de Bel- i 
fast et de Glasgow.

Le Montcairn, du Pacifique Ca-! 
nadien, doit arriver à Québec de­
main matin. Ce paquebot vient de 
Glasgow.

L’Andania, de la Cie Cunard. fait 
escale a Halifax aujourd’hui. Ce pa­
quebot vient de Southampton. Il sc 
rendra à New-York.

Le Stockholm, de la Swedish- 
Ameriran Line, fera escale a Hali­
fax demain.

{.'Empress of Scotland, du Paci- ; 
tique Canadien a appareillé à Ham­
bourg hier et s’est mis en route ' 
pour Québec.

La Savoie, de la Cie générale 
transatlantique, arrive à New-York 
aujourd’hui. Ce paquebot vient du 
Havre.

VAquitania, de la Cie Cunard,; 
arrive à Xew-Y’ork aujourd’hui. Ce 
paquebot vient de Southampton.

Le New Amsterdam, de la Hol-i 
land-America Line, arrive à New- 
York aujourd’hui.

Le Duilio, de l’Italia-Americe1 
Shipping Corporation, arrive à 
New-York aujourd’hui.

Le Bergensfjord, de la Norwe-, 
gian-American Line, arrive à New 
York aujourd’hui.

Le Zeeland, de la Cie Red Star.l 
doit arriver à New-York demain ! 
matin. Ce paquebot vient d’Anvers) 
et fait escale a Halifax.

Le Baltic, de la Cie White Star,! 
doit arriver à New-York dimanche 
après-midi. Ce paquebot vient de 
Liverpool et de Queenstown.

Le Samaria, de la Cie Cunard, 
doit arriver à New-York lundi ma­
tin. Ce paquebot vient de Liver­
pool,

Le Minnetonka, de l'Atlantir 
Transport Une. doit arriver à New- 
York lundi matin. Ce paquebot 
vient de Londres.

Pendant la saison d’hiver, le Me­
gantic. de la Cie White Star-Domi­
nion sera affecté à deux voyages 
aux Antilles et sur les côtes de 1 A* 
mérique du Sud. Il commencera le 
premier vovage en appareillant » 
New-York le 23 janvier, le second 
en appareillant à ce port le 27 fé­
vrier.

A BORD DU MONTCALM
Parmi les passagers du paquebot 

du Pacifique Canadien qui a appa­
reillé ici ce matin on compte le gé­
néral A.-E. Panel, M. I abbé A. 
Blouin, M. l’abbé J.-V. Brulotte. le 
R. P. J. Sheehv, M. J.-R. Lefebvre, 
de Montréal. AI. et Mme Alonzo 
Cinq-iMars, de Longueuil.

1400 PASSAGERS ATTENDUS 
CES JOURS-CI

Plus de 1400 voyageurs de pre­
mière et troisième classe sont at­
tendus à Québec et à Halifax à la 
fin de cette semaine. Le Chemin de 
fer national du Canada a déjà pris 
les mesures nécessaires pour trans­
porter les 829 voyageurs de Québec 
et les 600 de 1ère et 3e classe à Ha­
lifax.

Les passagers de 3e classe sont 
pour la plupart des immigrants 
amenés ici par diverses agences 
d'immigration et qui vont .s’établir 
dans l’Ouest sous la direction d'of­
ficiers du service de colonisation 
du Chemin de fer national du Ca­
nada. Ils viennent de la Grande- 
Bretagne, de la Scandinavie et de 
l’Europe Centrale.

CHANGEMENT DE NOM
Le nom -du navire norvégien Tat- 

fana, qui est actuellement aux chan­
tiers Vickers, sera changé en celui 
de Drammensfjord.

PROMOTION
E.-R. White, qui 

‘ Cie

A W.ishington
Washington,* 24, (S.P.A.) — Le 

bureau du revenu intérieur annon­
ce que les listes d’impôts sur le re­
venu pourront être communiquées 
au public à partir du 1er septem-( 
bre. Aucune restriction ne sera im­
posée pendant les trente jours qui 
suivront cette date mais ensuite 
chaque receveur des contributions 
établira une règle particulière.

— Le département du travail est 
de plus en plus inquiet do la situa-1 
Gon générale du charbon. Il a re­
çu un télégramme de M. Van A.

TELEPHONE EST 8000

z /m/ re*
LE MAGASIN DU PEUPLE

Messieurs! Venez à cette
Vente de Chemises

: palper les tissus dura- ' 
dont elles sont confer-

Venez 
blés
tionnées: zéphir, reps, cordé 
D. B., etc., et venez voir les 
jolis dessins au choix. Quel­
ques-uns avec col à môme 
pour appareiller. Encolure 14 
à 17.

Samedi

chacune 
3 pour 4.00

7'm

a* ;
m

Combinaisons de 
coupe Athlétique

TOOKE, ARROW et FORSYTH
Bonnes combinaisions d’été en 
madras et tricot irlandais. Toutes 
les tailles de 32 à 44 dans le lot, 
mais non dans chaque 4 ^(5
série. Chacune .. .. ™

3 pour 4.00

Chandails 
de Sport

Les nouveaux chandails de 
fantaisie, sans manches, pré­
férés des jeunes gens eet été. 
Grand choix de nuances. 
Tailles : 36 à 44; spécial, sa­
medi, chacun • • • • 2 OO

Chapeaux de Paille
pour Hommes

1.45
Ordinairement, un tel bas prix 
ne se voit qu’à la fin de la saison. 
Ce sont tous des chapeaux de cet 
été en très belle paille de fantai­
sie. Spécial, samedi 1.45
Duput* Frfrwi — An rez-de-chaus»ée.

Le capitaine
fie ri’nion des mineurs d’A-j 

Whit* Star Dominion, wrpl * ^ 1 meriquo, menaçant d’un P suspen*U n2mWhlt?r^r?‘reUc?n i s.l0n,rte "•nvnif dans houillères
laine E. L. Trant, commandant duj ’ f™? 81 ^c* ITfi}!,*«’L’ini

i Ceramic rcnmlaccra le cauitainc ’ ^ pas prises itnmt diatern* ntI White’ renrpiactra le cni11in,nej pour mettre fin à de prétendues,
violations des accords sur les sa- 

UN GRAND VOYAGEUR 4e la part des propriétaires
_ . de mines,

M, Samuel P. Jagger, directeur La Roumanie a décidé d’en- 
i de la maison Hobberlln, qui voyer une commission des dettes à|
[est venu en Amérique régulière- Washington (Havas)

f 'l' 1
Complets Pantalons

'.<*••• ••■j
WA

*

Valant 37.50 ^ 5? (\(\ 
Spécial samedi

Ce n’est pas souvent que de tels complets sont offerts à 
un aussi bas prix. Venez les voir.
Tous de confection soignée en worsted anglais bleu ma­
rine à fines rayures, ou en tweed tout laine dans l»s 
nuances les plus en vogue. Coupe anglaise ou ordinaire. 
Devant droit ou croisé. Tailles pour hommes.

Autres Complets à 
2 Pantalons It1

La balance de nos complets à deux pantalons que nous 
vendions jusqu’à 25.00; en tweed bleu à fines rayures ; 
gris pâle ou foncé; qualité durable et eonfec- IÆ $>|E 
tion soignée; tailles 34 à 44. Samedi..........

Dupuis Frères Au rez-de-chaussCe.

UH

Souliers de Sport
pour Hommes

Veau brun ou tan, semelle et 
talon en caoutchouc crêpé. 
Pointures SVs à 10; spécial,
samedi, la paire .. 4.95

Bottines de Tennis pour 
Hommes et Garçons

En canevas brun ou brun et
blanc; pointures dé- .75
sassorties. La paire

Dupuis Frères — Au reï-de-chaussèe

Cigares que vous aimerez à 
apporter en vacances

LA VALEDA en boite de métal; R0
cigares........................................................LS*
RIT.F,R, CHAMPETRE, boite de 50, 1 .SS 
BOSTON-, en boite rte 50 .. .. . 4.09
LF. PAQUET FIN DF. SEMAINE IO WN A, 
10 cigares, valeur de 1.00................... S*
Dupuis FrOres — Au res-de-chaussée.

Spécial du Matin
CHAUSSETTES

POUR HOMMES
25 douzaines de. chaussettes noires en soie rayon de 
première qualité; bout et talon renforcés. Pointures TVa
à ii.

Pas d» commande psr téléphone on contre remboursement (e.o.d.) 
Dupuis Frères — Au rez-de-rhaussée.

Complets à 2 Culottes pour Garçons
7.95

En bon tweed de mélange gris ou brun. Confeclionnés dans le. 
genre Norfolk qui sied si bien aux garçons de 8 à 17 ans; 2 
culottes bouffantes avec chaque complet. Valeurs jus- *T 
qu’a 12.95. Spécial.......................................*.................... "
Aussi complets en tweed homespun uni ou rayé en gris ou brun; 
2 culottes bouffantes; R à 17 ans. Valeurs jusqu’à |QC 
19.00. Spécial, samedi................. -................................. "

Dupuis Frères — Au rez-de-disussée,

SPECIAL
.95

WF
Costumes Lavables 

pour Garçonnets
Costumes lavables genre Oliver Twist attachant avec boutons ou 
Middv tombant sur la culotte; faits en chambrai ou en tissu “mid­
dy”; cols matelots garnis de galon blanc et terminés par une cra­
vate; culotte longue ou courte; nuances : blanc, tan, ma- 4 QC 
rine, kaki et bleu cadet; âges: 3 à 7 ans. Spécial.............*

Dupuis ET*m — Au prrmlrr.

z/M/rr*
LE MAGASIN DU PEUPLE

Rues Ste-Cathertne, Demontigny, St-André et St*Christophe.
J.-N. Dupuis, Président Albert Dupuis, Vice-Président A.-J. Dugal, Dlr.-Gérant

(


